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TROIS RÉFORMISTES DISSIDENTS 
• Trois députés réformistes voteront 
aujourd'hui en troisième lecture avec le 
Bloc québécois et le gouvernement en 
faveur du projet de loi C-68 sur le 
contrôle des armes à feu. Il s'agit de Jim 
Silye, de Ted White de Vancouver nord 
et de Ian McClelland, a précisé le whip 
réformiste, Jim Silye, hier au cours d'un 
point de presse. M. Silye n'est pas 
personnellement d'accord avec les visées 
du projet de loi C-68 mais il se soumet à 
la volonté de ses commettants, a-t-il 
indiqué hier. « C'est un mauvais projet 
de loi mais je veux respecter les voeux 
de mes commettants », a-t-il signifié. M. 
Silye en a décidé ainsi après avoir pris 
connaissance des résultats d'un sondage 
mené dans sa circonscription de 
Calgary-centre, une circonsription 
urbaine, dit-il, où les gens sont 
préoccupés par leur sécurité personnelle 
et le taux de crime. Selon M. Silye, les 
députés réformistes qui adoptent un 
point de vue différent de celui de leur 
parti ne seront pas punis pour autant 
car on accepte que les députés 
expriment leurs vues individuelles, a-t-il 
rappelé. 

D'après PC 

LE BLOC APPUIERA LE C-68 
• Après avoir soumis une série de 
modifications, le Bloc québécois se dit 
prêt à voter en faveur du projet de loi 
C-68. Quant aux députés bloquistes 
dissidents, « s'il y en a, ils ne 
s'afficheront pas », a déclaré la député 
bloquiste de Saint-Hubert, Pierrette 
Venne. Le Bloc québécois qui s'était 
toujours affiché farouchement en faveur 
du contrôle des armes à feu, avait 
décidé de proposer des modifications à 
la suite des réserves exprimées « par les 
mâles qui s'excitent », avait déploré 
vivement Mme Venne. 

D'après PC 

ASSURANCE-CHÔMAGE 
• es Canadiens devront attendre jusqu'à 
l'automne pour savoir comment les 
prestations d'assurance-chômage seront 
réduites, a déclaré hier le premier 
ministre Jean Chrétien. Un reportage 
paru dans un journal du week-end 
indiquait que le cabinet envisage des 
mesures qui hausseraient le seuil 
d'admissibilité, réduirait la durée des 
prestations et pénaliserait les anciens 
bénéficiaires. Mais ni Jean Chrétien ni 
le ministre des Ressources 
humaines,Lloyd Axworthy,n'ont voulu 
révéler aucun détail hier. Le ministre 
Axworthy aurait présenté au cabinet les 
mesures suivantes : ugmenter de plus du 
double le nombre d'heures de travail 
requises pour être admissible ; les 
nouveaux venus sur le marché du travail 
devraient travailler encore plus 
longtemps, une mesure censée 
encourager les jeunes à demeurer à 
l'école plus longtemps ; la durée 
maximale des prestations diminuerait de 
50 à 40 semaines et les prestations des 
usagers fréquents seraient réduites. Ces 
changements visent à diminuer le coût 
de l'assurance-chômage de 10 pour cent, 
une compression annoncée dans le 
budget fédéral de février dernier. 

D'après PC 

M* PAU LE GAUTHIER AD S O S 
• L'avocate québécoise Paule Gauthier 
sera l'un des chiens de garde civils des 
espions canadiens. Me Gauthier, 
ancienne présidente du l'Association du 
Barreau canadien, a été nommée hier au 
sein du Comité de surveillance des 
activités de renseignement, qui compte 
cinq personnes. Elle a déjà occupé ce 
poste de 1984 à 1991. Le comité 
supervise les activités du Service 
canadien du renseignement de sécurité. 

D'après PC 

PARIZEAU ADMET DES ERREURS 
• Le gouvernement fait des erreurs dans 
sa tentative de contrôler les dépenses, 
mais il va venir à bout du déficit 
comme il s'y est engagé, a soutenu hier 
le premier ministre du Québec Jacques 
Parizeau. « Tous les coups ( qu'on fait ) 
ne sont pas les plus merveilleux du 
monde, c'est évident. Mais on ne peut 
pas bouger comme on bouge à l'heure 
actuelle en s'imaginant qu'on tombe 
toujours pile du premier coup », a dit M. 
Parizeau devant quelque 300 partisans 
venus assister à un cocktail de 
financement du Parti québécois dans le 
comté de Louis-Hébert. M. Parizeau s'est 
porté à la défense de la réforme de la 
santé mise de l'avant par son ministre 
Jean Rochon, une réforme qui soulève la 
grogne dans le milieu hospitalier. Le 
gouvernement tente de faire en sorte 
que « le monde ordinaire ne soit pas 
touché par ces contrôles sur les 
dépenses », a expliqué M. Parizeau. 

D'après PC 

Autres informations, page 64 

C'est toujours la séparation et Parizeau 
La coalition souverainiste n'inspire pas de changement de stratégie à Ottawa 
CHANTAI H É B E R T 
du bureau de La Presse 

OTTAWA 

L es ténors fédéraux du camp du 
NON ont entrepris hier de conte­

nir l'élan que pourrait donner à l'op­
tion souverainiste la mise en place de 
la coalition tricéphale de leurs adver­
saires. 

Ils l'ont fait en mettant en évidence 
ce qu'ils voient comme les points fai­
bles du camp élargi du OUI, à savoir le 
passage obligé à la souveraineté que 
comporte toujours le projet que veu­
lent promouvoir conjointement le PQ, 
l'ADQ et le Bloc Québécois auprès des 
électeurs. 

Au cas où cet argument, souvent en­
tendu, aurait perdu du poids à la suite 
de l 'adésion de Mar io Dumont au 
camp souverainiste, ils ont également 
tenté de démontrer que cette alliance 
signifie toujours que ceux Qu'elle inci­
terait désormais à voter OUI devront 
d'abord et avant tout s'en remettre au 
premier ministre Jacques Parizeau. 

« Ce que cet accord vient nous con­
firmer, c'est oui est le vrai leader des 
forces du OUI : c'est Jacques Parizeau. 
Je pense qu'il est le gagnant dans cette 
entente par rapport à M. Bouchard et à 
M. Dumont. Il les a amené tous les 
deux à choisir très directement la date 
du référendum de façon ferme. Il con­
trôle tout le processus . . . a ainsi soute­
nu la ministre fédéral responsable du 
référendum, Lucienne Robillard, lors 
d'un point de presse. Ça nous ramène 
au projet de base de Jacques Parizeau, 
la séparation du Québec », a-t-elle 
ajouté. 

« Us proposent la séparation. La 
deuxième partie, ce n'est qu'essayer de 
faire croire aux Québécois qu'il n'y 
aura pas de séparation. C'est un mira­
ge », a indiqué sur le même ton le pre­
mier ministre Jean Chrétien. Selon lui, 
« ce serait plus logique s'ils avaient 
une entente d'abord et la faisaient rati­
fier par le peuple ensuite. » Du même 
souffle, M. Chrétien a cependant exclu 
toute hypothèse de négociation préala­
blement à un éventuel référendum. 

Dans la capitale fédérale, toutes les 
formations ( sauf le Bloc ) jugeaient ir­
recevable le projet de partenariat entre 
un Québec souverain et le reste du Ca­
nada avancé par le camp du OUI. Le 
porte-parole réformiste, Stephen Har-
per, a même parlé d'« une entente tail­
lée sur mesure pour être rejetée . . . qui 
ne correspond pas aux priorités du res­
te du Canada. » « Comment peut-on 
imaginer que les autres provinces cana­
diennes acceptent de donner à un Qué­
bec séparé un veto sur la politique mo­
n é t a i r e ? » demande de son c ô t é 
Lucienne Robillard. 

En marge des déclarations publi­
ques, la mise en place de la coalition 
souverainiste semble inspirer, pour 
l'heure, davantage de réajustements 
que de changements de stratégie au 
camp fédéral du NON . 

Sur le fond, Ottawa n'envisage tou­
jours pas de faire une contre-offre 
constitutionnelle au Québec d'ici au 
référendum. Selon tous les avis dispo­
nibles, cette option est complètement 

PHOTOPC 

Mario D u m o n t , Jacques Par izeau e t Lucien Bouchard o n t signé hier l'alliance conclue la semaine dernière. 

Mario Dumont a mission de gagner 
la confiance des « nationalistes mous » 
GILLES NORMAND 
du bureau de La Presse 
QUÉBEC 

L es trois chefs de parti qui feront 
campagne pour la souveraineté du 

Québec au référendum ont signé hier 
l'alliance conclue la semaine dernière 
et qui met en branle le « Camp du 
changement ». 

Il en ressort clairement que Mario 
Dumont a pour mission de convertir 
les Québécois à qui on a déjà appliqué 
l'épithète de « nationalistes mous », 
comme les libéraux qui ont cru au rap­
port Allaire, les jeunes que les Parizeau 
et Bouchard ont plus de mal à con­
vaincre, bref, toux ceux qui rejettent le 
statu quo constitutionnel mais dont le 
cheminement est encore hésitant. 

« Il ne faut pas y voir autre chose 
qu'un simple souci d'efficacité », a en 
effet déclaré le premier ministre Jac­
ques Parizeau, flanqué de Mario Du­
mont à sa droite et de Lucien Bou­
chard à sa gauche, au cours de la 
conférence de presse qui a suivi la si­
gnature de ce document qualifié d'his­
torique, hier après-midi, au Château 
Frontenac. 

« Il est certain que le chef de l'Ac­
tion démocratique du Québec peut re­
joindre des clientèles que, soit M. Bou­
chard, soit moi ne rejoignons pas avec 
la même facilité », a indiqué M. Pari­
zeau qui présidera le camp du OUI, 
comme il l'a affirmé, précisant qu'il 
s'agissait-là d'une responsabilité à la­
quelle un premier ministre ne pouvait 
se défiler. 

Le chef du Bloc québécois, lui, s'est 

dit « très fier aujourd'hui de faire par­
tie du camp du changement ». 

« Les Québécois veulent que le Qué­
bec sorte de l'immobilisme, qu'il assu­
me sa condition de peuple et qu'il fas­
se la souveraineté de façon à pouvoir 
ensuite signer avec le reste du Canada 
un partenariat », a lancé Lucien Bou­
cha rd , ind iquan t que ses t roupes 
étaient prêtes à battre la campagne. 

S'il est clair que les trois alliés tra­
vailleront à la promotion de la souve­
raineté du Québec, une souveraineté 
par laquelle un nouveau partenariat 
économique et politique sera proposé 
au reste du Canada, on n'a pas encore 
arrêté si Mario Dumont dirigera ses 
troupes en faisant bande à part, un peu 
comme le « père fondateur » de son 
parti, Jean Allaire, l'avait fait en 1992, 
lors du référendum portant sur les of­
fres de Charlottetown. 

Il est évident que des discussions 
doivent avoir encore cours à ce propos, 
quand la stratégie aura été davantage 
développée. La décision appartiendra 
au jeune chef de l'ADQ. 

Si l 'entente indique que les trois 
chefs procéderont ensemble à l'oprga-
nisation et à l'orientation de la campa­
gne référendaire, il reste des choses à 
déterminer. 

« Il est très clairement établi, fait ob­
server le premier ministre, que dans 
l'organisation du comité du OUI, le 
Bloc québécois et le Parti québécois 
vont marcher la main dans la main. 
L'ADQ doit déterminer si elle préfére­
ra s'associer très étroitement dans le 
même genre de structure ou d'organi­

sation ou bien si e l le gardera son 
quant à soi, un peu comme M. Allaire 
Ta fait en 1992, à l'intérieur de l'envel-
loppe financière du NON. » 

Du côté de Mario Dumont, on n'a 
pas pris de décision encore, mais il 
faut souligner que le conseil général 
du parti, en fin de semaine, a adopté 
une proposition créant un comité de 
coordination autonome pour la campa­
gne référendaire. Cette proposition 
veut notamment protéger l'autonomie 
de l'ADQ. 

Les trois formations politiques ont 
approuvé l'entente, unanimement dans 
les cas du PQ et du Bloc tandis qu'à 
l'ADQ, « les quelques résistants se sont 
ralliés », a expliqué M. Dumont. 

À l'Assemblée nationale, en matinée 
et en l'absence du chef de l 'ADQ, le 
chef de l'opposition libérale s'est de­
mandé si ce dernier avait bien compris 
le document qu'il avait signé. 

Mis au fait de ces propos, M. Du­
mont n'a pas mis de temps à adminis­
trer une baffe au chef du PLQ, en le 
mettant au défi de venir débattre de 
l'entente le temps qu'il faudra, devant 
n' importe quelle émission télévisée 
d'affaires publiques. 

« C e même M. Johnson qui jeudi 
dernier commentai t l ' entente sans 
l'avoir vue, je suppose qu'il la compre­
nait bien, lui », a d'abord lancé M. Du­
mont. 

« le pourrai répondre à toutes ses 
questions et comparer avec le projet 
que lui met sur la table, pour peu qu'il 
puisse en développer un dans les heu­
res précédant l'émission », a ajouté le 
député de Rivière-du-Loup. 

exclue des hypothèses de travail fédé­
rales. On s'en remettra plutôt à la 
perspective de la décentralisation éma­
nant de l'exercice budgétaire en cours. 
« Le lendemain d'un référendum, il va 
y avoir une fenêtre où il y a des gou­
vernements en Saskatchewan, en On­
tario, en Alberta, qui vont vouloir un 
rééquilibrage des responsabilités du fé­
déral. C'est écrit dans le ciel », avance 
ainsi le chef conservateur, Jean Cha-
rest. 

Sur la forme, l'ajout de Mario Du­
mont au camp du OUI est susceptible, 
convient-on, d'inciter la partie fédérale 
à offrir plus de visibilité au leader con­
servateur. La clientèle de l'ADQ a da­
vantage tendance à recouper celle de 
Jean Charest que celle de Jean Chré­
tien. 

Sur l'échéance, enfin, le camp fédé­
ral note que l'intervention de l'entente 
à trois de ses adversaires rend plus pro­
bable la tenue, tel que prévu, d'un ré­
férendum d'ici la fin de l'année. 

Filîon devient 
indépendant 
de la Presse Canadienne 

QUÉBEC 

Le député de Montmorency à 
l'Assemblée nationale, Jean Fi-

l ion , s iégera désormais c o m m e 
«c souverainiste indépendant ». 

S 'en prenant au « manque de 
t ransparence» du gouvernement 
dans la présentation de ses états fi­
nanciers, M. Filion a déclaré hier en 
conférence de presse qu'il jouissait 
de l'appui de l'exécutif de l'associa­
tion péquiste du comté. 

Il a aussi exigé de recevoir de 
l'Assemblée nationale un budget de 
recherche à titre de député indépen­
dant, et il promet de donner d'au­
tres exemples où les finances publi­
ques auraient été incorrectement 
présentées dans des documents pu­
blics. 

Mais il continuera la lutte en fa­
veur de la souveraineté. « Le para­
pluie de la souveraineté n'a pas d'al­
légeance. Lors du référendum, je 
vais travailler avec les troupes sou­
verainistes », dit M. Filion. 

Réajissant au départ de son dépu­
té en après-midi, le premier ministre 
Parizeau semblait presque soulagé. 
« Ce genre de chose s'annonçait de­
puis quelques temps. Le vote au mo­
ment du budget préjugeait de l'évo­
lution qui a suivi. Ça termine un 
chapi t re . . . plutôt un paragraphe », 
a-t-il ironisé. 

Dans le cas du 
député Claude La-
chance, qui a qua­
lifié le ministre de 
l ' É d u c a t i o n de 
menteur, vendredi 
dernier, à propos 
du déménagement 
dans son c o m t é 
d ' u n e é c o l e de 
monteur de ligne, 
M. Parizeau a clai­
rement pris partie Jean 
pour son ministre. Filion 
« l'ai révisé cette 
question et je peux indiquer que M. 
Garon n'a pas menti. Il n'est pas un 
menteur », dit-il. 

Le député de Montmorency a par 
ailleurs nié les accusations qu'on a 
portées à Son endroit et selon les­
quelles il était un marginal qui ne 
participait que très sporadiquement 
aux réunions du groupe parlemen­
taire péquiste. Ces accusations sont 
des «c réactions émotives » du Parti 
québécois, a-t-il dit. 

Par contre, M. Filion a dû recon­
naître qu'il n'avait pas atteint l'ob­
jectif qui lui avait été fixé dans sa 
circonscription lors de la dernière 
campagne de financement populaire 
du PQ. 

Le Parti québécois comptait amas­
ser 27 800 $ dans Montmorency au 
printemps mais seulement 47 p. 
cent de l 'objectif a été atteint, un 
net échec par rapport à ce qui a été 
réalisé ailleurs dans la région de 
Québec par les militants péquistes. 

M. Filion s'était démarqué en re­
fusant de voter en faveur du budget 
du ministre des Finances le 23 mai 
dernier. Il s'était abstenu. 

« C'est de la f r ime », selon Johnson 
KATIA GAGNON 
de la Presse Canadienne 

PHOTOPC 

Daniel Johnson 

QUÉBEC 

L~ Fentente survenue entre l'Action 
démocratique, le Parti et le Bloc 

québécois ne pousse aucunement les 
forces fédéralistes à présenter une posi­
tion constitutionnelle précise avant le 
référendum, estime le chef libéral Da­
niel Johnson. 

« La seule nouveauté dans tout ça, 
c'est que Mario Dumont a maintenant 
dit clairement qu'il voterait Oui à la 
question de Jacques Parizeau. Il a dit 
ce qu'il cachait depuis des mois », indi­
que M. Johnson. Pour le reste, lance-t-
il, « c'est de la frime ». 

La stratégie des libéraux ne change 
pas, ajoute-t-il. « De toute façon, notre 
option ne serait pas sur le bulletin de 
vote. Au référendum, le gouvernement 

va poser la question à savoir si le Qué­
bec va ê t re un pays souverain ou 
non », explique-t-il. 

Les Québécois « verront clair dans 
tout ça, assure M. Johnson. Us vont vo­
ter sur l'option, qui est la séparation ». 
En chambre, le chef de l'opposition a 
bombardé le premier ministre de ques­
tions sur ce qu'il qualifie « d'entente-
bidon ». 

« Voter oui à quelque question que 
ce soit qui découlerait de cette entente 
assurerait la séparation du Québec. Si 
les négociations vont bien, on va se sé­
parer. Si les négociations vont mal, on 
va se séparer », a-t-il souligné d'em­
blée. 

M. Johnson a également fait admet­
tre au premier ministre que malgré la 
nécessaire unanimité des deux parties 
dans un conseil des ministres commun, 
un Québec souverain ne pourrait déte­

nir, en toute logique, aucun pouvoir 
sur la politique monétaire de son voi­
sin canadien. 

« Est-ce que le premier ministre peut 
nous expliquer le réalisme d'une pro­
position qui donnerait au Québec le 
droit de veto sur la politique monétai­
re d'un pays étranger ? », se demande 
M. Johnson. 

Le chef libéral se demande d'ailleurs 
pourquoi M. Parizeau met ces éléments 
de l'avant « alors qu'il dit lui-même 
que ça sera inacceptable pour le reste 
du Canada ». Le premier ministre a lui-
même admis, en avril dernier, être peu 
crédible pour négocier une telle enten­
te avec le reste du Canada, rappelle M. 
Johnson. 

Conclusion, selon le chef de l'oppo­
sition : le premier ministre Parizeau 
n'a fait que des concessions en surface, 
pour s'adjoindre l'appui de l'Action dé­
mocratique. 

f 
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Une réforme plus raisonnable qu'il n'y paraît 
Le principe d'une réforme en profondeur du régime de san­

té est accepté par la majorité de ceux qui se penchent sur 
ces questions. Là où ça bloque, c'est sur l'approche du 

gouvernement du Québec et de la Régie régionale de Mont­
réal, dont toute la stratégie repose sur la fermeture de neuf 
petits hôpitaux. 

La disparition éventuelle de ces hôpitaux a 
provoqué de vives inquiétudes auprès de 
leurs clientèles habituelles, mais aussi auprès 
de bien des gens pour qui l'hôpital est un 
symbole. Il y a là un sentiment réel d'insécuri­
té que la plupart des groupes de pression qui 
grenouillent dans ce dossier ont essayé de ré­
cupérer. 

Ces craintes légitimes auraient pu être atté­
nuées et la levée de bouclier aurait pu être 
évitée si la Régie régionale, qui a ouvert le bal. 

avait été capable d'expliquer sa démarche dans une langue in­
telligible, sans ce jargon bureaucratique rebutant pour tout 
être humain normalement constitué. Correctement présentée, 
cette réforme devient relativement simple et beaucoup moins 
inquiétante. 

Tout part du problème global de la santé, victime d'une ex­
plosion des coûts et dune paralysie croissante. Il y a plusieurs 
façons de réduire ces coûts; par exemple : mieux contrôler les 
médicaments, repenser la rémunération des médecins, gérer 
de façon serrée. Mais aucune n'a un effet aussi profond et du­
rable que de s'attaquer aux coûts d'hospitalisation. La raison 
en est bien simple : rien, dans le système de santé, ne coûte 
plus cher que de garder quelqu'un à l'hôpital. 

Cette approche serait cependant odieuse si elle se faisait de 
façon aveugle. Deux éléments permettent toutefois d'explorer 
cette piste sans compromettre les soins. D'abord, le Québec 
hospitalise plus et plus longtemps que d'autres sociétés, ne se­
rait-ce que l'Ontario ; nous savons donc qu'il y a une importan­

te marge de manoeuvre de ce côté. Mais surtout, les progrès 
de la médecine permettent de réduire le recours à l'hospitali­
sation, il y a donc une convergence entre les préoccupations 
administratives et la politique de santé. 

Comment peut-on réduire l'hospitalisation? D'abord par 
une mesure qui n'a rien de révolutionnaire, qui aurait dû être 
prise il y a vingt ans : s'assurer que les personnes âgées qui ont 
besoin de soins prolongés, ne passent pas des mois ou des an­
nées dans un hôpital de courte durée. Leur transfert dans des 
institutions spécialisées, adaptées à leurs besoins, permet 
d'améliorer leurs soins tout en économisant. 

L'autre façon, c'est de réduire le temps moyen d'hospitalisa­
tion pour ceux qui ont besoin de l'hôpital. C'est ce qu'on a dé­
crit par un terme qui fait maintenant peur, le virage ambulatoi­
re, il y a là-dedans des choses bien simples qui relèvent du bon 
sens : comme opérer les gens le jour de leur arrivée, éviter 
d'hospitaliser des gens seulement pour subir des tests qu'ils 
pourraient faire en clinique externe. À cela s'ajoute la chirurgie 
d'un jour, qui consiste à faire des opérations avec des techno­
logies plus légères qui ne forcent pas l'hospitalisation. Enfin, 
on peut réduire la durée moyenne de l'hospitalisation en mi­
sant sur laide à domicile pour poursuivre la convalescence à la 
maison. 

Toutes ces mesures permettent à un hôpital de fonctionner 
aussi bien ou même plus intensément, mais avec moins de lits. 
Les économies qui en découlent ne peuvent cependant être 
réalisées que si ces changements permettent d'éliminer des 
lits, avec les frais d'entretien et le personnel soignant qui vien­
nent avec. 

Il ne faut pas non plus être un génie pour découvrir que les 
économies liées à l'élimination de lits seront plus grandes si on 
les concentre au lieu de les saupoudrer dans une multitude 
d'établissements, comme c'est actuellement le cas, où chaque 
grand hôpital a ses ailes fantômes. C'est cette logique qui a 
mené la Régie à fermer carrément de petits hôpitaux moins 

aptes à se moderniser, plutôt qu'à mutiler un grand nombre 
d'établissements. 

Cette réforme est éminemment logique, mals-ce une logi­
que comptable aveugle qui menace la santé de la population ? 
La réponse est non. Le Québec fait avec retard et timidité ce 
qui s'est fait ailleurs avec succès. 

D'abord, le coeur de la réforme, la réduction du nombre de 
lits, repose sur un objectif prudent. Après la fermeture d'hôpi­
taux, les Montréalais pourront compter sur pas mal plus de lits 
que les Torontols. 

Quant à la chirurgie d'un jour, qui suscite des craintes, ce 
n'est pourtant pas un saut vers l'inconnu. À Montréal, 35 p. 
cent des opérations se font déjà en chirurgie d'un Jour. Avec la 
réforme, on passera à 42 p, cent, ce qui nous mettra encore 
derrière d'autres provinces. Il n'y a là rien de révolutionnaire. 
Ces procédures moins lourdes comportent souvent moins de 
risques. Et cette médecine plus performante peut même con­
tribuer à résoudre deux problèmes criants de notre système 
de santé : les listes d'attente pour les opérations et le déborde­
ment des urgences. 

Là où il y a un risque de dérapage, c'est dans la capacité du 
réseau de renvoyer les gens chez eux plus rapidement. La res­
ponsabilité de l'aide à domicile reviendra aux CLSC, qui ne sont 
pas connus pour leur dynamisme exemplaire, seront-ils capa­
bles de bien s'acquitter de ce mandat crucial ? C'est une chose 
à surveiller de près. 

Mais au-delà de cette inconnue, le débat suscité par le projet 
de fermeture d'hôpitaux, quand on creuse un peu, ne porte 
pas sur la qualité des soins ou sur l'avenir de notre réseau de 
santé. Les réactions les plus vives portent sur l'énorme cham­
bardement qu'on Impose aux travailleurs du secteur, sur le 
choc que vivent les administrateurs des hôpitaux visés, sur 
l'impact de ces fermetures sur l'économie et la vie communau­
taire des quartiers. Ce sont des interrogations valides, mais el­
les n'ont rien à voir avec la santé des citoyens. 

Alain DUBUC 

Occasion ratée 
Cinq ans après les turbulences de « l'été indien », les 

Mohawks de Kanesatake viennent de reporter au pou­
voir l'homme qui a contribué à maintenir cette com­

munauté de 600 habitants dans un état de crise permanen­
te. Le grand chef Jerry Peltier sort politiquement affaibli de 
l'épreuve électorale. Désavoué par plus des deux tiers des 
électeurs, il a réussi à assurer sa survie politique par une 
poignée de voix, profitant de la division des votes entre ses 
adversaires. Paradoxalement, c'est son impopularité qui lui 
a valu sa victoire. 

Cette mésaventure démocratique n'aurait, 
à la rigueur, pas plus d'importance que 
l'élection d'un maire véreux dans une cam­
pagne reculée. Mais les événements de 
l'été 90 ont donné à Kanesatake une im­
portance qui dépasse de loin son poids dé­
mographique. Cette enclave autochtone 
est plus qu'un village. C'est devenu un 
symbole politique. Pour cette raison, les 
escarmouches internes ou les gestes poli­
tiques irresponsables des dirigeants de Ka­
nesatake risquent non seulement de dégé­

nérer en une nouvelle crise locale, mais aussT d'influer sur 
l'ensemble des relations entre la société en général et les 
peuples autochtones. 

Pendant les trois années durant lesquelles il a présidé aux 
destinées de Kanesatake, Jerry Peltier a accumulé une feuil­
le de route particulièrement sombre. Il a réussi à doubler le 
déficit du conseil de bande et à engloutir des centaines de 
milliers de dollars à on ne sait trop quelles Ans. Son « lea­
dership » s'est traduit par une guérilla contre toute opposi­
tion ouverte, menaces et poursuites judiciaires à l'appui. 
L'an dernier, la Ligue des droits et libertés dénonçait le cli­
mat de violence et d'intimidation qui régnait dans la com­
munauté, climat toléré avec une grande complaisance par 
ses dirigeants. 

Rien n'indique que la situation ait changé depuis. Pis que 
ça, le chef réélu a déjà assuré qu'il n'entend rien changer à 
ses méthodes. Ca promet. Le seul espoir réside dans l'élec­
tion de deux personnes ouvertement opposées à Jerry Pel­
tier, dont une femme qui avait été expulsée du conseil de 
bande il y a quelques années pour manque d'orthodoxie 
politique, et qui auront fort à faire pour forcer les petits 
potentats locaux de Kanesatake à rendre des comptes à la 
population qu'ils représentent 

Agnès GRUDA 
DROITS RÉSERVÉS 

La boîte aux lettres 

FAS : marchandage 
de convictions 
• La Fédération des affaires sociales 
décidait, lors de son dernier Conseil 
fédéral, de renoncer à ses convictions 
souverainistes le temps de faire valoir 
ses revendications sectorielles. 

Un tel marchandage de convictions 
est déplorable. Le choix référendaire 
ne devrait pas être déterminé par des 
intérêts ou des calculs corporatistes. Le 
pays québécois se veut un formidable 
appel de l'histoire qui devrait être en­
tendu comme tel. 

La FAS commet une décevante er­
reur de perspective en subordonnant 
ses positions sur le statut politique du 
Québec à ses intérêts corporatistes à 
court terme. Le référendum ne portera 
pas sur les soins de santé, les services 
sociaux ou l'éducation, mais sur l'ave­
nir politique et institutionnel du Qué­
bec. 

Charles CÔTÉ 
groupe Génération Québec 

Dossier de la SAAQ : 
attitude suicidaire du 
gouvernement Parizeau 
• Le 6 juin 1994, le juge Jean Moisan, 
de la Cour supérieure du Québec, dis­
trict de Québec, rendait jugement dans 
le dossier des ponctions jugées in­
constitutionnelles et illégales du gou­
vernement québécois dans les réserves 
de la Société d'assurance automobile 
du Québec. 

Le g o u v e r n e m e n t de l 'époque 
— d'obédience libérale — argumenta 
la notion de souveraineté de son pou­
voir législatif pour prétendre à la léga­

lité de son geste. L'opposition péquis-
te, par la voix de son ténor, le député, 
Jean Garon, profita de ce jugement 
pour réclamer son application immé­
diate, Monsieur Garon, qualifiant de 
vol cette mise à sac. 

Dès le jour de son élection, le 12 
septembre 1994, l'opposition péquiste 
fit marche arrière, et maintint la déci­
sion libérale d'en appeler du jugement, 
avec les mêmes arguments utilisés, soit 
la souveraineté du gouvernement dans 
son pouvoir de légiférer, ainsi que la 
notion d'appartenance à la notion du 
domaine public, des biens des particu­
liers de l'assurance automobile. 

Si le gouvernement du Québec, dans 
sa démarche vers une souveraineté plé­
biscitée par un référendum, maintient 
l'appel en cour, il faudra se souvenir, 
comme le veut la devise, qu'une fois 
cette souveraineté acquise, tout peut 
arriver pour les particuliers et leurs 
biens. 

Si, fonder juridiquement un peuple 
comme identité intégrée, c'est nier 
leurs droits aux individus qui le com­
posent, on ne saurait réfléchir trop 
longtemps. 

Dans ce dossier, l'attitude politique 
du gouvernement péquiste, plus que 
ne l'eut été celle d'un gouvernement 
libéral, car non impliqué dans une dé­
marche de souveraineté juridique, 
m'apparaît suicidaire, si les gens de ce 
peuple sont conséquents dans leur 
vote au référendum, compte tenu des 
implications à venir. 

Malheureusement, le référendum 
viendra avant l'appel, prévu pour jan­
vier 1996. Pour le gouvernement, la 
voie est donc libre. 

Carol VILLENEUVE 
requérant dans la cause 

Droit inaliénable 
des enfants 
• le réagis au fait que, dans la lancée 
des acquis, des homosexuelles ont vou­
lu plus et ont obtenu, par un jugement 
d'un tribunal de l'Ontario, pour le 
conjoint féminin d'une femme, le 
droit d'adopter le ou les enfant( s ) de 
sa partenaire. 

Voilà des enfants qui, au mépris de 
la physiologie et de la psychologie, 
avec la bénédiction d'un magistrat, 
sont bafoués dans ce qui devrait être 
un droit inaliénable d'avoir deux pa­
rents de sexes opposés. L'idée que de 
nombreux « couples » chercheront à se 
prévaloir de cette jurisprudence pour 
faire de même, me glace. 

le précise que je reconnais que ce 
sont les représentants militants des mi­
norités et personnes différentes qui 
nous ont ouvert les yeux sur notre in­
tolérance et notre ignorance souvent 
mortelles à leur égard. C'est une bon­
ne chose. Mais, en rendant une telle 
décision, le juge ontarien s'est rendu 
coupable de complicité de l'extrémis­
me en matière de revendication au 
droii à la différence. 

le suis toujours frappée de voir com­
bien les adultes n'en finissent plus 
d'inventer les droits les plus insensés 
les concernant, mais souvent, au préju­
dice des enfants. Dernièrement, le be­
soin d'exister des femmes ménopau-
sées qui se faisaient implanter des 
futurs orphelins dans l'utérus aurait 
pu devenir un droit si les médecins 
italiens n'avaient mis de l'ordre en 
condamnant la pratique de leur con­
frère. 

Pour en revenir au cas qui me 
préoccupe, on ne m'enlèvera pas de 
l'idée que les enfants concernés par la 

décision du juge ont bel et bien été 
conçus par un homme et une femme. 
Quel que soit l'artifice pour annuler le 
père, il y a un homme à l'origine de 
ces enfants. Effacer la demi-origine 
masculine de ces enfants par un acte 
judiciaire qui fait de deux femmes 
leurs parents, constitue, à mes yeux, 
une maltraitance institutionnelle à 
l'égard des enfants ! 

Michèle CHICOINE-WERMEILLE 

Des revendications 
qui demeurent 
toujours d'actualité 
• l'avoue que j'ai eu de la difficulté à 
saisir où monsieur Alain Dubuc vou­
lait en venir dans son éditorial du 27 
mai intitulé : «c Les lunettes roses ». 
L'éditorialiste y rabrouait les organisa­
trices de la Marche des femmes contre 
la pauvreté pour avoir soi-disant réha­
bilité des revendications des années 
70 : augmentation du salaire mini­
mum, programme d'infrastructures so­
ciales avec emplois accessibles, gel des 
frais de scolarité, système de percep­
tion automatique des pensions alimen­
taires, accès à la formation, etc. 

À ce que je sache, ces revendications 
n'ont jamais cessé d'être portées par 
les organisations et groupes préoccu­
pés par la pauvreté endémique qui af­
flige le Québec depuis trop longtemps. 
Et la raison en est bien simple : elles 
sont plus que jamais d'actualité ! Si la 
pauvreté n'est pas plus acceptable chez 
les hommes, il faut en revanche rappe­
ler que son incidence frappe nette­
ment plus les femmes et ce, quel que 
soit le croupe d'âge considéré. 

La diversification des profils de pau­
vreté ne doit pas nous faire oublier les 

injustices économiques dont elles sont 
toujours victimes et qui appellent des 
correctifs adaptés à leurs situations 
particulières. Une assistée sociale inap­
te au travail ne vit pas la même situa­
tion qu'une travailleuse pauvre ; une 
mère seule en chômage a d'autres be­
soins qu'une femme âgée vivant dans 
la pauvreté. Pourquoi alors, comme le 
fait monsieur Dubuc, opposer des solu­
tions comme la redistribution de l'em­
ploi et la politique de plein emploi à 
d'autres mesures toutes aussi nécessai­
res que le relèvement du salaire mini­
mum, l'atteinte de l'équité salariale ou 
le versement automatique des pensions 
alimentaires ? 

On peut bien répéter que la pauvre­
té se développe dans le terreau du chô­
mage, mais il faut garder à l'esprit que 
le non-emploi prend souvent racine 
dans cette pauvreté institutionnalisée 
par des conditions de travail et de sa­
laire nettement « désincitatives ». Iro­
niquement, cela explique en partie la 
faiblesse du taux de chômage aux 
États-Unis. De nombreuses travailleu­
ses et de nombreux travailleurs pau­
vres préfèrent quitter le marché du 
travail et gagner la marginalité ! 

Il faut par ailleurs rappeler que les 
prétendus effets négatifs d'une hausse 
du salaire minimum sur l'emploi n'ont 
jamais été démontrés empiriquement 
et s'appuient davantage sur un dis­
cours idéologique qui conçoit le travail 
comme une marchandise quelconque 
dont le prix doit fluctuer librement. 
(...) 

Richard LANGLOIS 
économiste. Centrale 

de l'enseignement du Québec 
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Les services d'avortement en 
clinique privée devraient être gratuits 
L'État pourrait ainsi économiser des sommes considérables 
H E N R Y M O R C E N T A L E R 

L'auteur est médecin. 

oc leur Jean Rochon 
Je vous écris cette lettre pu­

blique pour vous demander de 
corriger une situation d'injustice 
flagrante qui continue au Québec 
en ce qui concerne les services 
d'avortement, services pour les­
quels des milliers de femmes sont 
obligées de payer de leur poche 
alors qu'ils sont gratuits dans les 
hôpitaux et les CLSC. 

le suis bien placé pour aborder 
cette question avec vous. Cela fait 
27 ans que je milite dans le mou­
vement pour l'avortement médical 
accessible aux femmes sous le ré­
gime d'assurance-maladie. Ma cli­
nique d'avortement de Montréal 
fut la première à offrir ces servi­
ces, utilisant une nouvelle métho­
de par aspiration dont j 'étais le 
pionnier en Amérique du Nord. 
Après trois procès devant jury à 
Montréal, et autant d'acquitte­
ments, le gouvernement du Qué­
bec, sous René Lévesque, avait dé­
cidé de ne plus poursuivre les 
médecins pratiquant l'avortement 
dans de bonnes conditions médi­
cales. C'est alors que j ' a i formé 
une cinquantaine de médecins 
pour les hôpitaux et les CLSC du 
Québec. L'accès à l'avortement au 
Québec était devenu le meilleur 
de toutes les provinces canadien­
nes ; en effet, non seulement le 
gouvernement du Québec avait 
décidé d'ignorer la loi fédérale sur 
l'avortement, mais il avait de plus 
autorisé les CLSC à en pratiquer, 
et cela même si le code pénal fé­
déral considérait ces avortements 
comme illégaux. 

Ce n'est qu'en janvier 1988 que 
la Cour suprême du Canada, dans 
l'arrêt Morgentaler, a invalidé la 

Henry Morgentaler 

loi fédérale sur l'avortement, et a 
décriminalisé l'avortement, qu'il 
soit pratiqué en clinique ou à 
l'hôpital. 

Il y a déjà sept ans de cela. Lo­
giquement, tous les avortements 
devraient être couverts par l'assu-
rance-maladie, et non pas seule­
ment ceux pratiqués dans les hô­
p i t a u x . C e l a n ' e s t 
malheureusement pas le cas, sauf 
en Ontario et en Colombie-Britan­
nique. Tous les autres gouverne­
ments provinciaux, y compris le 
gouvernement du Québec, ont re­
fusé d'inclure les avortements 
faits en clinique privée dans leur 
régime d'assurance-maladie. 

Ceci perpétue une injustice faite 

aux femmes qui se rendent en cli­
nique, obligées de payer pour leur 
avortcment, alors que les femmes 
qui se rendent à l'hôpital pour ce 
service n'ont rien à débourser. 

Il y a quelques années, le Qué­
bec a fait un petit pa?- vers la re­
connaissance de cette injustice en 
décidant de payer 40 $ pour un 
avortement pratiqué en cabinet 
privé, en plus des honoraires des 
médecins pour l'acte médical pro­
prement dit. C'est une somme dé­
risoire, qui ne couvre pas les servi­
ces professionnels non assurés par 
la RAMQ et pourtant essentiels à 
une pratique médicale de qualité ; 
et on ne parle même pas ici des 
coûts d'opération, d'équipement 
et des médicaments ! Pourtant, si 
le gouvernement décidait de dé­
bourser une somme raisonnable 
pour couvrir le coût de ces servi­
ces professionnels et d'opération, 
le principe de la gratuité des servi­
ces d'avortement pour toutes les 
femmes du Québec pourrait se 
réaliser, sans avoir à recourir à 
toutes sortes d'acrobaties législati­
ves. Il est inutile de vous rappeler 
que votre parti a inclu, il y a deux 
ans, l'avortement libre et gratuit 
pour toutes les femmes du Québec 
à l'intérieur de son programme 
politique. 

Le Québec a maintenant cinq 
cliniques privées d'avortement et 
trois centres de santé de femmes, 
qui servent environ 10 000 fem­
mes par année. Si ces cliniques 
cessaient d'exister, les autres insti­
tutions ne pourraient pas les rem­
placer. Les cliniques utilisent des 
techniques modernes et efficaces, 
et offrent une ambiance de sup­
port qui souvent n'existe pas dans 
les hôpitaux. De plus, les avorte­
ments faits en clinique coûtent 
beaucoup moins cher que ceux 
pratiqués dans les hôpitaux. Des 
soins complets pour un avorte­

ment peuvent coûter jusqu'à 
1 089 $, dans un hôpital non uni­
versitaire de la région de Mon­
tréal, en clinique externe, sans 
anesthésie générale. Ces coûts 
sont encore plus élevés si l'anes-
thésie générale est utilisée. 

Dans les cl iniques privées, 
l'anesthésie générale n'est pas uti­
lisée ; elle est remplacée par une 
sédation consciente, en plus de 
l'anesthésie locale. Cette pratique 
réduit considérablement les coûts, 
en plus d'être bénéfique pour les 
patientes. Dans ces temps diffici­
les de compressions budgétaires et 
de ressources réduites pour la San­
té, les services d'avortement tels 
que pratiqués en clinique privée 
épargneraient de l'argent au gou­
vernement. C'est le cas en Onta­
rio, où il y a eu une augmentation 
importante du nombre d'avorte-
ments en clinique et une diminu­
tion de ceux pratiqués à l'hôpital ; 
l'avortement étant gratuit dans les 
deux cas, les femmes ont préféré 
recourir aux services des cliniques. 
Si le Québec assurait la gratuité 
des services d'avortement en clini­
que, le même processus se produi­
rait vraisemblablement et rédui­
rait les dépenses à la longue. 

Il y a longtemps que les femmes 
du Québec ont compris le vrai 
sens du virage ambulatoire. Même 
en ayant à débourser des frais sup­
plémentaires, elles ont préféré les 
cliniques privées pour leur service 
humain, rapide et de qualité. 

le vous demande d'agir par sou­
ci d'équité et de justice pour les 
femmes. le suis prêt à entamer des 
négociations avec votre gouverne­
ment, et je suis persuadé que tous 
les responsables des autres clini­
ques et centres de santé de fem­
mes en feraient tout autant. le 
vous assure de notre coopération 
pour en arriver à la gratuité de 
tous les services d'avortement au 
Québec. 

Quelques leçons à tirer du conflit bosniaque 
M A R C FONTAINE 

L'auteur est analyste militaire et 
chercheur-adjoint au Départe­
ment d'études militaires et straté­
giques du Collège de Saint-Jean. 

epuis le début de mai 1995, 
période correspondant aux 

attaques de missiles sol-sol sur Za­
greb, capitale de la Croatie, et aux 
pilonnages aveugles de certaines 
factions militaires serbes-bosnia­
ques sur la ville de Tuzla et d'au­
tres zones protégées, le conflit 
bosniaque a repris sa place à la 
une des journaux. Suivant ces 
bombardements contre des popu­
lations innocentes et sans défense, 
la situation s'est à nouveau dété­
riorée lorsque des avions militai­
res américains, sous le couvert de 
l'Organisation du Traité de F At­
lantique-Nord ( OTAN ), ont atta­
qué des positions stratégiques ser­
bo-bosniaques à Pale, près de 
Sarajevo. 

La suite est bien sûr connue : 
hausse de la rhétorique verbale de 
part et d'autre, contre-représailles 
militaires serbes-bosniaques con­
tre l'ONU, restrictions de mouve­
ments, prises d'otages, escalade 
militaire, etc.. 

Analyser rapidement et froide­
ment ce qui se déroule dans cette 
région présentement en pleine 
ébullition est très difficile, les 
nouvelles étant parfois incomplè­
tes et les faits contradictoires. 
L'intense activité politique, diplo­
matique et militaire fait évoluer la 
situation de jour en jour, voire 
d'heure en heure. Un recul est 
donc nécessaire pour tenter de 
comprendre la portée d'une déci­
sion ou les conséquences d'un ges­
te particulier. Ce que l'on peut 
toutefois tenter, sous certaines ré­
serves, est d'émettre des observa­
tions et tenter de tirer certaines 
leçons de ce conflit qui perdure 
depuis mars 1992, et qui semble 
loin d'être résolu. 

Ce type de conflit est l'un des 
plus difficiles à gérer et à résou­
dre : aucun ennemi clairement 
identifié, aucune ligne de front 
précise, aucune stratégie ou tacti­
que conventionnelle précise, atta­
ques de guérilla, embuscades, eth­
nies multiples, religions diverses, 
massacres, barbareries, vengean­
ces, factions militaires réticentes, 
milices irrégulières, etc,. 

Ce conflit — et j'affirme ceci en 
sachant très bien que ces écrits 
soulèveront des passions et de for­
tes objections — était en quelque 
sorte nécessaire. Il est clair que les 
massacres n'auront jamais leur 
place ! Non aux atrocités serbe» et 
bosniaques ! Il faut regretter égale­
ment la mort inutile de civils et 
d'enfants, innocentes victimes des 
bombardements ! Ce conflit aura 
été nécessaire pour les leçons qu'il 
nous prodigue. 

Le conflit bosniaque, aussi hor­
rible soit-il et malgré qu'il se 
poursuive encore, peut nous per­
mettre d'avancer certaines obser­
vations et de tirer certaines con­
c l u s i o n s t a n t su r l e p l a n 

// faut apprendre de conflits 
comme ceux en Somalie, au Rwanda, 

en Haïti et en Bosnie : ce sont les 
conflits types des prochaines années 

diplomatique que militaire. Il faut 
apprendre de conflits comme ceux 
en Somalie, au Rwanda, en Haïti 
et en Bosnie : ce sont les conflits-
types des prochaines années. Dans 
les prochaines lignes, nous nous 
proposons donc d'avancer des ob­
servations et de tirer certaines le­
çons diplomatiques et militaires 
de ce conflit. 

• Sur le personnel de l'ONU 
détenu en otage : Dans un pre­
mier temps, mentionnons qu'il ne 
s'agit pas d'otages dans le sens 
conventionnel du terme. Bien que 
certains militaires aient été en­
chaînés et menacés à la pointe 
d'un fusil, la majorité d'entre eux 
n'ont été que restreints dans leur 
liberté de mouvement et confinés 
à leurs bases ou campements. 
Nous sommes très loin de la rhé­
torique alarmiste des derniers 
jours provoquée par cette situa­
tion. Aucune violence n'a appa­
remment été manifestée à l'en­
droit des militaires de l'ONU. La 
majorité des militaires serbes-bos­
niaques, malgré leur attitude de­
puis le début du conflit, démon­
treront toujours un respect pour 
les militaires de l'ONU et ce qu'ils 
tentent d'accomplir. 

Pour les quelques dizaines de 
Canadiens, il ne devrait y avoir 
aucune crainte, l'entraînement et 
l'esprit de corps compensant gran­
dement pour cet incident. Aussi 
étonnant que cela puisse paraître, 
ces militaires sont plus en sécurité 
maintenant que nulle part ailleurs 
en Bosnie, en autant, bien sûr, 
que les Américains ne répètent 
pas leur erreur magistrale de bom­
barder presque sans discernement 
les positions serbes-bosniaques. 
( . . . ) • 

• Sur les bombardements aé­
riens récents : Il est étonnant de 
constater à quel point l'OTAN, les 
Américains en tête, n'apprennent 
pas de leurs mauvaises expérien­
ces. Les derniers bombardements 
aériens d'avril 1994 se sont soldés 
par les mêmes résultats. Plusieurs 
casques bleus avaient été pris en 
otages, en plus d'essuyer certains 
tirs nourris de mortiers sur leurs 
positions à travers la Bosnie. Et 
vous avez, après l 'act ion de 
l'OTAN, le secrétaire-général de 
l'Alliance atlantique, Willy Claes, 
de même que Boutros Boutros-
Ghali, qui affirment que seule une 
solution diplomatique est envisa­
geable en Bosnie. C'est à n'y rien 
comprendre. La protection des 
casques bleus doit être la priorité 
principale autant de l'ONU, de 
l'OTAN, que des pays contribuant 
à l'effort onusien. Pour cela, si 
l'on veut « bomber le torse » et 
frapper, ils faut retirer les casques 
bleus des « zones bleues » proté­
gées par l'aviation de l'OTAN et 

procéder avec ce qui sera nécessai­
re. Il y avait des casques bleus 
tout près de Pale, avant le bom­
bardement... A-t-on les moyens de 
mettre ainsi en péril la vie de ces 
militaires. Les frappes aériennes 
demeurent l'une des meilleures 
solutions. Cependant, elle se doi­
vent d'être concertées et extrême­
ment bien planifiées. 

• Sur le mandat onusien : Au­
cune modification du mandat 
onusien n'est nécessaire. C'est un 
faux débat. Ce qu'il faut, toute­
fois, c'est donner à ces forces onu­
siennes le moyen de remplir le 
présent mandat ( escorte de con­
vois, protection de la population, 
démilitarisation et démobilisation 
des factions militaires ) . Il faut 
cesser de produire des rapports ; il 
faut cesser de constater que la si­
tuation est de plus en plus volati­
le ; il faut cesser de menacer Pale 
ou Zagreb de notre retrait des for­
ces bleus. 

Pour réussir, le Groupe de con­
tact, les émissaires onusiens et 
Boutros-Ghali en tête, doivent 
consentir à céder du prestige et du 
crédit lié à la résolution potentiel­
le de la crise, pour laisser les com­
mandants militaires de l'ONU 
agir sur le terrain. L'oeuvre des 
généraux Mackenzie, Morillon, La 
Presle, Rose et Smith est beau­
coup plus palpable que les résul­
tats issus des réunions de négocia­
tion dans les beaux palais de 
Genève. La solution de la crise ré­
side sur le terrain, pas au beau mi­
lieu de l'Europe. Combien de ces-
s e z - l e - f e u o n t é t é v i o l é s 
impunément par des factions hos­
tiles ? Combien de trêves ont 
échoué? Le commandement mili­
taire onusien doit identifier les 
centres de pouvoir militaire et les 
chefs de bandes contrôlant vrai­
ment les factions et les bandes ar­
mées, pour négocier avec eux et 
les désarmer. (... ) 

• Sur le retrait des casques 
bleus : Cette décision ne doit pas 
être fondée sur l ' intensité des 
combats ou la volatilité du climat. 
Les casques bleus ne peuvent im­
poser la paix, c'est clair. Us ne 
peuvent que s'adapter aux risques 
et, dans une certaine mesure, en­
caisser. Par contre, lorsque vous 
voulez les désengager d'un terrain, 
pour une raison quelconque, cette 
décision doit se fonder sur l'ac­
tion jusqu'à maintenant accomplie 
et ce qui reste à accompl i r . 
L'ONU protège-t-elle véritable­
ment la population ? L'ONU es-
corte-t-elle efficacement les con­
vois h u m a n i t a i r e s ? L 'ONU 
distribue-t-elle efficacement la 
nourriture à ceux qui en ont le 
plus besoins ? Combien de tonnes 
de nourriture se rendent véritable­
ment à destination ? En somme. 

les risques de cette mission sont-
ils acceptables ? Une étude froide 
des coûts/bénéfices d'une mission 
comme celle en Bosnie doit être 
effectuée. (... ) 

• Sur l'envoi de troupes sup­
plémentaires ( France et Angle­
terre ) : Si ces troupes portent le 
casque bleu, sont disposées dans 
des positions défensives et n'en­
treprennent pas de manoeuvres 
trop hostiles ou agressives contre 
les milices locales, celles-ci pour­
raient avoir un bon effet dissuas-
sif contre les militaires serbes et 
bosniaques réticents à la paix. 
Toutefois, ne pas leur permettre 
de porter le casque bleu peut 
avoir un effet désastreux, dans la 
lignée des raids aériens non-plani-
fiés. Alors, les combattants serbes 
et serbes-bosniaques ne discerne­
ront plus entre forces militaires 
multinationales et les forces onu­
siennes. 

Pour un Serbe-bosniaque, par 
exemple, prendre le temps de dé­
cider si tel individu est de l'ONU 
ou de l'Angleterre pourrait lui 
coûter la vie. Sa réaction : tirer et 
poser les questions après... En en­
voyant des forces multinationales, 
même uniquement comme force 
protectrice de l'ONU, c'est désa­
vouer de facto le rôle de l'ONU 
en Bosnie et c'est mettre en péril 
inutilement la vie des casques 
bleus. C'est aussi appliquer une 
double norme : vous enfilez un 
casque bleu quand tout va bien... 
et remettez un casque vert quand 
tout se corse. Les petits chefs de 
bandes et de milices locales com­
prendront très rapidement. 

• Sur les négociations avec 
Milosevic, chef politique de la 
Serbie : Pendant que l 'OTAN 
bombardait, une activité diploma­
tique sans précédent se déployait 
autour du leader politique serbe 
Slobodan Milosevic. Par ce geste, 
américains et russes tentent de 
convaincre ce dernier de ramener 
à l'ordre et dans le droit chemin 
son homologue et « allié » serbo-
bosniaque Radovan Karadzic. Le 
but : tenter d'amener le pouvoir 
politique serbo-bosniaque à con­
vaincre les militaires de Bosnie de 
déposer les armes. 

Il est douteux que cela soit cou­
ronné de succès. D'une part, parce 
que le marché noir entre la Serbie 
et la République autoproclamée 
de Serbie en Bosnie est florissant. 
La frontière entre la Yougoslavie 
( Serbie et Monténégro ) et la Bos­
nie-Herzégovine constitue une vé­
ritable passoire, ce qui ne dimi­
nuera pas le flot de circulation 
des armes, des munitions et des 
renforts. L'intensité du conflit est 
donc indépendante de cette varia­
ble. D'autre part, les deux politi­
ciens ne semblent plus entretenir 
la même relation qu'au début du 
conflit. L'influence de Milosevic 
sur Karadzic est aujourd'hui dou­
teuse. Entretenant des relations 
étroites avec la diplomatie améri­
caine et russe, Milosevic jouit pré­
sentement d'un grand prestige. 11 
a tout intérêt à se démarquer de 
Karadzic, toujours campé radicale­
ment dans ses positions. (... ) 

La Marche a été une étape majeure dans la vie du 
mouvement des femmes. 

Marche des femmes : 
la lutte continue ! 
FRANÇOISE DAVID 

L'auteure est présidente de la Fédération des femmes 
du Québec. 

La Marche des femmes est maintenant terminée. 
Nous en sommes au temps des bilans. 

Les femmes ont-elles avancé dans leur lutte con­
tre la pauvreté ? La Marche était-elle nécessaire 
pour convaincre le gouvernement du Québec 
d'améliorer concrètement les conditions de vie des 
femmes ? À ces deux questions, nous répondons 
oui, sans hésitation. 

Certains des gains obtenus le 4 juin étaient im­
portants aux yeux de groupes spécifiques de fem­
mes et ne faisaient pas partie des priorités du gou­
vernement avant la Marche : la rétroactivité de la 
réduction du temps de parrainage pour toutes les 
femmes immigrantes, les unités de logement avec 
support communautaire pour femmes avec des dif­
ficultés particulières, l'application de la Loi des 
normes du travail aux personnes qui participent à 
des mesures d*« employabilite » et les cinq places 
( sur quinze ) accordées obligatoirement aux fem­
mes ( dont 2 aux non-prestataires ) dans des cours 
de formation en métier non-traditionnel. Ces me­
sures rejoignent au total des milliers de femmes et 
favorisent leur dignité, leur retour au travail et 
leur autonomie financière. 

Le projet de loi sur l'équité salariale était en pré­
paration ; il n'y a donc pas là de grande surprise. 
Cependant, l'engagement ferme de le déposer à 
l'automne est une bonne nouvelle, de même que 
l'assurance d'une loi qui couvrira les secteurs pu­
blic et privé. Il nous faudra toutefois surveiller de 
près le contenu du projet de loi afin qu'il réponde 
aux besoins de toutes les travailleuses. 

La loi sur la perception des pensions alimentai­
res ayant été adoptée le 11 mai dernier, on ne peut 
pas parler dans ce cas d'une conséquence de la 
Marche. Les frais universitaires sont gelés pour un 
an ; nous le savions avant la Marche. Par ailleurs, 
le ministre Garon n'a pas voulu promettre une 
hausse des bourses aux étudiants-es avant de con­
naître le rapport du comité de révision des prêts et 
bourses. À suivre de près... 

Nous demandions un programme d'infrastructu­
res sociales avec des emplois accessibles dès main­
tenant aux femmes. Le gouvernement accède à no­
tre demande en mettant en place un comité 
d'orientation formé en majorité de représentantes 
de groupes de femmes pour poursuivre la réflexion 
sur les emplois d'utilité sociale et pour conseiller 
les ministères à ce sujet. Il verse aussi 225 millions 
sur cinq ans dans des infrastructures sociales. Le 
gain majeur de la Marche et du mouvement des 
femmes à ce chapitre, c'est d'avoir fait émerger le 
débat sur l'économie sociale et de jouer un rôle dé­
terminant dans le choix d'actions concrètes. Cela 
dit, des questions fondamentales devront être réso­
lues. Par exemple, quelle est la place du secteur 
communautaire dans le développement d'une éco­
nomie sociale ? Dans le contexte de coupures que 
nous connaissons dans le secteur public, comment 
s'assurer que des emplois durables et bien rémuné­
rés ne soient pas remplacés par du «c cheap la-
bor » ? Les représentantes des groupes de femmes 
vont demeurer extrêmement vigilantes sur ces 
questions. 

La grande déception de la Marche, c'est la trop 
faible augmentation du salaire minimum. Nous de­
mandions au moins 85 sous de plus, nous en avons 
obtenu 45. L'argumentation gouvernementale ne 
nous convainc pas du tout, d'autant que la Com­
mission des normes du travail avait recommande 
que le salaire minimum soit porté à 6.85 l'heure. 
Le Québec pouvait faire mieux que l'Ontario. Re­
connaissons toutefois que l'augmentation de 45 
sous est un pas dans la bonne direction et que, 
sans la Marche, nous aurions obtenu beaucoup 
moins cette année. Nous devons donc poursuivre 
inlassablement nos actions pour que les travailleu­
ses et travailleurs au salaire minimum jouissent un 
jour prochain d'un niveau de vie décent. 

En somme, oui, trois fois oui, la Marche était né­
cessaire pour avancer rapidement dans la mise en 
place de mesures concrètes de lutte contre la pau­
vreté. Dans les dernières semaines, la fébrilité gou­
vernementale était palpable ; il fallait répondre aux 
femmes. Il fallait livrer la marchandise à ces mar­
cheuses énergiques et tenaces qui interpellaient 
toute la population. Nous n'avons pas obtenu tout 
ce que nous voulions. Mais nous avons maintenant 
la force, la crédibilité et l'unité nécessaire pour al­
ler plus loin. 

Des débats capitaux pour l'avenir de notre socié­
té ont été rendus publics. Des milliers de femmes 
de diverses origines et de milieux très différents 
ont remporté le défi de travailler ensemble à la 
réussite d'un grand événement. Le travail des grou­
pes de femmes est enfin reconnu. Plus encore, 
nous avons tissé des liens de solidarité remarqua­
bles avec les communautés des régions où nous 
sommes passées. Des hommes nous ont appuyés en 
grand nombre, plusieurs ont marché avec nous 
chaque matin et des centaines ont participé au ras­
semblement du 4 juin. Ils comprenaient que notre 
marche, nous la faisions avec et pour les femmes, 
mais aussi avec et pour toutes les personnes qui 
subissent diverses formes de discrimination et d'in­
justices. 

La lutte doit continuer. La Marche a été une éta­
pe majeure dans la vie du mouvement des femmes, 
mais seulement une étape. Nous avons maintenant 
la responsabilité de travailler très fort pour que les 
engagements gouvernementaux soient respectés et 
pour continuer à réfléchir et agir dans le sens de 
l'instauration d'une société vraiment juste et équi­
table. Tout cela, nous ne le ferons pas seules. Nous 
avons des alliés, des amis, dans les mouvements 
communautaires et syndicaux, dans des commu­
nautés chrétiennes, dans toutes les régions. Ensem­
ble, nous pouvons aller très loin, très haut. Le Qué­
bec en a bien besoin. 
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POLITIQUE 
La GRC 
surveillait R. 
f*rcsse Canadienne 

-c La balle passe dans le camp fédéraliste 
L'adhésion de Mario Du mont ne peut qu'être favorable au OUI, estiment les sondeurs 

• Les services secrets de la 
Gendarmerie royale canadien­
ne ont analysé le contenu po­
litique des reportages de Ra­
dio-Canada dans les années 
Î 9 7 0 et conseillé aux patrons 
du réseau de ne pas engager 

.certaines personnes, a révélé 
hier Radio-Canada. 

« En 1965, la direction des 
; services secrets demande à ses 
agents ciblés sur Radio-Cana­
da d'étendre au séparatisme 

; une surveillance qui visait jus­
que-là la gauche et le commu­
nisme », a indiqué le journa­
liste Normand Lester. 

Le reportage de Radio-Ca­
nada s'appuie essentiellement 

•sur des documents de la GRC 
qui ont é té déposés aux 
Archives Nationales. Le plus 
récent est daté de 1977. 

Une entrevue réalisée par 
Michèle Tyssère en 1967 avec 
un président de la Société 
Saint-)ean-Baptiste a été tra­
duite en anglais et envoyée au 
Quartier général d'Ottawa 
pour être analysée, mention­
ne le reportage. 

Le reportage de Radio-Ca­
nada, s appuyant sur « une 
note largement censurée », 
ajoute que la GRC faisait 
pression sur la direction de la 
télévision d'État pour la dis­
suader d'attribuer des postes à 
certains employés au milieu 
des années 1960 . Le cadre de 
la GRC se plaint que la direc­
tion de Radio-Canada n'ait 
pas tenu compte des avis dé­
favorables du Service de sécu­
rité. 

D E N I S L E S S A R D 
du bureau de La Presse 

QUÉBEC 

• L'adhésion de Mario Dumont 
au camp souverainiste ne peut 
qu'être favorable à la campagne 
du Oui au référendum, consta­
tent à l'unisson les sondeurs. En 
faisant une proposition commu­
ne pour changer les relations 
Québec-Canada, les souverainis­
tes ont surtout relancé la balle 
très profondément dans le camp 
fédéraliste, estiment les spécialis­
tes de l'opinion publique. 

Celui qui risque le plus avec 
cet accord reste le jeune chef de 
l'Action démocratique, Mario 
Dumont, selon Claude Gauthier 
de la maison CROP. « Quand on 
sonde on voit que les deux tiers 
ou les trois quarts des voteurs 
"adéquistes" — environ 12 p. 
cent de l'électorat — voteront 
non au référendum. le ne sais 
pas comment ils vont transfor­
mer ces gens », dira Claude Gau­
thier. 

Selon Jean-Marc Léger, de la 
maison Léger Léger, en montant 
dans le train souverainiste, Ma­
rio Dumont viendra « consoli­
der, au moins à court terme », le 
51 p. cent d'appui au « O u i » 
constaté dès qu'on parle «d'as­
sociation » dans une question 
sur la souveraineté — la souve­
raineté «c pure et dure » recueille 
environ 4 4 p. cent des intentions 
de vote. 

Grégoire Golin, de la maison 
Créatec, estime pour sa part 

Mario D u m o n t est celui qui ris­
q u e le plus, selon les sondeurs. 
qu'avec les scores obtenus dans 
les sondages, le clan souverainis­
te peut espérer « faire une cam­
pagne honorable, avec une nette 
majorité chez les francophones, 
autour de 6 0 p. cent ». Mais l'en­
tente conclue comporte des « ris­
ques de dégringolade » en ce 
qu'elle évoque « un étapisme 
que désapprouvent les é lec­
teurs ». Pour peu que les fédéra­
listes parviennent à faire passer 
le message qu'en dépit de l'en­

tente c'est toujours la souverai­
neté qui est au menu, l'appui 
peu rapidement revenir autour 
de 4 0 p. cent, croit M. Golin. 

Créatec a souvent des mandats 
du camp fédéraliste, tout comme 
CROP. C'est l'inverse pour Léger 
Léger qui, parfois, travaille pour 
le compte du gouvernement Pa­
ri zeau. 

Pour Claude Gauthier, l'offre 
de partenariat faite par les sou­
verainistes « renvoie le fardeau 
de la preuve aux fédéralistes ». 
Si ces derniers continuent de ne 
rien proposer, « les gens vont 
dire c'est le Canada anglais qui 
veut la souveraineté ». Les élec­
teurs diront que Parizeau a fait 
des efforts, lui qui ne voulait 
rien savoir d'une association po­
litique au début. « Si les fédé­
raux ne donne pas l'impression 
qu'il sont prêts à changer quel­
que chose, ils auront des problè­
mes » dira M. Gauthier. 

Les libéraux du Québec « sont 
presque absents. La lutte se fera 
bien plus avec Chrétien et les fé­
déraux qu'avec les libéraux qué­
bécois » observe le sondeur. 

Jean-Marc Léser abonde dans 
le même sens. «La balle vient de 
changer de camp. Si les fédéra­
listes ne réagissent pas, ce sera 
très serré comme résultat » pré­
dit-il. « La clé est maintenant 
dans le camp fédéraliste avec 
l'union des trois partis. Si vous 
voulez un changement constitu­
t ionnel , c'est maintenant ce 
camp qui l'incarne. Les fédéralis­
tes vont être dans le trouble ra-
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congestion à bord 
l'allé*' centrale la plus large du 
monde (40 pouces). Fini les 
embarquement*» et débarque­
ment» tfiii n'en finissent pas, 

* Un confort 
5 étoiles 
[h- l\>paee, du moelleux et de 
l'intimité. Seulement 72 sièges 
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ont 130 sièges ordinaires. Pas 
de «ièg«N du milieu. 
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Un service 
5 étoiles 
La norme ordinaire est 
d'un (1) agent de bord 
pour «servir» 44) passagers. 
Chez Astoria, un agent de 
bord est au service de 
seulement 18 passagers. 
On prend le temjw d'être 
attentionné. 

m Un menu 
5 étoiles 
.. et désolé, pas de pinottes. 

pidement s'ils pensent pouvoir 
proposer une forme de statu quo 
contre la promesse d'un change­
ment constutitionnel », observe 
le sondeur qui a travaillé parfois 
pour le clan souverainiste. 

« La stratégie fédéraliste était nu'ici très bonne : faire porter 
ébat uniquement sur la sou­

veraineté. Mais elle ne suffit 
plus à compter de maintenant » 
estime M. Léger. 

Pour Grégoire Golin, de la 
maison Créatec, une partie im­
portante se jouera dans la ma­
nière dont le camp du Non trai­
tera des conséquences d'une 
victoire fédéraliste au référen­
dum. Il leur faudra trouver une 
réponse à ceux qui diront à coup 
sûr qu'un « Non » affaiblira le 
Québec. 

De la glace très mince 
Pour M. Gauthier, il est clair 

que l'option souverainiste assor­
tie de l'association politique et 
économique a une certaine avan­
ce dans les sondages. Toutefois, 
insiste-t-il, il en faudrait beau­
coup plus pour prédire une vic­
toire du « Oui » au référendum. 
« On sort toujours un chiffre de 
53 ou 55 p. cent de gens favora­
bles, mais il faut aussi regarder 
d'autres questions connexes, et 
là on voit que cette avance est 
extrêmement fragile », dira Clau­
de Gauthier de CROP. 

La satisfaction à l'endroit du 
gouvernement, par exemple, est 
au plus bas, cristallisée notam­
ment par le projet de fermeture 

des hôpitaux », dira Grégoire 
Golin de Créatec. « Il y a actuel­
lement une très grosse grcs/ie à 
l'endroit du gouvernement », ob-
serve-t-il. « L'indicateur de per­
formance du gouvernement est 
tout aussi important sinon plus-
»,de convenir facilement Jean-

Marc Léger. 
« En (979-1980, il y a eu des 

périodes favorables à la souve­
raineté, mais à partir du mo­
ment où la question est connue, 
le camp opposé entre en action. 
Actuellement il est clair que les 
sondages disent que la souverai­
neté aurait des chances de l'em­
porter, mais j'ai vu cela aussi il y 
a 15 ans» , d'observer Claude 
Gauthier. Tous s'entendent, il 
faudra attendre la fin août pour 
évaluer l'acceuil que réserve la 
population à la proposition sou­
verainiste. 

Tous les sondeurs s'entendent 
aussi sur le fait que l'entente en­
tre les partis souverainistes a été 
rendue publique à point nom­
mée. Les gens auront plusieurs 
semaines pour en discuter en va­
cances. Un ralliement quelques 
jours avant le référendum aurait 
eu moins de crédibilité, consta­
tent MM. Gauthier et Léger. 

« S'il n'y avait rien eu avant 
l'été, les gens auraient eu l'im­
pression que le référendum n'est 
plus un sujet de discussion » ob­
serve M. Gauthier. 

« Cette entente va faire des 
petits durant l'été » prédit )ean 
Marc Léger. La dévoiler à l'au­
tomne lui aurait « donné des 
airs de dernière minute » consta-
te-t-il. 

Québec annonce des 
mesures pour redonner 
espoir aux jeunes 
N O R M A N D E L I S L E 
de la Presse Canadienne 

QUÉBEC 

• Le gouvernement entend met­
tre en place dans les prochains 
mois un train de mesures suscep­
tibles de susciter l'espoir chez les 
jeunes, a révélé hier Gilles Baril, 
député de Berthier à l'Assemblée 
nationale et responsable des dos­
siers impliquant la jeunesse au­
près du premier ministre Jacques 
Parizeau. 

Ces mesures comprennent no­
tamment : 
• un programme de rajeunisse­
ment de la fonction publique ; 
• une révision complète des 123 
programmes gouvernementaux 
qui s'adressent actuellement aux 
jeunes; 
• la mise en place d'un pro­
gramme « Québec sans frontiè­
res », qui permettra à des jeunes 
un séjour de formation à 1 étran­
ger; 
• un programme de recyclage 
des linges usés et des cuirs ; 
• l'aménagement d'une piste cy­
clable transquébécoise. 

« Pour les jeunes, il ne faut 
pas seulement des mesures qui 
ne sont bonnes que pour trois 
ou quatre mois. Il faut des pro­
grammes porteurs d'avenir, qui 
correspondent véritablement aux 
valeurs des jeunes », a déclaré le 
député Baril dans une entrevue à 
la Presse Canadienne. 

A plus long terme, le gouver­
nement se dotera cet automne 
d'une véritable politique de jeu­
nesse, inspirée de la réflexion de 
plusieurs penseurs québécois 
comme Jacques Grand'Maison 
ou Fernand Dumont. 

Le député de Berthier a souli­
gné que la moyenne d'âge de la 
fonction publique québécoise ac­
tuelle était de 48 ans. Si en 
1989, 13 pour cent des fonction­
naires permanents étaient âgés 
de moins de 30 ans, cette pro­
portion n'est plus que de trois 
pour cent en 1994. 

« L'État ne se renouvelle pas 
et il faut modifier cette situa­
tion », affirme le député Baril. 

Les fonctionnaires en phase 
de pré-retraite pourraient, sur 
une base volontaire, accepter de 
partager tâche et salaire pendant 
un ou deux jour par semaine 
avec un jeune. C'est une forme 
de « compagnonnage », par le­
quel un compagnon apprend son 
métier auprès d'un maitre. Le 
Conseil du trésor se penche ac­
tuellement sur ce dossier. 

M. Baril a aussi rappelé que le 
temps supplémentaire payé aux 

travailleurs permanents des sec­
teurs public et privé au Québec 
se traduirait par des emplois per­
manents pour 65 000 jeunes si 
ces derniers pouvait effectuer le 
travail. 

Par ailleurs, un groupe effec­
tue actuellement la révision des 
123 programmes gouvernemen­
taux disponibles pour les 18-35 
ans. Plusieurs de ces program­
mes n'ont pas de pouvoir d'at­
traction auprès des jeunes et de­
vraient être changés, a signalé le 
député. 

Piste cyclable 
Le gouvernement vient d'an­

noncer le programme « Québec 
sans frontières », par lequel 200 
jeunes pourront dès cette année 
faire un stage formateur dans un 
pays du tiers-monde, en Améri­
que latine ou en Afrique franco­
phone. 

Ce programme est géré par 
des organismes sans but lucratif 
comme Oxfam ou le Carrefour 
solidarité internationale. 

Un million de dollars ont été 
débloqués pour ce programme 
mais la somme pourrait être 
considérablement augmentée au 
cours des prochaines années, 
croit le député de Berthier. 

On vient aussi de lancer un 
programme d'aide pour la relève 
cinématographique, histoire d'ai­
der les jeunes dont les projets de 
vidéo ou de cinéma ne corres­
pondaient pas aux très officiels 
critères de la Société de dévelop­
pement des industries culturel­
les. 

Mais le plus spectaculaire pro­
jet, dont les détails seront dévoi­
lée en fin de juin, consiste en 
l'aménagement d'une vaste piste 
cyclabe qui traversera le Québec, 
de Ville-Marie ( Abitibi ) à Gas-
pé. 

C'est un projet long de 2445 
km qui s'étendra sur 10 ans, éla­
boré en collaboration avec Vélo-
Québec. 

L'État, mais aussi des parte­
naires privés, collaboreront à ce 
projet pour lequel 80 millions 
pourraient être débloqués. 

Dès cette année, on passera à 
la première phase, soit baliser de 
la route. La piste pourrait être 
ouverte aux skieurs de fond au 
cours de l'hiver et tout un ré­
seau d'activités économiques 
( hébergement, restauration ) 
pourrait s'y greffer. 

Enfin, un autre projet consis­
tera à mettre en place, en colla­
boration avec Recyc-Québec, un 
système de recyclage des linges 
et cuirs usés. 

Des femmes chahutent à Ottawa 

Code S3 

OTTAWA 

• Affirmant que le gouverne­
ment libéral n'a pas tenu ses 
promesses électorales en matière 
de politique sociale, des femmes 
ont chahuté et hué les ministres 
qui avaient répondu à l'invita­
tion du Comité canadien d'ac­
tion sur le statut de la femme, 
dans le cadre de son rassemble­
ment annuel devant le Parle­
ment. 

Selon la présidente, Sunera 
T h o b a n i , les m e m b r e s du 
CCASF « sont déçues du nombre 
de promesses rompues ». Les 
participantes brandissaient des 
pancartes énumérant les promes­
ses contenues dans le livre rouge 
du Parti libéral, et qui selon el­
les n'ont pas été tenues. 

Elle a plus tard déclaré qu'à 
son avis, le gouvernement avait 
bien reçu du CCASF son messa­
ge de € colère retenue ». Bien 
que les membres du cabinet 
aient été plusieurs fois hués, elle 
s'est dit convaincue qu'ils ont eu 
« suffisamment de chances pour 
répondre ». 

Le ministre de l'Immigration 
Sergio Marchi a tenté de répon­
dre aux accusations de racisme à 
l'endroit de la politique cana­
dienne sur l'immigration. Il a 
été hué. 

« Voulez-vous entendre la ré­
ponse ? », a-t-il demandé. 

« Nous ne voulons pas vous 
entendre », a répliqué une mani­
festante, déclenchant des applau­
dissements. 
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OFFRES D'EMPLOI 
(Tons Ii»s p<>stp5 annoncé* sont ouvfrU 
«K^lt-mcnl aux fcmmeft et aux hoinmes). 

SERVICES PERSONNELS 

3f9 VENTE, 
COMMERCE 319 VENTE. 

COMMERCE 319 VENTE. 
COMMERCE 334 SERVICES 

DOMESTKXiES 
404 AGENCES DE 

RENCONTRES 440 ESCORTES, 
RENCONTRES. ETC. 

Agent autorisa pour 
Notre entreprise, chef de file 
canadien en télémarketing, désire 
s'adjoindre les services de: 

PEinoVME HEURCUIC pour gar­
der 3 garçons t . é et ) onv Non 
fumeuse, froncophone, légole. 
Pff mrs {Je con<Jutre. Looee ou non. | 
Bons soloire et condmons. 
Westmoont. Lundi ou ven<Jrtdl: 
Sefvkc Hothinson. aK»«44 

AMOUn. AMmC. AVCNTIMC 
Aoence L'Eden^ des rencontre» 
tnternottonote», f tmmtv couples, 
homme», disttnguèt. Portv prtvé. 
Dtscretton ossuree. S«3-«3i9 

DANSE FAWTAtSlSTC des 
Caro<>es, ovont )9n 377-30C7 
OCTENTC SANTE 

TRANSPORT ET VÉHICULES AUTOMOBILES 

AUTOBAINES AUTOBAINES 
Mosvoot pro-

9347 fesslonnel. Sophie, m 
bài)tà ET iEuLC 

406 

44 CAMIONS, JEEPS, 
>11 FOURGONNETTES 

A STEtttloclit, cttoix ISO cornions 
usoges. Goroge Bettslc, â73-23}4 

340 EMPLOIS 
DIVERS 

RENCONTRES 1 OÔUX mass!^"Xn*e à l ^ l e l ^ ' g i a ' S ^ ^ 
EMEHAUbt WEUJé ÉT tfXY 1 * ^ ^ ° ^ ' 

tronsseluette, te report. 

SPniNT CANADA IN& 

REPRÉSEIITAHT(E)S EN TELEMARKETINS 
Fonctions: 

; Les représentants(es) en télémarketing offrent par 
téléphone des services interurbains, à prix compétitif 
et â une clientèle commerciale . 
Exigences: 
• bilinguisme fonctionnel < 
• aptitudes à communiquer 

par téléphone 
• capacité d'atteindre 

des objectifs 
Nous offrons: 
• 10 $ heure garanti 
• commission illimitée 

• poste de jour 35 heures/semaine 
Si vous désirez vous joindre à une équipe gagnante, 

veuiliez communiquez avec 

A L'ETUCMANTIC) Agence del 
Pubitctte super trovoN d'été povantl 
(sondoge. étude morctte, promo­
tion vente, degustoHon). 7h-«S3S 

résistant(e) 
au stress 
dynamique 
persèvérant(e) 
persuastf(ve) 

bonis 
formation 

3 

I 

COMMENCEZ 
DÈS DEMAIN 

k̂MJS avons du travail a 
temps plein oo partiel, 
pour des personnes er>-
ttxHjstastes. capables de 
promouvoir carte de cré­
dit gratjtte. dans un 
grar>d magasin Nous 
offrons des heures flexi­
bles, un salaire garanti 
7 St>eure ou jusqu a 
14 St>eufe et une lorma-
non avec remploi 
S I C8 travail vous nteros-
se. appetez: 

VanetM 
chez DMS, 
sans trait au 

1-800-668-1465 
H MO 

FEMMES rencontrez hommel 
Loisseï messoge gratuit ou l-aoo-
•03-SSA5. ecoutti messoges 1 «OO-
451-3443 • n s . ^ f f tmkn 1I«  

O.AJyt lac  

GAYS lesbiennes, btseiufHies) 
QutbecoK. Lohseï messoge gro-
turt ou 1-aO&-M3-SMS. Ecoutez 
messooesou 1 100-451-3443 poste 
•74, ?.»9 smin. I l • DJLM. tnc 

GRATUIT: vidéo perionr^l des 
twes • Qppe* XXX. l-y?^ iS43 i5 l 
JOLC COQuine franchise olmoni 

iromouroutH. 1-5T4-47fr.7673 1SV 

406 UCNESDE 
RBICONTRES 

LIGNES RCNCONTttCS 
QUEBECOISES 

LoKse I messoof gratuit ou 

Ecoutez messoge ou 
|-fOe-4S1-3443 poste 374 

(2,99 Imtn lê on» • ) 
O-AJU. MC 

a 4M 

EMMANUELLE OU Notoctia la iy , 
[sensuelle, reçoivent. 943-5m 

ik HiVC pour iol e4 mol 
Rive Sud. 497-1741  

I EtiC 1t ans, doux, leune moMaurT 
n 4 - W 7 

LL£ se déPkice ou ta racott 
Î4n, 149.3731 

tUà£LLE~sr 
944-40a4  

IJCSSC superbe professeurs d*oé-
|roble, se deploce pour te foire 
vivre un moment eiquls. 944-<m9. 

JÉUNÉ ftMMÊ DE CLAHI 
jpour homme <ranolres o l'oKe 
I exclusivement. 745-4143  
JUUC tromsexuelle douce. s«n-
suelle te reçoit. Pamelo, 779-414? 
JOUE FEMME pour hommas 
sérieux et discrets, 9611072 
JOLIE JUUE TE RECdT. Houte 

I discf étioa Olmottsé. è4»-9$34. 
X>SEE te recoH. 30 ans, rencomTë" 

11 950 S, IDA. Autos, 649-4035. 
I AElKniAR spon «1. 107 ÛOO km. 
èouipée, UOO S, Hi-iSH. 
ÂikMMÂ ALL H i l 666 km W 
équipé l.'VSALLE FORD 363-3473 
AElKMTAff Cargo M. out., V-6, 
144 000 II n. »00 S. •95-1^54. 

: A M i T À R Sport H U ààbkmj 
pioces, air, Rocicol Auto, 467-9775 
À C R M T À A XL 'UJtm^'Sir, 

lextro propre, 4 500 S. 334-1999. 
AEROSTAA XL ^ , J possogers, 

I out., olr, 60 000 km, conwne neuve, 
10 MO t. gorontle dÉsponft)le. 

Auto Folle 971-4040 
lÀCftMTAR — .... . 

AUTO PATTERMANN 46 
XL 94, IXT équipé^ 

61-7Î44 
AEKOSTAII XL 94, 1t 000 km, * 
poss-, olr, étot neuf. 16 995 \. 
Lemire Auto 377-7520 

511 CAMK)N5, JEEPS, 
FOURGONNETTES 

0009c Grand<arovon SE 1993, 
tout «qulpà, garontte 71 115 km, 
llQuIdatîon, 1 seul prix. 1) 995 S. 
Ck)glnor 3a-4«16 

DOOGE RAM 95, 7500 p4Ck up, 
4X4. VIO, SLT Lo ron^ , toutes 
Ophons. Neuf. 733-4993. 

M O N D I A L 

\H) AsMon ( W e r ftÀM 
250, tout équipé. Impeccobla, 
10 400 5, R. crtr. 737-65a 
DOOGE. RAM SO 91. 4 cyl-. out. 
bofte. Auto Roca. SI7-«770. 

™ 5 150, 93-4$ 000 km 
LASALLE FORD 363-3473 

FOiro pkk-up 41. ovec tx)ïte 
comme neuf, 7 couleurs, 374-9470 
FORO Aérostor 94,7 poss. marctit 
pied, olr, 66mm 7 tons 
IIVO6OLANO TOYOTA 741-M91 
Mtb Aerosior &por4 iHJ , 
77 000 km, 7 possogers. stère bebe 
Inlagré, olr, garantie. Cloginor. 
3a-6t16 

AEROSTAR 16 XLT, 111000 km, 
7 pKxes, 34505. Auto Rocé 513-0776 

RENCONTRES "ctMnses-croéses" 
et rendei-vous discrets. 766-6666 

410 

sensuelle, 
LA bLÔNbC MÔVÔOMTf vous 
reçoit, se depkxe. (414) 644-1777 
LAbY ktÀàlàéÊL «441179.14-35 

A e M A . / ^ ^ i i - I onv Show, domlnoMon. 3«5-0457 
^V?.?V9«.l LEi iÉDOdTRKtfi ie reçoivent 
OCCULTISME I en douOle en prtve, 646-^63 

|Atft6iTÀ* è>. Ëddv Bouer 
177 000 km, equlpenwrrt complet, 

1 olr, vNres. ordraeur, très bonne 
condmon, 5900 S. 646-5355. 

À£Mif a ^, 6« 666 knvot . oé^ 
5 poss., 1900 $, 777-6(71 
AEROSTAR 93, bos mitloge. Bos 

Iprli.Chomedev Ford, 969-4990 

Serge Godin ou Denis Verrette au 
273-0000, poste 507, fax: 273-4000 

UNtOLOeE VOYAGES 
S tours semoine 

9 h 0 1} h ou U h 0 17 n 
Representor+lf ) en telemorketino. 
Portoitement bilif>ouc d*rxïmlQue 
ovec optrtudes o communiquer 
par teleptKtne CENTRE-ViLLE -
MONIQUE (514) 39J-69S0 

320 IMMOBtUER 

VENDCUR(EUS£) de moison ovec 
e»perience ou vendeur(euse) Mme 
sixrroo. Personne perlormonte 
seulement «56-6174 et opres 17h 
ou 656-1604 

322 CLUBS. HOTELS, 
RESTAURANTS 

AIOE-CUISINIER(IERE) 2 SOirv 
sem. ouSM o»de-s*rveur(se), pour 
restowont français, se présenter 
330 Mont-Rovol est, o portir de 16h 
ftARMANIAID) PtocememCOURS 
Ecole Des Voitres 84 -̂2828 

CUISINIER(É) - PÀtlSSIER(E) 
e« cutsine morocoine. Mm 3 ans 
dexperierKC en restourotion et 
ponsserie mt.: (819)-5M-IM8 
CUIStNIERlE) temps WJrtiel pour 
f r t^ , possibilité temps plein o 
l'automne. 8.7SSh. Envoyer c.v. 
4860 de Motsonneuve ouest, Mont-
reol H3Z 3G2, o l'otlentton du 
chef cuisinter. 

CUiSiNIER(IERE) demonde(e), V 
Of̂ s deipertence. S'odresser ou 
1291 Mont-Rovol est 

RESTAURANT LES PRES 

CARDE-MANGER, emploi de lour, 
ovec EXPERIENCE, pour restou-
ront de cuisme tronçoise. Pour 
rer>dei-vous, après 15 h 844-8970 
Mnr\e Noud 

fASTA MAN 
cwsimer^iere) oux potes frokties 
Super cu'Sirtier(tef e) recherche^e), 
pour service de potes troict>es, 
dons restaurant ocholonde. Horoi 
re de soir. Résume et réf. exiges. 
Sa présenter entre 9ti et l l t i am 

ou 51 est Prince Arthur 
coin St.DomintQue 

demondez ctief jocaues 
RESTAURANT troncois Les Hol 
'es, recherche un(e) chet de portte 
cuisinier (ère) dipinme^ej. (4 o ^ ors 
d*expericrK;e reouiscj. Temos 
plein. Pour rendez-vous oppeiez 
M. Crevoisler entre 15 ti et 
17 h 30 ou 849.1?«Ï4 

SERVEUR ANIMATEUR 
Denxir>oe(e) pour une ouOerge 
renommée, ovont eipertence 
ovec clientèle du 3e oge, potwo 
tent(e), spontone(e), bonne eiocu 
tton, fioMe, connoissorKe des 
donses socKïies et en ligne exigée. 
Bilingue un otout. Urgent* 
(514) 294.2255 Ou 1-800-337-2808 

322 CLUBS, HOTELS. 
RESTAURANTS 

LAVEUR(Sb) oe vaisselle ovec 
eipertefKe, service du sofr. 
Se présenter ou restouront Henri 

1175 A Crescent oprçs 15 h. 

324 IMPRIMERIE 

GRATUIT, î,000 cartes daffoires 
encre notre Sur carton beige 
texture d*uf>e voleur de 65 OOS a 
t'octwrt de lOOS d'Impression 
Copte Ropide Montréal. $?3-29U 

IMPRIMERIE commerciole, r-
cherche ESTi\\ATEUR(TR»CE) et 
production. Communiouez ovec 
Rovmond: 663-6431. 

OPERATEUR (TWCE) 
DE PUEUSE STHAL 

demorKie(e), minimum 10 ons 
d'experierKe, trovoil régulier de 
soir. Secteur Antou. 351-7900. 

325 TECHNIQUE 
METIERS 

SOUS-TRAITANCE 

ATELIER de finition de meubles, 
o Lovol, cherche un(e) peintre ef 
finisseur(euse), 5 ons d'eipçrience 
dons le melonge des couleurs et 
lo finition. 990-2863 
EBENISTE. 5 ons dexperience. 
Vmos plein, 761-5117. 
TECHNtClEN(NE) Ovec expérien­
ce sur les nx>chines d"ln>orfme'te. 
Trovoii o temps plein ou porhei. 
Bonnes conditions. Expérience 
d'electricien seroit un atout. 

323-8373 
TECHNICIENINE) pour svsteme 
téléphonique, e i o , voiture, pour 
compoonie bien etobhe. 73 -̂7794. 

327 COIFFURE. 
ESTHETIQUE 

ASSlSTANT(E)-technicien(ne) 
ovec e«pertence,bilingue. 4894872 
COIFFEUR(EUSE) avec clientèle 
et technictenne(ien> pour les on­
gles Secteur Lovol, 688-7234. 
COIFFEUR(EUSE) bilingue, temps 
portiei, ovec outo- Hopitoui, cen 
trc s d'occueit et domicile. 766-3551 
LOCAL G louer dons salon 
coiffure, pour estheticlerwe, 
sur rive-sud. 64* 1365. 

de 

328 INDUSTRIE 
DU VETEMENT 

COUTURCREfCR) copobie de 
to'Her et coudre morceoui ou 
complet, POU crteiier d^ irterie et 
lingerie. Mm. 5 ons d'exp. dons une 
monutocture. 933.5070. 

331 ENTRETIEN 
SECURITE 

CONCIERGERIE 

CONCIERGE bilingue, Hutchison 
4? Qpp., 288 0898.  
CONCIERGE demonde<e) 
•.erteuKteuse), 30 opp., 598-0755. 

COUPLE DE SURMTENDANTS 
Complexe résidentiel ctwrctïe 
personf>es pour secteur ND.G. 
Dort ovor conrxjtssoTKes en me 
nuiserte. plomberie, electrictte et 
posséder ses outils. 
NOUS fournissons 4' : ovec soloire 

commission. 
Pour entrevue: 484-im. 939-7713 

C O U T U R I E R E ( E R ) tenx» plein, 
pour otteratlons dons r^ettoyeur.  

277-1369  

ITUDIANT(l)t 
11 s pour débuter, pos de porte-
o-porte ni de telemorkehf>o, ou-
cune experiefKe requise, formo-] 
non donnée. BIlinouisme exige. 
Postes portout o Montreol. Mtt: 
733 2686, West tskmd: 6U-5997 
F L E U R I S T E pour Repentlgny;! 
ovec experlerKe, Initiative et 
creotivrte. 528-7257, 582-8888. 
I N S P E C T E U R ( T R I C E ) d'outomobi- ' 
les demonde(e), temps partiel, 
outomobiie requise, tliinoue un| 
otout. 639-5029, 663-6916. 
P L U S C U R S postes de oéronce.l 
Avec ou sons exp. Muiti-notKXioie 
de trogronces. (514) 735-1880. 

IM. SADUOttAH. grand médium 
I otrkam, pour vous older ou sovoir 
vos problèmes. Confoctei 347-3763, 
sotlsfoction garantie. 

LR.I, k) meilleure s... 
te re^oh en prive. 899-1034 

LOUISE se de^ptoce pour 1 h 
d'eïtose. ose mopoeier, 952-9551. 

I AEROSTAR 9^ 6o6 km, S poss., 
LASALLE FORD 363-3673 

ASTRO, 97 CL. J possooersTÔIr 
Lkmldcmon i l 950 S Ll 

I Chti Sl-Hiaii< Nhsoa 
11 950 S Lkxildâtton 

la )74-4421 

MARt Brosswd. Torok précis. 1 femme te •piFn 

Dons divtnotoires. Vovonce hyt>er-
sensiWe. Astrologie. Horw»etete, 
dtscrehon obsolues 843-8430 

reçoit CHJ 525-4992. costunr>es. 
MARC-FRANCE 

415 CONSULTATIONS 

374-5393 
MARC-LOU REÇOfT 

AXXESS. 93. S vit. bas 
i Chomedev Ford. 969-4990 
CAMPEUR Ecorîollne 85, 6 cyl., 
mon., équipe ou complet, 5500 S, 
ectxmge, tConoguv Auto, 625-9186 

Rive sud et M t t . 943-4460 

IMMIGRATION 
résultats gorontis, 894-04J7 

M. SAKO groiMJ médlurn vous oide 
a résoudre vos problèmes offectits 
reconcilKihon, chonce en offoire, 
etc. Résuttots raoWev 937-2402. 

440 ESCORTES, 
RENCONTRES, ETC 

343 EMPLOIS 
DEMANDES I 

COUPLE-concterge bilingue, sons 
enfont, pour cor>dos de luie de 59 
unîtes 0 Mtl, 3 . fourni, «66-8549. 
COUPLE-CONOERGE ULINGUE. 
pour entretien o temps pcrtiel. 
Petits coodominiums. 16 oop. 
looemem 4 sous-sol cortfortoWe, 
eirct et ooz fournis, torfolt men-
:>uei o discuter, kecommondotlons 
exigées. Wme Aeberli 937-3166. ou 
w. Goldbero. 846-0574 

HYGIENISTE DENTAIRE 
d'expérience et de bonne vo*onte,| 
drspom&ie pour denttste sympothl-, 
Que et eoutpe fomiitole. 723-6042. 
JEUNE Mie (16 ons). gorderoisj 
entants chez tomiite onglofse.f 
Nourrie et logée. 418-623-1142. 

ACCOMPAGNEMENT MTL. Jeu­
nes escortes cJemondees. 894-6969., 

ANME, 20 ons, le recolt. Mtt.  
665 0514  

ASHLEY, belle tramsexuelie sen-i 
suette. de 10 h o 22 h. 527-6467. 
A5TU defo désire le doigté d'une" 
habile Vottresse ! Aida 843-3353 
AUDREY k3 très sexy vous recortj 

MASSAGE DETENTE SENSUEL 
8h45 o 2lh. Mme Jonou, 666-1384 
MASSAGE SENSUEL, Sylvie ou 
Roxonne. On se déplace, &86-2235 
MATHIEU ET SUZC,BI-SEXUELS 
Show erotique ou mossoge et + 
pour hommes, femmes, couples. 
381-4039 (propres et discrets) 
MELODIE, vous reçoit an pr^ê. 

528-5301  
MLLE LMA te recoH dans son 
intimtte. 339-2548. 

NATACHA, LA VRAC 
te reçoit. Toute dévouée, 943-9067 

midi à t6h 

CARAVAN SE 67, V-6, 7 ploces, 
4395 y intersove Autos, 984-1026. 
CARAVAN SE 91, 6 cyl., 7 posso-

; gers. olr, 9995 S. Autoccos 952-7873. 
CARAVAN se. V-6, out.. 66 

CF. AUTOS H3-tl4t 
CARAVAN 1993, 7 possogers, V6, 

I oh*, out., gorontl. Grond Prix Autos, 
257-4789 

! CARAVAN 90. cargo, 4 cyl-. out.. 
190 000 km, bons pneus, 4100 S. 

Location Ventura. 941-5063 
CARAVAN 90, tout équipé. 7 posv, 
olr, gor. Chrysler, 10 5001, ectKïn-

loe, Konoguv Auto. 514-625-9186 

vous recon de 
679-5654 

TEM)R t i i £ 

eçort 
0186. 

RECHERCHE coup*e rnoture pour 
coTKteroerje, so*r: 634-2739. 350 COURS 

334 SERVICES 
DOMESTIQUES 

GOUVERNANTE cooobie et sé­
rieuse, 3 demi-tournees ov senxïi-
ne. Ile des Soeurs. 762-9990 

Ançlois INTENSIF prive semi-privéI 

Dcvener bilingue en 9S. 849.5484 
APPRENEZ le métier de lleurlste,] 
depitonts grotutts. 388-6957 

COURS D'AGENT DE VOYAGE 
Ecole S*gma (B.S. eitgoie). 990-2816| 

discrètement, g bon prix, 656-0 
AVOIR, le plus beou gars, 

corps porfoft ft muscle, 845-3901 
BEAU gtrçon stvie curturKte.  

Dooiei 849-0590 
BEAU mulâtre danseur, masseur,! 
75 S .le reçois 522-3611 
BEAUTE DE LUXE insplront] 
douceur et sensuoitte. 277-1077 
BELLE femme de 36 of>s, discrète 
et propre. (1 o 11(. 729-6562 

PLAISK 
Mossoge. Steph. S97-1343 

POUR UN momem InoubUable, 
elles vous reçoivent et 
se dépkxent 694 - 9036. 
PRIMA DONNA C'jrttvée et très 
sexy se depioce. 593-6747  
SAUNA 5018 Rencontra Hommes 
seulen>erTt 2474 Mossoge 17 S 
Souno, Terrosse, TourbMlon, Vidéo 
5018 ^t-Lourenf, Mtl. 277-3555 
SENSUELLE Liso, 44 ans, discrète 
te reçoit. 355-38M 
STYLE LIBRE vous invite à ren-
contrer nos jolies escortes: Sylvie, 
Somonttw, Morllyn, 894-9930. 
TRANSSEXUELLE de cknsTfé-

1 CARAVAN 97 LE. AWD, 7 poss. 
METRO NISSAN. 943-0303 

, CROKEE 1988 Ltd, 4x4, 2portes, 
cuir, moteur neuf. Crond Prix 

I Autos. 257-4TI9 
CHEVROLET Astro oHongé "94, 
A o Z. Lectoir Auto 321-2273. 

I CHEVROLET Blazer 88,2x4,5 v t l , 
Lecîoir Auto 321-2723. 
CHEVROLET Blozer LT 1995, 
17 000 km 4 portes, tout équipé. 
Cuir. 733-6993. 

M O N D I A L 

! CHEVROLET Lumino 5 poss. 94 
HAMEL HONDA 491-0440 

CHEVROLET -Step SIdes" 69, 
10 495 y Auto-Route 60. 581-4085 

V 7 < 
— OFFRES D EMPLOIS — 

MERCI 
À TOUS LES ANNONCEURS 

DE BIEN V O U L O I R R E T O U R N E R UN ACCUSÉ 
DE RECEPTION AUX POSTULANTS. 

• BELLE rououine, OOLLY 
cuff-dentelle-stripteose. 576-3984 

BELLE BLONDE, 931-677S 
Prive, centre-vitte, 9om-5pm 

BUREAU SEXE-. 645 - 9710 
24 sur 24, 7 sur 7. 

Pour un servKe de ouoiite. 
BUSTE, LINGERIE, EXPERCNCE 

Viens me voir. 495-4755 
CAROLANE 22 ons, très lolie, te 
recoft en prrve, 528-9778 
CHEZ MOI, MCOLE - 9 à 16 h 
(pour hommes dtstrnques) 35!-B206 
CHRtSTiNA. sensuelle, oour 
hommes d'ottotres, 891-9981. 
CINDY ET VALERIE reçoivent. 

ï~1çott, se depioce. Socho 527-1060 

CHEVROLET 1500, 4x4, 1992, ext, 
cab. 17 995 S. Grand Prix Auto. 
257-4789 

TU AIMES les nouveoux phontos-
mes. Zoe, jolie trovestl, 936-7439 

UN REVE AVEC EUSÂ  
697-7671  

VKTORIA H NANCY 

CHEVRÔLÉl' )566 dlero roues 
double 68, DCSEL, out. 64 000 km 
seulement, i l 99$ s, Auto R.T. 
476-6060. 436-715V 

vous reçoivent - 644-6579 

445 STUDIOS 
DE MASSAGE 

D A K O T A LE 1992, Klng<ab 4x4, 
V-6, nr>ogrHjm, équipe, manque 

I oucune optkKiv bos km, gorontle 
,71 115 km. Ck>ginor. 348-6616 

AIMY te reçoit en prive  
387-6781 

Cenfre-vliie, mossoge-détente. LÔl 

DOOGE 8-750 Cargo allongé, olr, 
vitre elect, 8 cvl., gor. pion d'or. 
Desrrwules Dodge Chrysler, 
LAVAL 682-1700, MTL 990-7911 

SOCIÉTÉ 
POUR LES 
ENFANTS 
HANDICAPÉS 

Du Q l lÉBEC 

MM, Rive-Nord, 
C L A U D I A te 

60 
E recol 
y 9i3-5511 

• dominotioo 
reçoit, en ixtve, 
. 77. 364-6386. 

CLAUDIA te 
• domirxjtion 

recort. en prive. 
7̂ 7. 364-8386. 

douceur vous interesse? 644-1656 
L*RICtTATlON, mossoge' 
coiffure, fontotsies. 931-^190 
MASSAGE ULTRA RELAXANT] 
par loites ferrtmes. 776-1443 
MEILLEURE plDca 0 LonguevU 
-Solon Chéri", 4 hôtesses. 463-4637 

DOOGE Coro^'on ES 93, Weu. 4 
sièges copitoine, gor pion d'or 
Desmeules Dodge Chrysler, 

i LAVAL 682-1/OOr " MTL 990-7911 
, DODGE Corovon SE 1991, V6, . 
litres, 5 possogers. 9900 $, 4>3-3*04 

I DOOGE Corovon 1989, 5 possch 
pers, 7-Si, 89 000 km. 

IGrond Prii Autos, 257-4789 

TE REÇOIT 
529-9853 

NOUVEAU, mossoge de détente, 
reloxcmon ossuree. 64t>403i 

La Presse se réserve le droit de refuser l*insert>on 
de toute anr>orKe contraire aux normes et tradrtXHis 

établies dans notre société. 

DOOGE Corovon 1989. 5 posso-
gers, très propre, olr ctimotlse, 
120 000 km, 6 500 S. 663-0194 
D O O G E Gron Corovon 90,7 posv 
A D M S U B A R U LAVAL 364-0131 
DOOGE Grande Corovon LE 1994, 
tout équipe. 7 poss., 4 sièges 
coyrtoines, pneus Micheliri. de-
nwreur o dIstarKe. 33000 km. 
biorK int. gris, garantie 
7 ons 115000 km, Auto Sytvestre 
1-514 759-5321; 514-752-3131. 

DODGE Rom PicXup 89, 8 Cvl-
out., 6900 5, Konoguv Auto, 
514-625-9186, 1 •800-896-9186. 

••ORD Aerostor 93 tout équipée, 
ouleur verte, comrr» neuve, 

garantie. 13 2061. A.S.L. 735-433J 

FORD AEROSTAR. IV93, / pOSSO-
gers. 74 000 km, U 700 S, 493-6740 
FORD Cutowoy '94, 7.3 diesel. 16 
pl olum., blonc Location posstïlt. 

CdOlr Auto 321-2273. 
FORD Explorer 91, Eddy Bouer, 
66 000km, U 000 S, 346^15 
FORD Explorer 92, 4X4, verte, 
100 000 km. Impeccable. 659-7169. 
FORD F 750, 74 000 km, olr, vrr. 
croisière LASALLE FORD 363-3673 

FOROF-I5f XLT LorKJT, M, OUI, 
tout équipé. K ino Cob. boNe 
mpeccoble, 9 500S fem>e. 441-576 

FORD F-I50, 94, 15 000km, bofte 
oliongee, out.. garantie l'an 7000. 
Lecloir Auto 371-7773. 
FORD F150, 94, 6 cyl. out. 21 000 
km, équipe, garantie. ikMidatlon 
14 ^50 S. cWnor. 346-6616 
FORD Ranger XLf IHlKlng-cob 
4i4, 26 000 km. moteur 4 Titres, 
équipe monque oucune options, 
gorontle, poye rteuf 27 000 S « 
toxes. mf.Cloglnor 346-6616 
FORDRonoer 1993, XL, V-6,Klng-
cob, gorontle, liquidation 11 900 5. 
Cloginor 348-6816 
FORD 87, Ronger, 4 cyl., 
embrovoge neuf, 7000 S. 

Location Venturo. 941-5063 
FORD 89 F150 X L , Super <tab, olr 

METRO NISSAN, 943-0303 
FORD 97 Ronger X L T , 4«4, olr 

METRO NISSAN. 943-03i)3 
FORD 95 Windstor, 3.81, 7 poss. oir 

METRO NISSAN. M3-0303 
GEO Trocker '94, convertible, 
mon., 20 000km seutenwit. 
Lecloif Auto 371-7773 
GEO Trocker 89, mon., blonc. 
peinture r>euve, 133 000 km "Side 
pipe", demonde 5500 V 973-9165. 
GEO Trocker 92. 4 X 4, 56 000 km. 
Conv. Ouvol Tovoto 655-7350. 
OMC Trocker 91, convertible, out.. 
65 000 km, parfaite condition, 
595-9010 morctiond. 
GMC ¥iAonZ71,94, 73 00Ûkm,tout 
équipe, 29 850S ferme. 227-7160 
GMC Z71, 1994, extro cob, tout 
équipe, 3^ 000 km, 24 900 S. 
C. Trembloy Auto 514-746-7800. 
GMC 1500 Kincop Z-71. 91, 4 X 
4. tout équipé, porfolte condHloa 
7495 S. Auto R T. 476-6060 438-7151 
GMC 66, ctosse C, 57 000 km. très 
propre, 17 900 S. 497-6949. 
GMC 69, moa, 5 vtt.. 4 cvU 97 000 
km, prix o discuter 492-2695. 
ÇRAND Corovon LE 88, 7 poss 
éou i pee, 6 TOCï. I nter sov e, 984-1026 
GRAND Corovon SE 94, 20 000 km, 
olr, etc., 20 500 J. 
Lemire Auto 377-7570 

t44 CAMONS, JEEPS, 
3 1 1 RHJRCOHNETTES 

JCEP YJ Iskmder 69, 16 OOO km, 
omols roulé l'hiver, condition salle 
de montre, 7U-2656 Jo*l ou Annie 
ou loKser nsessoge. 
J t t » V J Soéwro H, 4ni i ioiK 
4 cvL, 5 vrt.. Impeccable. 

CDS Auto, 447-976f 
YJ Sahoro. ^ 4 , couKûT 

chompogne, garantie 7i 11$ km, 
bon prix. Cloginor. 348-6116 

YjWrongfcrM, i4W6fSr: 
5600 S. 963-7621. 447-77W. 
JEEP Y J 19*2. noir. 4K4, COOV. 
LkMlâotion Lkmklatfon Echongt 
OMI St-LiMWd NtaMM 174-4411 

V J 90, JtoHs. portes 
hiver. 109 006 km. 9«0 S. 667-f067 
JEEP Y J 97. 31 000 km. moft 
11 995 S. Lemire Auto 377-M3O 
jËEFYr907îëôTrm;TïfvTOî 
bar". Int. ion, 699-1926, crtr 
JEEP YJ 94, vert, 4 cvl, mon, 7 
forts, moQ, bol. gor. Jeep. 
Oesmeules Dodge Chrysler. 
LAVAL 662-1700, MTL 990-79n 
JEEP YJ 95, 11 000 km, out, vert 
foret, 15 995 S. 
Lemire Auto 377-7570 
JEEP 90, 4x4, nxïn., olr, 
AUTO PATTERMAhN i61-7544 
JEEP 91 7 WD, Sport, out.. olr 
AUTO f^ATTERMANt/ 461̂ 7544 
JW4MY & Blozer 4 x 4. de t6 ô 
90, en eicelient etot, 17 dhponl-
bies. Auto R.T. 476-6060 438-7151 
JIMMY 4x4. 64, mon, moos, pein­
ture, 139 000km, 3945t. 766-4073 
LUMMA APV 1992 équipée, beou 
vert, gorontle, comme neuve, 
11 900 V A.S.L. 735-4335 
LUMMA APV 1993, 38 000 km, 
QOrontle CM, liqukloHon. 13 995 S-
Qoglnor 346-6616 
LUMMA APV 1994, 7 poSSÔÔêrv 
18 000 km, garantie CM. olr, tout 
équipe. 17 995 $. Ck>glnor 348-6616 
LUMMA APV 94, I l 000 km, 7 
POSS., 16 495 S. 
Lemire Auto 377-7570 
MAZDA B7700, '93, klng cob. S vtt, 
fibrobec. Lecfair Auto 321-7771 
MAZDA B300 1994, outo. Bos km. 
Deilsie Mozdo 523-1172. 
MAZDA CIvic ex mon 94 

HAMEL HONDA 491-0446 
MAZDA MPV L X 90,7 possogers, 
équipe. Ah-. Oeilsie Auto 573-1177. 
MAZDA MPV L X 92.4i4, out, oh-, 
tort ouvrant, comme neuve. 
13 700 S, R. crtr 342-7040 
M A Z D A MPV 4i2, 5 poss. out 93 

H A M E L H0W6A 4yi-6446 
MAZDA MPV 97, V6, 2 oks, 8 
ploces.60000km, 159005. 474-6492 
MAZDA MPV 93.6 cyl.. 40 OOÔ km, 
betoe orgenté, 2 oirs clinrwtlses. 
orrti-vol et txjrine. vttrei teintées, 
support bogoges. cruise. miroirs 
et vitres etect, om-tm cosseties, 
4 pneus d'hiver. 16 9001. a7-3306. 
MAZDA Pkk up 90. noir, 124 000 
km. boite k)ngue * bortc de fK>re 
de verre. 4600 S nèg. 662-0774 
MAZDA 92 B2200 SE-5. out. mogs. 
76 000 km, garontte, 1 seul prix 
7 995 y Cloginor. 348-6816 
MAZDA 94 B 3 000. V-6, blOrKhe 
seulement 3 000 km, garantie, prix 
liouidotion speciol 11 695 5. 
Cloginor. 348-6816 
MERCURY Vllloger GS -93, 6 cyL, 
7 POSS., ABS. olr, 25 000km. 
Leckïlr Auto 321-2223. 
MPV LX 97. V6, 2 oirs, bolonce 
de gorontle, 14 900 V 963-3816 
MSSAN Axxess (7) Impeccabië 
tout équipe, outomotlquc. 
WOOOLAND TOYOTA 741-7661 

NISSAN Axxess, 1991, out., oir. 
55 000 km, gorontle prolongée 
NIsson (luin 97), 10 950 S, 587-8340 

GRAND Cherokee Loredo 93, ven 
forêt, A 0 Z. Leckïir Auto 321-2223. 
GRAND Cherofcee L T D 1993, V8, 
tout equrpe. 50 000 km plan d'or, 
un seul proprietoire, n 500 S, 
C. Trembloy Auto, (514) 746-7600 
GRANDE voyogeur SE 90 
140 000 km, 9 400 S, 762-UOO 
JEEP Cherokee '68,4 portes, 6 cyl , 
out.. bleu, A-1! 4950 S, 4*3-7337. 
J E E P Ctwokee Country 94, out, 
4x4, 4 portes, vert, cuir. Auto E. 
Louzon 430-1460 
JEEP Cherokee 86, 7.51,4x4,5 vit, 
4600 y opres 16h: 774-5701. 
JEEP Cherokee 87, 4 portes, 6 cyl., 
41. meconique A-1, 43005, 526-9277 
JEEP Cherokee 90 Loredo olr 6 
cvl. bolonce de garantie. 

ARBOUR AUTO 343-3477 
JEEP Cherokee 92. 80 000 km, 
16 500 S 664-4544 
JEEP CJ7 1976, out., 4X4, 

76 000 milles, 376-64*8 

NtSSAN Pottiflnder XE "93. 
portes, out., oir, 4a4, de A o Z 
spectol. Lectoir Auto 321-7773 
MSSAN Pothflnder 89, 5 vM., V6 
90 000 km, Mog, crtr 699-1976 
NISSAN PolTittriider 9$ neuve ou 
légèrement utilise, xcoslon. 
Chez Sl-Léonord NISMn 374-4431 

WSSAN Pothflnder 95, 4 portes 
Verrte, vente: 12-13-14 luln 95 

Q i t i St-Leenord Msson 374-4411 

VU. 

511 CAMKmS. J » » S . 
FOURGONNETTES 

NKSAN Axxess 90, 4 X 4. Eurot-
port, 106 000 km. 10 OOOS, /73-7794. 

MSSAN PqRiflndet 95, "FuN " 
Spéclol en poyont comolwit 

CIMI Sl-LfteiMrtf Nteion }7M471 
MSSAN PothMnder H. uniqï^ï^ 

Toux co«iiu*llllfi sur finoncement 
a w i SKi*fwr« M t t M 174-4411 

MSSAN Pottiflnder 95, 5.8N 
Toux compettttts sur location 

Ch«i Sl-Ltenorg m*m )74-442l 
Mi iAN î o f̂Wider 9 i , i p k l o i ' 
Pkyi ActKrt Rocttot BorKolre 

CHei Sl-Lcenorri Ntuon 374-4471 

MSSAN Pottiflnder H Ëiêcûïir 
èct 

PPoyons le total pour échonge 
Chtl S»-LMiw« mùm )74-4421 
Mi iAM 40ËiY XE m newt 
Vente, Vtnlt : 11-13-14 Mn 95 
Speciol en poyont comptont 

Toux compéttttfs sur AnorKemenl 
Toux préférentiels sur locotlon 

Pion Achat Roctiot Boncoire 
Povons le total pour ecttonge 

Chez sm-eenord Mison 374-4471 
MSSAN 90 Pothflnder, out, olr 
AUTO PATTERMANN 461-2544 
MSSAN 94 Klng Cob V.6 SE 157001 

METRO NISSAN. 943-0303 
MSSAN, Klngcob, 93. Autonratl-
que. Ffcfobec Tout équipe. Go-
rontt. LongueuH NHson. 4437-7000 
MSSAN. Pothflndtr, 93, 4 pôRëv' 
5 vitesses, olr condMionne, oorontL 
Longueuli NIsson, 447-2Q00 

N S » ^ '3. Ouest GXE. cuir. 
MBJfiO NISSAN. 943-Ô303 

pAtHpmoen S E 93 TROII BOSS 
Liquidation 73 950 S Liquidation 
Chez Sl-Léenwd Mt»«n 374-4471 
P I C K U P Siero. SLX,4x4.bolte 
fibre. a¥)medey Ford, 969-4990 
P L Y M O U T H Grand Voyoger 1991. 
6 cyl.. 7 posŝ Jout équipée, conyne 
neuve, 17 R. Crtr 347-7040. 
P L Y M O U T H Grand Voyoger SE 
95, tout équipé. 7 600 km. Comme 
neul. 733-6993. 

M O N D I A L 

PLYMOUTH Voyoger \Hà7â3Û 
177 600 km. 4900 S. Gcroge Mox 
676-57S6.  
PLYMOUTH Voyogçur L E 88, 6 
cyl., 109 000 km, très propre, 
4995 J. F.T. outo, 256-4314. 
PLYMOUTH Voyogeur L E 93, 
vert, 44 000 km, tout équipe, 
6 pneus • okrme. super speciol 
PARK AVENUE BMW 44S-4555 
RANGE ROVCR 91, sera vendu pd-
ertcon public, someOl 17 (uln 9S ô 
101130. Enchères Auto Lovol 

464-1754 
RANGER XL 94, 5 vH, 78 000 km. 
bllou! AubOlne. S.N.L. 922-9922 
RANGER 88, 5 vtt. Bos km. Bortt 
flbre.Chomedev Ford, 969-4990 
R A N G E R 92, 39 000 km, out, 

LASALLE FORD 363-3673 
R A N G E R 94, moa. 15 000km. 4 
cvl-, A-1,12 000 y 619-686-5841 
SOEKICK JA 89,125 OOOkm, S v i t , 
bkmc. convertible, 4650S, 282-0336 
SDEKICK '89 ô '94 7 et 4 portes. 
5 vrt. et out., gorontie. grand Choix! 

VMIe Morle Smuhi. 596-6444. 
SOEKICK 92 J X . 5 vtt.. tort dur, 
noir. 5 nxïos. exceitente condrtkwt 
7800 y Chrtstlon 433-9147. 
SOEKlCK 93, 13 000 km. out., 
1? 495 y Lemtre Auto 3>7 75?0 
SnEKtCK 93, 50 000 km, bol. gor. 
8995 S. Auto-Route 60. 561-4081 
SUZUKI JX 93. out. 4 portes! 
46 000 km. Econo Auto 755-1060 
SUZUKI Somourol 89, convertible. 
4x4. mogs. propre, 4750 S. 666-4536 
SUZUKI Stdeklck JX 9t, 5 v » , 4 
portes. 53 000 km. 753-7687 
SUZUKI Sldekkk 4 X 4 1990. blonc, 
toile neuve, portorte etot, 70 OOÔ 
km, 6900 S. messoge: 983-6463. 
SUZUKI SIdekIck 95, out, 7000km 
Liquidation. Liquidonon, Ecttonge 
Chef Si-Leenord Msson 374-4471 
SUZUKI SAMOURAÏ J X 1966 W 
38 OOOkm, tort ouvront, 1 seul 
proprio, A-1! 4900 S, 67é-6747. 
TOYOTA Comrv 85. équipée. 5 vrt.. 
135 OQQ >̂ "̂ . ^SO 5 neg.. 430-7604. 
TOYOTA Pkk-Up 1966.4x4. extro 
cob. Al. COS Auto, 447-9769 

Nos annofx:eurs sont priés do noter que toutes 
leurs anr>or>ces doivent être publiées en 

conformité avec la Loi sur la protection du 
consommateur, article 242. qui stipule 

I Aucun commerçant ne peut, dans un message 
publicitaire. on>ettre son identité et sa qualité 

de commerçant. • 
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Hélène-Andrée Bizier 
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Longtemps bloquées à Szepingkai où elles 
s'étaient accumulées, les lettres de sa famille lui 
parvenaient enfin. De la première qu'il déca­
cheta, tombèrent quelques articles de presse spi-
gneusement découpes par Lorenza. Des articles 
nécrologiques et une copie de la lettre pastorale 
des archevêques et évêques de la province de 
Québec, prescrivant, à la date du 9 février, une 
messe solennelle dans toutes les églises, pour 
demander à Dieu la victoire de TAngletcrre et 
de ses alliés. Une photo de famille prise aux 
Rois : sa mère et son père de chaque côté de 
Mgr Larochelle, trônant sur le sofa du salon, 
sous une photographie montrant Gustave le 
jour de son ordination. 

« Grâce au peu de terre qu'il nous reste, de­
puis que nous avons vendu le principal aux 
Houle, tes frères n'iront pas à la guerre, du 
moins pas pour le moment. Ils ont quand même 
dû s'enregistrer à Saint-|érôme. Nous ne savons 
pas ce que la guerre nous réserve et je prie Dieu 
pour qu'elle ne m'enlève pas nos garçons. Un de 
parti, c'est assez. Lucille reste à la maison pour 
m'aider. Les garçons ont commencé à rôder 
autour d'elle, mais elle parle de suivre tes traces 
et d'entrer chez les soeurs de rimmaculée<?on* 
ception. Pour le moment, nous ne manquons de 
rien, mais tout est compté. » 

Les plis du papier pelure retenaient l'annonce 
d'une lamp>e Aladin, extraite d'un catalogue 

Le Noir et le Rouge 
vantant la clarté de sa lumière et Télégance de 
sa forme. Elle suivrait dans une malle expédiée 
par la Société, si les conditions le permettaient. 
4( Avant ton départ pour la Chine, tu nous as 
fait cadeau d'une lampe dont nous avons moins 
besoin depuis l'installation de l'électricité dans 
la maison et que nous gardons en souvenir de 
toi et pour les tempêtes qui n'ont pas manqué 
cet hiver. Papa et moi avons acheté celle-ci pour 
toi. en espérant qu'elle t'incitera à nous écrire 
plus souvent. » 

Dans un post-scriptum rédigé au bas de la 
dernière page, Lorenza avait ajouté : « Ton père 
va mieux et le médecin assure que nous ne de­
vons pas trop nous inquiéter de sa santé physi­
que. Malgré tout, son moral n'est pas bon. II est 
toujours ailleurs et un peu triste. Ne l'oublie pas 
dans tes prières. T a mère qui pense à toi. » 

Gustave se détourna du courrier pour aller 
vers lafenétre et se perdre dans l'observation du 
paysage. Une fois encore, il n'y verrait rien, 
seule une lueur perçait le papier de riz et souli­
gnait le réseau de veines sombres dessinées par 
la colle durcie. Qu'aurait-il pu voir qu'il ne con­
naissait pas déjà ? Le mur de la cour, les fagots 
de bois sec autour desquels tournoyaient la 
neige et le sable fin ? II n'avait pas besoin 
d'yeux pour savoir que les ouragans de pous­
sière succéderaient aux poudreries de l'hiver, et 
qu'après que le froid l'eut paralysé, la chaleur 
sèche de l'été aurait raison de son énergie. 

Voilà pourquoi en ce pays, pcnsa-t-il, les visa­
ges sont ravinés, les corps usés avant Tâge. 
Voilà pourquoi à cinquante ans les Chinois sont 
des vieillards, et les missionnaires qui partagent 
leur quotidien brûlent leurs énergies, avant de 
rentrer au pays pour y guérir de maux qui, au 
Canada, frappent les hommes âgés. 

Cette lumière sans éclat ranima le souvenir 
du dernier dimanche de juin 1925. H avait onze 
ans. Une brise légère emplissait la cuisine d'été 
où, la veille, 5U;phyr et les garçons avaient 
installé les moustiquaires. Lorenza et les filles 
avaient lavé et repasse les tentures fleuries, et 
dégagé la pièce des boites qui l'encombraient. 
Le rituel annonçait Tête, toujours trop court. 
Au retour de la messe, la famille s'était rassem­
blée dans cette cuisine pour le premier déjeuner 
de la saison. Lorenza, que les enfants ne 
voyaient jamais au repos, s'était assise pour con­
templer les champs bordés d'arbres centenaires, 
et respirer les odeurs humides et sauvages qui 
embaumaient enfin sa maison. 

— C'est beau la vie, avait-elle dit en mon­
trant â Gustave la terre labourée et ensemencée. 

— C'est beau la vie, avait-elle répété avec une 
joie d'enfant, sans attendre de réponse de ce fils 

trop jeune pour comprendre que les premiers 
jours de l'été puissent procurer un plaisir aussi 
vif. 

Puis, Gustave Pavait vue se raidir et son vi­
sage avait soudain exprimé l'inquiétude. Il 
l'avait suivie dans sa course vers la cuisine où 
elle avait précipitamment rangé la vaisselle 
abandonnée sur le comptoir, et elle avait appelé 
Zéphyr à son secours. Accompagné d'un autre 
prêtre, le curé du village marchait vers leur mai­
son. Entrée dans la chambre, elle avait tiré de 
son coffre de mariage un tablier de coton blanc 
brodé de marguerites et de chrysanthèmes. Elle 
s'était arrêtée devant la coiffeuse dont le miroir 
au tain craquelé lui rendit une image ondulée et 
noircie. Sachant par coeur l'enchaînement des 
gestes qui la rassuraient sur sa beauté, elle avait 
dessiné sur ses joues encore pâles, deux cercles 
de poudre censés l'avantager. 

Nerveuse, elle était revenue dans la cuisine, 
ajustant et défroissant le tablier dont l'odeur 
empruntait à la naphtaline et à l'eau de Floride. 
De l'étagère la plus haute du buffet où elle ran­
geait les friandises réservées aux grands jours, 
elle avait retiré une boite de sucre à la crème. 
Le fin du fin. 

Conférant de l'importance à leur visite, les 
deux prêtres avaient frappé à la grande porte. 
Puis ils avaient secoué la poussière accrochée au 
bord élimé de leur soutane en attendant qu'on 
les invite â entrer. Préférant s'asseoir autour de 
la table de 1̂  cuisine où Teau bouillait déjà pour 
le thé, ils avaient refusé d'être reçus au salon. 
Pendant de longues minutes, ils avaient tourné 
autour du pot. parlé de la belle saison, des pom­
miers en fleurs et, enfin, de Gustave dont ils 
avaientremarqué l'intérêt pour l'étude. Rougis­
sant, il s'était avancé pour entendre le bien 
qu'on disait de lui, mais la voix de son pere 
avait mis une sourdine aux compliments. 

— Tant mieux s'il a du talent à l'école. Pour 
ce qui est des travaux manuels, il n'est pas bon à 
grand-chose. 

Lorenza s'était mordu les lèvres pour ne pas 
riposter. 

Accueillant comme un signe le peu d'intérêt 
de l'enfant pour la vie agricole, le curé aborda 
le sujet véritable de leur visite. 

— Ne pensez-vous pas, vu qu'il ne vous sera 
peut-être pas très utile, qu'il faudrait le pousser 
aux études ? 

Zéphyr n'avait pas apprécié la question. Il 
destinait à ses fils un legs sacré et n'admettait 
pas qu'on puisse dénigrer la terre sur laquelle il 
s'échinait. Pas un homme, fût-il curé, n'inter­

viendrait entre les quatre murs où il construi­
sait l'avenir de ses garçons. 

— L'héiitage de Gustave est ici. Sa vie est ici. 
Un homme qui a du bien n'a pas besoin d'étu­
dier. A quoi ça lui servira de se tracasser les mé­
ninges ? Tous les enfants qui vont aux études en 
reviennent pleins de dégoût pour le travail de la 
terre. 

Refusant d'abdiquer trop tôt, le curé avait fait 
dévier la conversation, entraînant Zéphyr sur 
une voie piégée où il avoua que les heures pas­
sées à retourner le sol n'enrichissent personne. 
Surtout pas lui. 

— La crise s'étire, monsieur Prévost et vous 
avez d'autres fils, capables de vous succéder sur 
la ferme. Laissez- nous prendre charge de celui-
ci. Vous savez bien qu'il ne sera jamais ni très 
grand ni très fort. 

— Ce n'est pas une raison, avait répondu Zé-
phir en se renfrognant. 

Le curé avait posé une main sur le bras du 
père de famille. 

— C'est un talent qui se perdra, monsieur 
Prévost. Nous vous proposons simplement de 
payer ses études au grand collège de Sainte-Thé­
rèse. Sans vouloir vous blesser, nous savons que 
vous n'avez pas les moyens de le faire instruire. 
Nous savons également que vous ne favoriseriez 
pas l'un de vos enfants au détriment des autres. 
Nous vous enlevons cette épine du pied. Nous 
nous occuperons de toutes les dépenses mais, 
quand vous le pourrez, vous paierez ses vête­
ments de collégien, son transport, ses repas. 
Pour le moment nous n'attendons de vous que 
l'autorisation de l'inscrire au collège. 

a suivre 
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TRANSPORT ET VEHICULES AUTOMOBILES 

AUTOBAINES AUTOBAINES AUTOBAINES 
MERCEDES 300 D 197». W 000 

1 proprto. 7S00 >. W M H Î . 
bOS Km, 

condmoft v d e montre, tous te* 
p a p l v » d'entretien. 31 700 1, 
9<3-0113. 943-On?, Auto HD. 

^AERCEDES ) 19 oàO km. 
Impeccobie! A voir obsoiumentî 
CornH d'entretien fourni. 16 OOOS 

FERRARA, M l • 3 t M 

NnSAN bemro y4-Vd n t u v * ou 
(égèren>ent utilisée occoslon. 
Cftei St-Lèoiwrd Mlwon J74-4411 

MSSAN Sentro 94-9S 4 portes 
Vente, Vente: 1 M 3 I 4 luin 

Chei SiLèonord Wltson 374 44?1 

MSSAN Sentro 94-9S. DLX ou XE 
Sôectol en povom comptont 

Chei Sl-ttonord Nttson 374-44Ï1 

NtSSAN Sentro 94-95^ 7 portes 
AAEk f̂cbES 306E^ *t9. 126 66Ô km. Joux compettttts sur fl«incem«nï 
g r t i onthfoctte, >3«-b7l5. I 0»ei StLeorord Mston 374-4421 

iMÉlk^bÉi MoSb 199^, 41 66okm. 
noire, diesel, 60 000 S. U2-%m. 
MERCEDES 3êO St. 85, bleu ciet. 
tnt. ton, 1 proprlo oome, 163 000 
Km, exceliente coodWlon, 2 tott», 
possibilité d'echonoe. 

Ffn»fot5: 672-S3S» 
MERCEDES 3M$L 1985, bleue ciel, 
Int ton. 1 propriodome, 163000km, 
3 toits, condition A -1 ! Possibilité 
d'ecr>oroe! Gilles, 6?2-535a 

MSSAN : . e ^ o 94-95. Soeckil 
Pton Acnot Rochot Bancaire 

Chei SlLéonord Msson 374-44tl 
MSSAN Sentro 95, grood chdx 
Toux competWfs sur iocotton 

Chei Sl-Léoiwrd Mison 374-4421 
MSSAN Sentro, Ctosslc 92. Rouœ, 
out. rodio-cossettes. 49j000tim. 
R ts i t de oorontie. Tet: 7)9-3175. 

OTE MSSAN 
MERCEDES SébiEL 1991,EdHV)n TSSS^iSttl Î̂̂ -ÏUS?* c . - ^ , * . . - « . I - I LIouKiotton 8950 S LiQuidatton Executive, prix Intéressent, 
LeciOlf Auto 321-22Î3. 

MERCEDES 90 , 190, 2.6, 18 500 S 
AUTO PAVTERMANN 461-7544 

MERCEDES 90 , 1906, 6 cvL, 
164 000 km. dome ptoorK), Impec-
CObIC. 18 500 S. 983-7999 

MERCEDES 9 1 3 0 0 6 , 4 rooes 
motrices, 88 000 km, noire perle, 
extro ptopre, 36 Q06 S, 444-3704 

MERCEDES 9 2 190E, 2 A ^ 000 
km, excellente condition, 767-70Î9. 

LlQuklotton 8950 S LiQu 
Ote i Sl-Lèonord Mtson 374-4421 
MSSAN Stonzo 85, 5 vtt., 5 portes, 
propre. 1450 S. 8. Aj to 899-5986. 
MSSAN 1990, 240SX, 67,000km. 
Gorontie prolongée ou 28-^96 ou 
100,000k. Echonoe occepte. 

Blamville Toyo ta . 435 3685 

91 1906. 2.3 out., noi-noir 
91 3000.112 000km, dkmtond btocfc 
90 300é. "4Matic*', 60 
tO 420SEU, 84 
90 300TElWa 

420SÉU. 84 OOOkm 
'ooonj 

89 470SEL, 80 OOOkmU!!!! 

OOOkm! 
... soeciol! 
4Matic 

MSSAN 200 SX 1987. Donne con-
dmo<i 3 000 s nég. 973-3577. 

MSSAN 200SX 1995 neuve 
Vente, Vente: 1213-14 HMn 95 
Spectol en povorrt comptont 

Toux comoettttts sur financement 
Toui preterentteis sur locotkKi 

Pton Achat Rochot Boncolre 
Povons le totol pour echonge 

Chei Sl-Léonofd Msson 374-4421 
MSSAN 20GSX 1995 neuve 

Prèsentotion don^ le "Showroom" 
Ctwi St-Leonord Ntsson 374-4421 Ouvert somedi 633-4487, 9$3-1445 

Lkluidatton d'Autos Montréai 
MERCURY Grond Morquis L T O 
1990 tout équipée, comme neuve, , - „ 
socrlflce 7900 S. A.S.L. 735-4135 NISSAN 240 SX 89, rouge, 5 vit., 

MSSAN 240 SX coupe L E , 1992, 
2t 000 km, extro équipée, ocrontte, 
13 950 S. Ctoginor 348-6816 

MERCURY Morouls 198S, 4 portes, 
tout éoulpee, bllou. 

Gror>d Prix Autos, 257-4789 

MERCURY Mvsttque GS 95, 5 vft., 
oir. 6000 km, 16500S néQ.. 446-9930 
MERCURY Sable '91, tomliHDie, 8 
poss., tout équipée, 8 900 S neg. 

LV.S. 949 0920 949 1422 
M E R C U R Y Sable LS 90, tout 
équipée. 6 800 S, 494-9094 
M E R C U R Y TopOl 89, out., olr, 
A - 1 . 3400 S. intersove, 98i-1026. 

7500i, A - 1 , toit, équipée. 667-2121 

NISSAN 240 SX 90, S vit., tout 
équipée, toit, air, ABS, crulse, 
100000km, 9560s terme. 430-2485. 

MSSAN 240 SX 95, bionche perle, 
5 vitesses, lecteur CD. Seulement 
93 OOOkm. Reste de garantie. 
Tel: 739-3175. 

CfTENiSSAN 
MSSAN 240SX '89,120 000 km, tout 
équipée, bleue, speclol 6 900 S-
Apres 18 h. 658-6175. 

MERCURY Troter 92, 5 vit. oir 
bfonc 

AUTO EJ-AUZON 438-1460 
MG Migget 1974, tout refaite, 
• tott pkitl 3600 S. Crtr, 963-7a27. 
MGB 80, bitou, évoluée à 12 500S, 
meilleure offre. 747-7033  

MIATA (2), out. et mon. 
RociCOt Autos, 467-9725 

MIATA 90 rouge, 38 000 km, o l r 
pos hivef, 12 97h. Sercor. 975-7787. 
MIATA 90, 52 000 km, 10 900 S. 
Prendrois ectKinçe. 81^-370-7304. 

MONTE CARLO 86, V -6, équipée. 
93 000 km, orlgloole, très propre, 
7600 S. 893-4S54 ou SB 1-0048 

MUSTANG '94 b)oocr)e. Eoulpee 
A a Z. Gor. prolongée 4 ons, 
100 000 km. 15 500 V 

FERRARA. 6 a • 2 W 
MUSTANG LX 87, 4 cvl., iniectlon, 
m 000 km, 7706 S. 9i2-6636 

MUSTANG LX 68, out., propre, 
2450 S. B. Auto 899-6796. 
MUSTANG L X 92, 39 000 km, tout 
équipe, L A S A L L E FORD 363-367X 

MUSTANG L X 94, convertible, 
17 OOO km, out., tout équipée, 
22 995 S. Lemire Auto 377-2520 
MUSTANG 1994, 21 OOOkm, oir, 
mon. 14 800S. B.L. Autos. 655-6791 

MUSTANG S L , 92, noire, 65 000 

NISSAN 240SX 1995 neuve 
Vente, vente: 12-13-14 luin 95 
Spéctol en povont comptont 

Taux compettttts sur Artoncement 
Toux préférentiels sur location 

Pkjn Achat Rochot Boncolre 
Pavons le totoi pour echonge 

Ctiei St-Leonard Mston 374-4421 

NISSAN 300 Z X tu r t» 1986, noire 
out., 85 000 km, très propre, 

6 995 S. F .T . Autos: 256-4314 
Turbo 90 MSSAN 300 

S8 000 km. 
botonce gor. 

Z X Tvirin 
5 vit.. Impeccable 

. 259-5381, 325-7014 

MSSAN 300 ZX 1993, hjrtx), rouge 
Int. cuir r>olr, pneus neufs, 35 OOOS. 

418-^72-6214 • 418-686-0185 

MSSAN 300 Z X 90, btonche, 2^2 
t-too, 37 000 km, dome ogee 
proprletolre, comme neuve, 
24 500 S, 621-1413 

MSSAN 90 30C Z X , 2x2, gor. 
W 6 T R 0 NISSAN. 943-6303 

NISSAN 90-91-92-93-94.95 
Sentro f>cuve ou d'occosion 

LlqukJotion, LiqutcJotion, Echorw 
Chci St-Leonord Niston 374-4421 

PONitAL »uno«rd L t iwo, tout 
équipée, 4 portes, très propre. 
4650 S, GofOQg Mox, 678-5256. 
PONTIACSunbtrdLE I990out7ôir 
équipée. 5900 S, A.5.L 735-4335 
PONTIAC Sunblrd LE 90, out., oir, 
06 000 fcm. 4300 S. 736-1752 

PONTIAC Sunbird SE out 89 
HAMEL HONDA 491 0440 

6. 

TEMPO, 92, L X , 4portes,out toute | yO*->^L.^ÎS!r. *^lJiS!^^.' 
équipée, notre, fechwige occeptee | Impeccctole, 4700$. Annfefc 963-7844 

VOLKS Cabriolet 87, notre, n>o 
,99 800km, A - l ! 6806 S, 271-67 

TERtEL *0, 2 por4es. i vK. 
3 6S0 S  
THUNDERBIRb 
portes, 50 000 m 
un propriétaire 

667 

P O N T I A C Sunblrd 84, mon., pro-
ore, 161 000 km. 850 $, 766-1587 

i!2?J'i77Tlni VÔLKi dobrloiei à;, bteue, i vH^ 
Auto Atobry, 327-3104 135QOO km. A-1,483-4195,4^8-973^. 

, ISOOS 7 ^ 2 2 ^ ' I Inyeccoble, 94 000 fcm. 93V-1106: 

THUNDERMRD 92, V 8 , 48J)0Okm 
Chomedev Ford, W9-4990 

PONTIAC Sunbird 93, 2 portes, out. 
36 OOOkm équipe, notr 

A U T O SYMKH. 737-2532 
PONTIAC Tempest 1990, V6. out., 
Grond Pri» AutOS, 257-4789 

PONTIAC 6000 L E '17, 6 cyt., Oir. 
Leclotr Auto 321-2221 
PONTIAC 6000 L E 89, out., 6, olr, 
équipée, lmpe<coble, peinture 
Oftqtnote. 5700 S, R. crh 342-7040 
P O N T I A C 6000 87, out., 4 portes. 
V4, vitres eiect., 3200S. 334-6000. 

T0PA2 GL 93. oir, très bos km 
198 S par nrK>ls, 1*8 $ par mois 
Chei Sl-Léeoor^ MtMW 3 7 4 ^ 2 1 

TOPAZ 89, ou t , oir, 4 portes, 
femme proprto. 3950 j . 592-7178. 
TOPAZ 90, out., 4 portes, ! 10 000 
km. 3500 S terme. 589-W45 
TOPAZ 92, 55 000 km, otr, 

LASALLE FORD 363-3673 

TOYOTA ACHAT VENTE 

v o u e s Cprrodo 90. rouge, cuir, 
tout équipée, n>ècantquc A - i , fout 
venOre! 941-W07 (messoge). 

VÛtKS Corrodo 9S. Weu nu l t t ré-
me. 5 vit. 3 900 km. 733-699X 

VOLKS 
A C H A T - A C H A T 

Adwtort» Golf et Jetta 
1990 à 199S 

R A Y M O N D : 69t-2M1 
C H A T E A U G U A Y VOLKS 

VÉHICULES 
RÉCRÉAIIFS 

MOTORISE, dossc A, Friendshto. 
GotfstreorTiDItsel \99r x000km. 
170 000 ». 524-?210. 523^ 
1877.XXKXXXIIKXXX 

î ROULOTTE, Conlry Monor 1991, 

15' e u , 664-1159. 

667 VÉHICULES 
RÉCRÉATIFS 

TENTE-ROULOTTE Bonoér 1994 
tèôére, 4 pkxes. ct>oufre eou, 
douct>e ext.. 2 poètes (int. et ext.). 
Impeccable, focite à ren>orQucr, 
44$0 S POS de TPS, 655-037). 
YÉNtCJkôOLÔt tE Lionel >8, } 
ploces, chaufferette, poète, tolierte, 

— i v « a . 

PONTIAC 6000 M. Out.. 4 portes, 
V6. propre. 32501 B. Auto. 899-5986 

PONTIAC 6OO0, 87, 4 cvt-, 103 000 
km, out., reoetnte, 2700S, 364-9475. 
P O N T I A C 6000, 90, V-6, olr, 
6950 5, Houle i Houte; 271-7500. 
PONTIAC. SunWrdLE 93, 21 OOOkm 
Liquidotion, Liquidation, Echonge 
Cttei 5t-Léonord Nisson 374-4421 
PORSCHE 9 1 1 Correro 84, coupe. 
78 000 km. orlglnote, rougerwire. 

Auto R. Lebeou. 255-9872 

WT 
87 
90 
90 
91 
93 
93 
90 
90 
92 
92 
92 
93 
92 
87 

lercei 5 portes I T T r o o k m 
Tercel 3 portes 118 000 km 
Tercel Couoe 64 ooo km 
Tercel Coupe 93 000 km 
Tercet L E 5 vit Bi 000 km 
Te'cel D X 2 porteséô 000 km 
Tercel L S 4 portes 59 000 km 
CorollO D X outo. 72 000 km 
CorollO SE 
Corolla L S X 
CoroilO D X 
Corolla L E 
CorollO D X 
Posée 5 vit. 
Comrv fom. 

PORSCHE 911, 1977, porfolte con­
dition, pru réduit 17 500 S. 
592-1J37. 682-1142 

92 Comry V 6 LE 
93 Comry LE 
94 Comry LE fom. 
93 Comry LE 
89 Celico GTS olr 

53 000 km 
92 000 km 
79 000 km 
69 000 km 
73 000 km 
56 000 km 

117 000 km 
64 000 km 
4S 000 km 
M 000 km 
57 000 km 
66 000 km 

PORSCHE 924 Turt» I981,lmpec-
coble. A voir! (819) 523-i512. 
PORSCHE 924S 1988 blonche, out., 
80 OOOkm' Spécial 10 900S- *3)-4a> 

Liquidation d'Autoi Montréal 
P O R S C H E 944-S 1987, orlglnote, 
86 000 km. 14 995 S. 
Auto Tronslt 852-4166. 

HOULE TOYOTA 351 5010 
TOYOTA Comry LE "tourlng-
pock " (2), 92. Impeccobie 
WOODLAND TOYOTA 761-2001 
TOYOTA Comrv LE 1989, 4 portes, 
out., tout équipée, 86 000 km, 6900S. 
LAL Autos, 686.2886 

MONDIAL 
VOLKS Diesel ou TuriM Diesel, M 
0 92, ochéteroK de porHculler, doit 
être propre, bon etot, poyerols 
comptont. 447-0520 

VOLKS Fox GL 88. trés propre, 
2400 S. Jour 664-1650, soir 6 2 0 ^ 6 

voues Fox 1987. 108 OOOkm, mon., 
propre, btonche. 1850 S, 656-7215. 
VOLKS Fox 88, 2 portes, 50 000 
km, dorT>e proprto, peinture orl-
ginote. comme neuve. 484-1073. 
VOLKS Fox 89, GL S vH. olr 
64 OOOkm 

ARBOUR AUTO 343-3421 
VOLKS Fox 5 vit 38 000 km, 
comme neuve, 662-1158. 
VOLKS Fox, tomlllote 68, 100 000 
km, olr, mog. 2600 S, crtr 951-4073. 

VOLKS Cotf diesel 1992, bos km 
LIquIdotion, Liquidation, EctKir>oe 
Chei St-Léooord Mtson 374-4421 

VOLKS Gott Cobrtolet 1992, 27 000 
km, par. prolor>ge«. excellente 
condition, 15 SOO S. 314-5445. 
V.LP. Auto Service.  
VOLKS Golf Cabriolet 1990, mon., 
noire, exceltent etot, 11 450 S nég. 
844-5863, 278-9574 

P O R S C H E 

A U T O E. L A U Z O N 

91, 911 C4 coupe vert cuir ton 
92, 968, Cobrtolet Weu 
91, 928 GT 5 vit. 36 7000km 

430-1460 
1314 BeuLLobeile, Blolnvllle 

VOLKS Golf CL, 93,35 000 km, toh." 
Mog, gor. profongée. 689-?443. 
VOLKS Gort GL 94, diesel, 4 portes, 

, 5 vit., otr, crulse, mogs, A-1 , 
TOYOTA Comry L E 87, 112000km, I 40 OOÔkm. Utttmate outos, 497-0491 
3600V 983-2821, 442-^289 crtr. ^ ^ ^ ^ ^.^l 00 hinnr, 6 i nnn 
TOYOTA Comry L E 88 fom , 4 cy l , I Km, okirme, 967-3M2 (Martine) 
out.. 159 OOOkm, 5800S. 945-9009 i ^ ^ ^ ^ ^ 

étot neuf. 14 750 S. Poul: 333-a63J 
VOLKS Gort 1991, diesel, 4 portes, 
5 vit., 7900 S, 4i3-6261  

VOLKS Golf 1992, 3 portes, S vRT 

P O R S H E 924S, 87, blonche, toH 
cuir. Econo Auto. 255-1060 
R A E L vend 
double turbo, 
0 courir, 18 000 S de preporotton 
• occessoires incl, voleur 50 OOOS, 
socritie o 25 000 S. Soir: 687-6570 

T O Y O T A Comry L E 92, V 6 , OUt., 
4 portes, 54 000 km, 16 400 S. 
ContOCt Auto. 652-6933 ou 591-1413. 
T O Y O T A Comry 85 Out tout 
equrpee. 1800 S neg-, 32S-é476 

T O Y O T A Comry 89, blanche, out.. 
5995 S. Auto Relonce 592-8804. 
T O Y O T A Comry 9 1 , bleu nuit, 

Grand Prix Autos, 257-47^9 

VOLKS Gort 88, 160 000 km, 3500S, 
opres 18h: 97^-1407. 

VOLKS Golf 88, 2 

SO Moida R X 7 93, 
vue 0 Ad Ltb, prêt 

I w I \/ m \,\j<'M T w i c u i i u i i , I Y \ J \ . f \ 3 W * i 0 0 , ^ portes, 5 vtt, I v — v . . - >n.H... 

96 500 km, 4 cyl. vitres, crulre, olr, 1 bonne condition 3950 S, 968-1371 I < Misons, batterie neuve^^ servo-

V O L K S W A G E N . 

A U T O E. L A U Z O N i 

95, Cobrtolet 5 V». 1700 km 
94, Golf CL 5 vtt olr noir 
94 Gotf CL rouge 5 vit 48 OOOkm 
94 Gort CL S vrt noir 16 SOOkm 
94 Gort G L out tort vert 
93 Gort GL turbo diesel 35 OOOkm 
92 Golf diesel tort vert 
92 Gott diesel 4 porte* rouge 
94 Jetto GL dénK 5 vrt nofi-
92 Jetto 5 vrt olr rouge 
97 Poisot Svnao 5 vtt olr tott 
90 Jetto 5 vrt tott noir 

430-1460 
AUTO E. LAUZON 

1Î I4 Bom.LobetN. MoiwvWt 

V01KSWA6EN 
DEMANDES 
1990 6 1995 

A i w i « T Benott Locotta 

A v t O ' J M 

364-2753 
VOLKWAGEN 

I CobriolH 95 out. olr démo 
; Dodge Neon 95, mon. 16 OOOkm 
Jetto CL 94 ouf. tort 25 OOOkm 
Jetto 94 CL mon bos km 

I Voiks tronsporteur 94 diesel demo 
Hondo Civic 93 4 portes mon olr 
Gort GL 93 out. olr bos mlltooe 

; Gotf 92 out. 2 ou 4 portes ct>olxrs 
I Gort 92 2 4 portes, mon. co)x{6 
ÎFox 92, 2 portes mon. bHou 

N0RDE3T VOLKSWAGEN 
325-3422 

i VOLVO DL 81, très propre] 
1700 S. 653-8354.  

I VOLVO GL 83, bleue, out.. 150 ÛOO 
Ikm, 1450 S. 983-2821; 442-2289. 
I V O L V O 1983, out.. bon étot, 4 
portes, èlect " 

^ « r a l T u i i - c » 

P r « i p < M i d t i o i i s 

710 OCCASIONS 
D'AFFAIRES 

AGREABLE. Estttéttgue outomo. 
bile. Métbode excknlve ou téflon. 
Concessktnnolres. distributeurs 
recherchés. Léger kvest tsemewt 
Fournissons produit, formotiorL 
nwtertel, cllentv Fort potentiel. 
Temps plein ou portteL 
Fax: 879-3493. Tel.: 272-3647. 

AVEMR ossuré, terrrtolre protégfT 
15 ons d'expertence. Entretien 
géoérol. 607-0272.  

A-1 MAGASIN iTVLÉ \ $ 
Centre d'achats Intérieur, bonne 
rentoblltté, Fobrevilte. 963-2055, 
pogette 888-0467. 

^ A V I S 

COMPAGNIE finoncerort nouvelte 
invention, taxer vos coordonnées 
o: Sun Art lnternatlor«oi Court 

514-421-7050 
LAVAL, restouront équipé (lOÛ 
Pkices) 0 louer, * salle de réception 
(60 ptoces). miJ (514) 420-40SO 
SAISIE surplus Ford, Chew, co-
mions, nxtos, bateoux, à partir de 
100 S. Messoge enr. 24h, 051-0118. 

712 ASSOCIES 
DEMANDES 

FABRICANT ortlctes onlmolene et 
bébé cherche ossoc«é octtf, c o p M 
20 000 S. 735-8796. 

71S SERVICES 
FINANCIERS 

RELIANT M . moteur 2.5, out., 1 
seul proprio, ^ 400 s neg. 439-8350. 

o m t m cossette. Voleur Red ôook 
11 150 $ demande 10 800S, 
350-3765, demondei Anne.  
TOYOTA CellCO GT '07, 5 vtt., 
Ouboine. 3 OOOS. A.A i . . 949-2808 
TOYOTA Celico G T 92, 5 vtt 
DUMOULIN NISSAN 326-0033 

V O L K S Golf 91, diesel, 5 vrt., 
eculpee, 114 000 km. Impeccable. 
6700 S. BcHevue Inc. 342-7040. 
V O L K S Gort 92, 61 000 km, mon., 
4 portes, 8200 S. Jour 6 2 U 5 0 6 

V O L K S Gort 93 turbo diesel to*t 

u i j . mm ACCEPTONS bon ou mouvais 

es. Auto Floonce, 630-6600. 

PRET 50 000$, dernière Change 
Pkm d'offolres - ô prix fixe 
TéL: 466-2590, fax: 466-1522 

I direction,'1500 S neg. 514-2>7-6011 
I VOLVO 240 O L 90, condttton A l , 
groupe e'ect., 8500$ neg., 621-0562 

RELIANT 88, 4 portes, OUt, olr, | " w ^ " / . 1 ' T-^',' . 1 " " ' 7 •—j 9oro"»<« ^0 ons _ 
1695 5 Intersove Autos 9e4-'l026! T O Y O T A Cellco GTS '85, éoulpêe, I A R B O U R A U T O 343-34» - q 

109 OOOkm A l , 1 950 S. 441-3805. 
TOYOTA CeliCQ GTS 86, 112 000 
km, 3 portes, 3900 S. 969-2263. 
TOYOTA Coroikï-91, 100 000 km, 

RENAULT 5 GTL 85. lébrée.sporr 1 tomlliole^ out., gor.. prix de liste, 
119 000 km, A-l. 1695 $. 770-4782 | POrfort etqt, pour 7 tull. 845-1439. 

TOYOTA Corolio LE 

RENAULT 5 G T L Sport 84, 2 UOOS 
de pièces, beoucouo d'options, 
pour route ou pièces. 996 S. 

Eric ou 655-6131 I 04^ rouge, modifiée, ^ g ^ ; ! ? ^r^r^^L'^rS^JT^ . ^ 3 ^ ' ' Iéquipe, comme neuve, L.FJUno, 

RENAULT 5 19S4, bHou, pos rouille! 
82 OOOkm, 1250 S neg.! 845-1329. 

RENAULT 5 65, bonne meconkme. 
blonche, 700 S, Julien 514-836-7511. 

• "88, 5 vtt., 4 
portes, 3 450 S. crtr 97^1578. 
TOYOTA CorollO LE 1989 tout 
éoulpee, olr climatisé, 4 portes, 
out , très propre, 6300 $. 441-1425 

RENAULT 5GTR, 86, 83 500 km, • ^ ^ — ^ 
bon eW, proorto, Chontol 739-3550.1 ' OJOTA Corçio LE 89, mon., 4 

portes, biiou, olr ciimotlie, cosset­
te, 5375 $, 655-8492 crtr. 

RENAULT-5 GTL Spon 84 conver­
tible, 110 000 km, mogs 322-2022 

km, 11 995 S, crtr '699-1^6. 

MUSTANG 86, 4 vtt.. 925 S, 
2S6-1365 

MUSTANG 90 GT, convertible, 
56 000 Km. Métro tJisson. 943-0363 
MUSTANG 94 V-é, bleue, olr, 
olieron, tout eoutpee, 15 000 km, 
18 500 S neg., 594-6470.  
MUSTANG 94, oecopoîobie. vert 
fonce, out. seulement 2l,OÔOkm. 
Reste de gorontl. Tel: 739-3175. 

CITE NISSAN 
NEON '95, 4 portes, oui., 12 495S. 
Ville-Morte Suzuki, 598-8666. 
"KlEON sport 95, 4 portes, rouge, 
oui-, tout eoulpee, Mog, aileron, 
18 OOOkm, 14 6005. More 435-9464. 

NEON HIgh Line '95 oui., 27 000 
km. Air c'imatlse, gorortic. A - l , 
11 999 S. S.D. Autos, 952-9008. 
NEON Sport '95, 10 OOOkm, 4 

NISSAN 91 Inflnttv G-20, cuir. 
METRO NISSAN. 943-6303 

i MSSAN 93, 240 SX, 21 000 km, gor. 
M6TR0 NISSAN, 943-0363 

NISSAN, Artlmo. 4 portes, 1994, 
78.000km. oir.'Tutr. Gororitl. Lon-
gueuii Ntsson, 442-2000  
NtSSAN, Axess, 93, nxïnuelle, 5 
s-rtesses, "fut!". Goronti. Lor>gueull 
Nisson. 442-2000  

NISSAN^ Maximo 91, btonche, Ok-, 
•fuH". Gorcrt i . Longueuil Nlsson, 
442-20000  

NISSAN, Sentro 92, 4 portes, 5 
vitesses, goronti. Bos mliloge. 
Longueuil Ntsson, 442-7000 
MSSAN. Sentro 94, 4 portes, out. 
8,700km. Goronti. Lor>gueuil Nis-
^ n . 447-7000  

OLDS Coiois FE-3 blonche, V-6; 
120 000 km. Tout eou'pee, tort 
ouvrom. 4200 S. 336-3750.892-3750. 
OLDS Colois 88, 4 portes, 3L. V6, 
très propre, 3500 S. 492-2695. 
OLDSCiero87, êqulpé,oir, 117000 
km, 4 portes, 3700 S. 255-9707. 
OLDS Ciero 94, argent, 6 out, olr, 
26 5O0 km. Morchond. 634-6*96 

km. 

SAAB Turbo Sport hotchbock 88, 
pos d'hiver, bos km, peinture 
orjginoie, impeccobie, olr, equl-
peec, POS de TPS, ouboine 

7350 y 984-2264 

T O Y O T A Corolla LE 90,4 cyl., out., 
pneus neufs. Auto Roce 582-0720 

TOYOTA CorollO LS 91, out., 
btonche, bol. gor. monufocturler. 

Auto R. Lebeou. 255-9872 

SAAB 900 tur t» SP6 'W^nolre, tout I J O Y O T A Cprollo "Novo" 87, 5 vtt, 
eouioe, 9200 S. 524-441V, 947-1550 I 5 P O ^ ^ r 600 km. comme 

SAAB 900 85. peinture orlginole, 
183 000 km, 8 roues, cardon e+ 
freins neufs, bien entretenue. Fout 
votr! 2000 $ neg. 435-2567. 

neuve. '2fe50J. 
km, 

983-6539. crtr 
T O Y O T A Coroikï SR-S '89^ rouge, 
5 vtt., 16 V. Très propre, mécanique 
A - l . 4450 S. B, Auto, 899.5986. 
T O Y O T A CorollO SR-5 88, 2 portes. 

VOLKS Golf 94, 5 vtt., noire, tott, 
! gor. 10 ons, 2 portes, 388-8292 
VOLKS GT 
2200 S, 474  
VOLKS GTi 86 noire, moteur 
A - l , 202 OOOkm, 3200 S. 445-4660 
VOLKS GTI 87, 133 OOOkm, tott, 
rouge, belle! 4800S- Cetlo. 676-4305. 
VOLKS GTI 92, 5 vtt. tott nwg" 

AUTONOR 1-436-8211 
, VOLKS Jetto '86, Gl, 5 vtt., 127 000 
,km, 2 6&3 S. A.A.L. 949-2808. 

VOLKS Jertn G L 1994 bos km 
LIquIdotion Monstre, Liquidation 
Che^ St-Léonord NUson 374-4421 

VOLKS Jetto G L 87̂  out. 2 portësT 
A l , 2950 S, 983-6539 crtr  
VOLKS Jetto GL 87, nr>on., trés bon 

, étot, 4000 S. soir: 393-3802 
VOLKS Jetto GL, 4 portes, 87 

CF. AUTOJ 963-9249 
I VOLKS Jetto GL, 92, otr! 
STOLZ VOLKSWAGél, 642-4242 

A QUI LA CHANCE? 
V O L V O 240 D L , 89, 88 000 mi oTr, , 

Iprteus neufs, sièges chouffonts,] 
très bon étot. voiture omerlcalne 
pos dr iver . Prlu demondé 9200S 
(concessionnoire m'en offre 0500SI 
en echonge). 922-5801 

1-514-436-9657.  
. V O L V O 244. 1990, 69 OOOkm,. 
directement importée de Suéde, 
Impeccobie, 12 000 S. 990-2421 
V O L V O 740 GLe, 1990, noire, 8 
roues. 0 pneus. l49 000 km, A-1, 
11 300 t . 1-806-363-1757.  

V O L V O 760 GLE 89, freins remis 
à neuf, 155 000 km, trés t>onr>e 
condrtion, 9900 S. soir 449-057A 
V O L V O 760 intercooier turbo 86, 
tout équipe, chorcool, outo person-
nelle, CEBEH inc. 473-4597 

I V O L V O 760, 1987, excellent étot. 
|bos km, 6600 S neg, 983-0883 
I V O L V O 780 Bertone 87, 6 cylln-
dres, équipe, 2 portes, 9500 S. 

I Donlel 430-4489 soir. 962-5626 jour. 
V O L V O 850, turbo 1994, 37 000 km, 
verte, out., 8 roues, particulier, 

! 35 000 S, 952-6888. 

SAAB 900 92 5 vtt rtxïos air I TOYOTA Lorouo SH-b M, 7 portes 
81 000 km, 10 000 S.'309-4949 soW I OUt.. tort, 49505. B. Auto, 899-8796 

V O L K S Jetto 86 , out., 159 000 km, M^^^J^X^X^^ M r-
tout équipe, A - l , 299^ S. 254-5985! I V O L V O 940 turbo • «. rouge, cuir 

SAAB 900, 1986, bleue, mon., 2 
portes. 130 000km. 1600 5.641-4044 
SAAB 9000 Turbo 1987, cuir. A l , 
6 900 S, 769 0268 OU 984-7584 sprr 
SAAB 9000 Turtx» 1987, int. cuir, 
5950 5, Auto G.B.. 942-2772 

SATURN s e . 1992, tout équipée, 
très t>onne condition, 9 500S. 
Pellicer outo. 952-0811 676-9313. 
SATURN SCI -93, 5 vrt,, air,alarme. 
Lectoir Auto 321-2223  

SCOOPE LS, Olr, out., 91,79000 km  
CF. AUTO 9»9349 

SCOUPE '92, out., 36 000 km. tott 
ouvront, oilcron, crtr, 461-0700 

SHADOW 90, out., 2 porte, A - l , 
5200 S, 733-8748 messoge. 

km d"orlglne 

T O Y O T A CorollO SR5, 1985, 
142 OOOkm, tott ouvront electTKjoe, 

VOLKS Jetto, Turbo diesel, 97. 
STOLZ VOLKSWAGEN. 442-6242 

outwTwhoue b̂ ^̂ ^̂  J ^»^ ' < SSSŜ^̂  . LT 'MA???/? n,vi<i\:Sî^ outomottque. Bas mWÎoQt. impec-
monder Luc 696-7777 0 0 696-8046 | .̂Qt,,̂  Longueuil Nlsson, 442-2000 

«... « i , « 1 ™ - ™ . , OLDS Cuttoss 86. 115 060 

O L O S Firenio 86, 4 portes, out.. 
NEON 95, "Highllne", verte, out., 
oir, 23000km, Impeccobie. l2000S. 

Plourde AUTQ. 331-0040 

NEON 95, 20 000 Km^ tinïM-linc, 5 
Vft LASALLE FORD 363-3671 
NtSSAN (21 200SX 85, 5 vrt., sport, 

,alr, V propres Itres elect. 745-1902. 
MSSAN Artinx) G E X 1993, toute 
eauipee. 47 000 km. Ouvol Toyoto 
655-2350.  
NtSSAN Artlmo G X E 95, 18 79SS 
DUMOULIN NISSAN 326-0033 
MSSAN At t imoGXE 95, 15000km, 
out., tout eoulpee, 011er on 

très propre, 1950 S, 648-8303, 
OLOS Regency Elite 98 1994, 
15 OOOkm. B.L. Autos, 655-6791 
OLOS Regency 98, 1969, 
propre, 2 160 $. 679-8869. 

OLDS RegerKy 98, 87, tout équipée, 
modèle londou, rougebionc, com-
me neut.71 500 mi., 85005,72^9857 

OLDS Regency, Broughom, 89, 
équipée. A-1,6600 S, Crtr, 898-9876. 

OLDS Suprême 85, 44 000 km 
orIgirKil. impeccobie, 778-6920. 

SHADOW 94, bos 
LiquidotJon o 215 $ por mois 

Chei 5l-Leonard Nitson 374-4421 
SPIRIT 94, 21 000 km, Gold Edrtion. 

LASALLE FORD 363-3673 
SPRINT Chevrolet 91, 3 portes, 
out, 64 000 km, très propre, 3700J. 
449-0642. 

ÏÏeTl SPRWT 88. 2 portes, mon., 1500S. 
943-6375. 944-6273 

SPRINT 90, 27 000 km, 3 portes, 
out., extra propre, 445-1396. 
SUBARU GL 87, 129 ÛOO km, S vrt., 
excellent etot, 1099 J. 368-0356. 

SUBARU Justv 90, 78 000 km, rrxin. 
5 Vft., bon etot, 3700 S. 598-1372. 

TOYOTA CorollO 1991 outomott­
que. impeccable. 71 000 km. 
Duvol Toyoto 655-2350.  

TOYOTA Corolla 81, out., 3 portes, 
120 000 km. legerenïent rouillee 
mois toujours ftoble. 750S. 843-4905. 
TOYOTA CorollO 87, 4 portes, 5 
vtt., A - l , 2650 S, 983-65:9 crtr. 

TOYOTA CorollO 69, out., 4 portes. 
A l , 4 950 S, B. Autos, 899-5986 

TOYOTA Corolla 89,4 portes, out. 
ADM SUBARU LAVAL 304-0131 
TOYOTA CorollO 94. 5 vtt. F M 
cossette. Duvol Toyoto 655-2350. 

TOYOTA Crescldo 1986. Edttion 
Speclole, cuir, tort ouvront, etc. 
4900 S. 689-6433  
TOYOTA Cressldo 1988, très pro-
pre, 6800 S, 862-6418,  
TOYOTA Cressido 87 btonc, vol-
ture d'executtf, tocture 0 l'oppui. 
WOODLAND TOYOTA 761-2001 

TOYOTA Lexus LS 460, 93. bods 
km v-8 aut. Tout équipe, Im. cuir. 
49 000 S. ALIX TOYOTA 376-9191 

TOYOTA M R 2, 86, bonne condi-
tion, 3950S. 737-5107. 

I VOLKS Passât GL 1991 mon. 
137 OOOkm, 8 roues, otarme, etot 
A-1, 1 proprIo, 790bv 384-J371 

VOLKS Possot GL 1992, out., 
complètement équipée, bol. de 
gor., Leclolr Auto 321-2221 
VOLKS Passât GL 91, 5 vrt., 
équipée, B595S. intersove, 984-1026. 
VOLKS Possot G L 91, mon. cuir, 
65 000 km, impeccobie 449-3837. 

I VOLKS Possot 91 5 vtt, 89 000 km, 
I oir, sièges chcuttonts, ontt-vol, un 
I seul proprIo, 9600 S, GR. 854-7574. 
VOLKS Robbtt diesel W84: 
pour plécei! 300 S. (514)-5a7-8459. 
VOLKS 89, Edrtion Wotfsburg bleu. 
83 000 km, 8 pneus, système 
d'otorme, bien entretenue, 10500$, 
725-0243. 843-4745. _ 

VOLKS 90 Possot, GL, 56 000 km. 
METRO NiSSÀN. 943-0303 

I VOLKS. Gott 92, 4 portes, 5 vtt. 
STOLZ VOLSWAGEN. 442-4242 

noir, exceptionnelle, tout équipée, 
8 roues, 20 950 S. 745-1793 

I VOLVO 960 95, gris, 25 200 km, 
|Porfc Avenue Locotfon, 376-731} 
.VOYAGEUR 94, V-6, 10 000 km, 
très propre, d r . 15 400 S, 374-8185. 

555 AUTOSCAMiONS 
ANTIOOES 

ET DE COUECTION 

D O D G E sedon 1939,4 portes, gri». 
I64QQ0 mi., 418-082-0980.  
F O R D 1928 modèle A . d'origine, 

1 comme neuf, prendrott échange, 
nég. 352-5720. 355-2971 

565 ACHAT. VENTE, 
LOCATION 
ÉCHANGE 

ACHAT outos, cornions, pour] 
ferroille ou route, 326-5005 

567 ENTRETIEN 
ET RÉPARATIONS 

uu... -wu. *rvu.K^, «..^v... I OLDS 88 Rovol Broughom 1987, 
19 495 S. Lcmire Auto 377.2520 | en bon etot, 178 000 km, 321-0698. 

NtSSAN Attinxï GXE 95, couleur 
Soeclol en povant comptont 

Chei St-Leonord Nitson 374-4421 
NISSAN Attimo XE 93, 22 000 km, 
5 vit., oileron, 14 500 S. 
Lemire Auto 377-2520 

NtSSAN Attimo XE-95, Indigo 
Toux compétitifs sur finoncement'! 
Chei St-Leonord Nlsson 374-4421 

NISSAN Athmo 1993 comme neu-
ve, out., olr, gorontie. 99 OOOkm 
(autoroute). U 500S. ASJL. 735-4335 

NISSAN Attimo 1995 avec oir 
Toux compettttts sur ixo t loo 

C l w i Sl-Léonord Nitson 374-4421 

SUBARU Justy 
A D M S U B A R U 

92, 4 X 4 , out. 
L A V A L 384-0131 

OLDS 98 Regency 1989, 142 000 
km, 6900 S. un bliOu' 696-4944. 

OLOS. Cuttoss Suprême S.L., 1990, 
77 000 km, tout équipée, 9 200 t. 
943-6811 676-9313, Peiitcer outo 

OLDS. Cuttoss Suprême out 92 
HAMEL HONDA 491 0440 

OLDS, Cuttoss, Clefo 91, équipée 

SUBARU Legocy familioie 93, 4 
roues motrices, out., tout équipée, 
46 000 km. 16 000 S, 352-7176. 
SUBARU Legocy turbo 91, 5 vtt., 
ADM SUBARU LAVAL 3è4-013l 

TOYOTA MR2 super chorge. *09. 
A l , pos d'hiver, orlginote, 89 000 
km, prix o discuter, 464-4010. 
TOYOTA Poseo 1992 d'origine 

LIquIdotion. LlquIdotkKi, Echange I 
Chei St-Leonord Nitton 374-4421 
TOYOTA Supro 1994, double turbo, 
6000 km, aut., Torgo, occepte 
echonge, crtr., 768-2631, 953-0464 

VOLKSWAGEN. Golf, diesel, 1906, 
4 portes, 5 vtt., 186 000 km, 

I22OO S. S.B. Auto, 437-0931 

DIFFERENTIELS, transmissions | 
nxtnueiies recoostrutts, Instolkxn, ' 
Joron Auto 2144 Poplneou, 522-777i 

> w , . , ^ M w . K v ^ , , SUBARU Legocy LS, "Wogon" 90, 
oir, 145 OOOkm, SOOOS- 328-9609 I tout équipée, 125 OO6 km, cubaine, 
OLDSMOBtLE Derto Rovole, 1993-• ' " 0 J. Jeon crtr, 461-02O0. 
94, 2 en stock, très bos km, 
(gororrtie GM complète), surplus 
d tnventoirc. Prl» très f>egockibte. 
Cloginor 348-6816 

TOYOTA Supro 88 turbo Torgo, 
t i inAPi i I I c 6'y ««r^iiUi» I 5 vrt.,cuir 8 pneus complets.90001 
SUBARU Legocy LS 92 tomlliole, pn^^. 25^-5557 ou 731-66i0 
4R4, out, équipée A - Z , 73 000 km I _ _ _ _ _ _ _ _ _ =—n-i 
bol. gor, Suboru St-Jeon, 347-6555 TOYOTA Tercel 90, mon 5 vtt.. 

5 portes, 82 000 km, 5 86O S. 
Apres 20 h. 727-1698.  
TOYOTA Tercel coupé 87, 1350 $,| 
443-2337, 983-2821 Crtr. ' 
TOYOTA Tercel DX 87, out., 3100l| 

605 ARTICLES! 
EQUIPEMENTS 

DE SPORT 
658 BATEAUX-MOTEUR, 

YACHTS, VOLIERS 

NISSAN Attlnra 1995 4 
Vente. Vente: 12-13-14 

tes 
. . . . . . . . - .^ luin 95 

Ctwi St-Léooord Wi ton 374-4421 
NISSAN Attimo 1995, Speclol 
Pion Achat Rochot Boncolre 

Chei SILtOfWrd M>ton 374-4421 

NISSAN Attimo 95 neuve ou légé-
rement utilise, occosion. 
Ct>éi St-Lécnord Msscn 374-4421 

MSSAN Attimc 95 , échongez! 
Povons le totoi pour ectrange 

Chei St-LtOBOrd Htoon 374-4421 
NtSSAN Dotsun 700 Z X , 1979, 
bonne condttton, nOQ S. 685-5386. 
NtSSAN Moxlmo GLE 95, rareté 
Toux compettttts sur tinoncemefit 
Chei SILèonord Ntsson 374-4421 
NISSAN MoxImo GXE 
130 OOOkm. équipée. 4500S.  

' M S S À N Moxinxi SE 92 noire, mon_ 
excellent etot, 17 500S. 671-5397 

OLOSMOeiLE Derto 88 1989, Rovo­
le, V 6 , tout eauipee^ gorontie. 
Grond Prix Autos, 257-4789 

lôûf OLDSMOBtLE Regency 00, ,wu. , ^ . , 
équipe, 6300 $. Inter Sove 904-1026 *y**î*HJ:*«°*^^ - ^ 

SUBARU Legocy 91,4x4, oir, moon 
Liquidation i l 950 S Liqu'dotton 
Chei St-Leonord Nt»on 374-4421 

SUBARU Legocv 92. LS. Fomiitole, 
4 roues motrices. Aut. Toute 
équipée. Tel: 739-3175. 

CITE NISSAN 
X 4. 

TABLES biliord neuves, 000 S. 
PALASON BILLARD 4 3 1 - 1 M 9 

87. 6 cyl, 
1.898-9876 

NISSAN MoxImo 1995 neuve ou 
légèrement utilise, occoslon. 
CtHt SlLèonofd Nitson 374-4421 
NISSAN Moxlmo 1995 Executif 
Toux competrtifs sur iocotton 

Chei St-Ltoftord Mtson 374-4421 
NISSAN Moxlrrx) 1995 OLE cuir 

PIcn Achot RoctKït BorKOtre 
Chei St-Leonord Nit ton 374-4421 
NISSAN MoxInv) 1995 4 portes 
Vente, Vente: 12-13-14 juin 95 

Chei S*-L»Oftord Nttton 374-4421 

MSSAN Moxlmo 1995, 73 950 S 
Speciot en povont comptont 

Chez St-Leonord Nit ton 374-4421 

OMNI 87, 140 OOOkm, mon., tete 
tendue, telle quelle 506 5. 773-9006 
OPTIMA LS 90. 2 portes hotch-
Ixxk , 5 vrt., servo-directlon, fm 
cassette, 69 OOOkm. 953-9326 
PASSAT GL -91 5 vtt. Equipée 
A o Z avec tort ouvront, mogs. 
Impeccable! 8900 S. 

FERRARA, 668 - 2884 
PEUGEOT 505 S. hxbo 88, 47 000 
milles, biiou. 11 400 S. 9S3-1017. 
PLYMOUTH Accloim LE 90, 
129 000 km, V-6, out., olr climatisé, 
tout équipée, propre, très tx)nne 
condttion, 5500 S. 667-7561 
PLYMOUTH AcCkïlm 1992, V6, olr, 
9 999 5 Grand Prix Autos, 257-4789 
PLYMOUTH Corovelte SE 87, olr, 
73000 km. 2 5. 2 650 S. 944-3291. 
PLYMOUTH Grond Voyogeor, SE 
90, très bonne corKJnton, tout 
équipe 140 OOOkm, 9450 S, 694-3178. 
PLYMOUTH Sundonce '09, 4 por-
tes, out., 3 250 S. 473-6956. 
PLYMOUTH Sundonce 1991 OUt., 

I oir. 2 portes, 8 295 S. 
I Grond Prix Autos. 257-4709 
PLYMOUTH Sundonce 1989. 4 
portes, mon^ 117 000 km. Impec­
cable, 3100 V R. crtr 7J7-6548. 

out, 37 OOOkm, équipe, A.Z boionce 
gor. Suboru St.Jeon 347 6555. 
SUBARU Loyole 93,4i4,fom. 5 vtt. 
79 000 km, gor.. 8W) j . 487-7002 
SUBARU SVX '94, out., tout equl-
pee. 3 OOOkm, bol. de gor.. 
32 500 V Securtte Auto 594-3729. 

SUBARU SVX Sport 92, 4X4 
ADM SUBARU LAVAL 304-0131 
SUBARU 1991 Legocy, fomlltaie, 
4x4, out., tout équipée, impeccobie, 
9700 5. R. Crtr, 342-7046  
SUBARU 85 GL. fom., boo étot, I TOYOTA Tercel 90,53 OOOkm. out.. 

intersove Autos 984-1026.  
TOYOTA Tercet D X 87, fom,. out, I 
A - l , 2650 S. Unik 278-2504 

TOYOTA Tercel D X 88. 2 portes,! 
nxw-, 230 000 km, 2500 5,447-8916. 
TOYOTA Tercel DX 92 bos kml 
LiQuIdotlon, LIquIdotion, Ectxinge 
Chez St-Léonord Nitton 374-44211 
TOYOTA Tercel SE 90, 2 portes. I 
5 vtt.. Auto Roce 582-6720. 

TOYOTA Tercel 85. 5 vtt.. A l , 
1 600 S, AAL Auto. 664-3220 
TOYOTA Tercel 89, 2 portes, out.,| 
bllou. 3650 S, B. Auto 899-8796 

TOYOTA Tercel 89, 2 portes, out,| 
3900 S. Crtr: 528-9526, 338-6801. 

608 BICYCLETTES. 
SKI, COLF 

MIKADO, porte-bogoge. socco-
ches. codre Conondole 21 p o , 
voleur 1000 S pour 3S0 $. 337-3741. 

DOMAL Covolier 1987,24', equioe, ^ 
remorque. A - l ! 25 000 5, 581-3831-1 
FERKAKfV I, unique. 454 Moqnum 
rouge, impeccobie. 418-657-5341 
LYMAN en bols. 26', 1971, ouvert' 
ovec nvïteur Int. Chrysler, 660 h, 
Int. ocoiou, vroi ctosslque, comme 
neuf. 514-743-5585, 514-743-9715. 
MOTEUR Mercury 2.5, 1994, corn-

655 MOTOCYCLETTES 

TOYOTA Tercel 90^ outo. , 
STOLZ VOLKSWAGEN 642-«]42 

_ 85 GL, 
1000 s, 281-5037. 5800 $, oprés 18 fi 641-3î3i 

BMW K75S, 1990, 24 000 k m , 
oiorme, "Corbin", excellente con-
drtlon, 9900 S Rtchord 892-6930. 

DUCATI900 SS R, 1975, restouree, 
6 000 S. Aussi LAVEHDA 750 SF 
1971 3 500S- 452-4413.  
HARLEY Lowboy noire 1991 
12 000 km, 21 000 S, 632-3710 

me neuf, 575 5, 436-^856. 
NAVKHJATEUR cxpèrlntenté? A 
LOUER Trowler diesel 32' situe I 
dons tes Mtlles-iies, 1-613-592 1393 
PRINCE-CRAFT 18' avec remor-
que et Mercury 125 HP., 523-5512] 

SEA RAY 34'. Express Cruiser, 
Meraulser 454, seulement 250 
heures, tout équipé: climatiseur,] 
generotrtce, b6ct>e con >og, élec­
tronique, comme r>eut, toc Ctiom-j 
plotn, 105 000 S.945-6876, a2-5533, 
weekends: 1-802-372-4140. 

SEA RAY 410, coblfiR arrière, 
SUBARU 88, fomlllole, 94 000 km. I TOYOTA Tercel 4 portes, 5 vH.. I H A R L E V iporster 79, A l , peinture I ̂ j*'*îSi^7*' *<J"'P*: 
2400 5, Gestion Robert. 854-7574. 
SUNOmo L E '91, ouboine, 4 portes, 
5 vtt., rodio, 5 500 S. 437-6823 
SUNBIRD SE convertible. 92, tout 
équipée, V6, 18 000 km seulement, 
comme neuve, 14 000 S. J. C. Auto 
943-0113. 943-0114.  

SUNBIRD 1989. SE. out , équipée, 
Impeccable, 
long terme. 

120 OOOkm, freins neufs, très bonne 
condttion. 8000 S. 425-1918 
TOYOTA Tercel 94, auto. 32 600 
km Duvol Toyoto 65S-2J50. 
TOYOTA Tercel 94, 18 000 KM,! 
tout équipe, 11 9001. 766-0210 ' 

TOYOTA 92, CorollO, LSX, 5 vtt.l 

neuve, vente ropide, 5500 J, Stè-
phone 875-1968, pogette: 330-3827 

oche^z ou louez o 
Believue, 737-6548. 

68 OOOkm 
occeptée 

Très propre. Ecnor>ge 

Blatnville Toyota. 435 368b 
SUNBIRD 88, 4 portes out., oir, 1 ~XCA^^ . 

1 900 $ ' *™ 84i-7464 I T O Y O T A . Tercel, 1991, DX, 44 000 
o H ^ . » f ^ f,^ f^u ; Tl^""' ^000 S ferme, 340-451^ (tour) 
SUNBIRD 88, 47 600 km, 5 vtt., ' 

LASALLE F O R D 363-3673 

rsdor, QPS. pilote aut, clima-
tiaeur, génèratrYce, etc. 4501 
heures. 19S6, eicellent état.l 
lac Champlatn, 21S 000 S. 
privé. 945-6876. 462-5533. { 

, weekerxl: 1-802-372-414» 

bogoges, 2 cosoues, très propre, | — .—r-" 
mise ou point fotte. 97 5 5, 767-2606. I TANZER 16, bien équipe, remor-

I HARLEY 8 8 1 92, 3.5 I, 50-50. 10 
1000 km, bitou, 9200S neg.. 963-9761 
HONDA CBR1000 
olorme, gor 

1995, 1800 km, 
3-96,9 000 5, 363-6498. 

P L Y M O U T H Voyoger 90. 25 I, 
_ _ , 155 000 km, 6000 J neg. 662-0774 

M S S A N Mojilmo 1995. G X E G L E I H . Y M O U T H Pavons le totol pour echor>ge 
0*e i St-Léwwrd Mt ton 374-4421 

NtSSAN Moxlmo 92. très propre, 
porontte complète lusqu'en 31 mol 
97. 14 356 S ferme, soir: 464-0539 

MSSAN Muttl (von) 86, 5 vH. 
ADM SUBARU LAVAL W-0131 
NISSAN Multl 86, 147 000 km, out, 
bon etot, 1800 i , 445-1940. 

MSSAN Multl 88, 5 vit., 2S00S. 
MtÇRA 87, out, 1500S. 843-9394 

NtSSAN NX 1600, 93 out, rouge, 
30 000 km, Econo Auto. 255-1060 

MSSAN NX-1600 1992 T-TOP 
Lkjukkjtlon, Llquldatton, Echange 
Chei St-Léonord M t t o n 374-4421 
NtSSAN Pulsor NX 00, 5 vtt., 
propre. 3950 S. B. Auto 899 0796. 
NISSAN Pulsor, NX SE "88, T-top, 
5 vt t , Olorme, 4 750S. 949-7/42 crtr 

MSSAN Sentro Cknsic 90 
Specioi 3950 $, Speckii 3950 S 

Ch t i SlLtewofd M t t o n 374-4421 
l i n S A N Sentro txt out., 4 
pertes, 114 OOOkm. 3900 S 677̂ )<E|7 
MSSAN Sentro XE ' U , 3 portes. 
out. très propre. 3 600 I 045-5405 
MSSAN Sentro XE U , UiM6 km, 
3 400 S. 664-1032.  

MSSAN Sentro XE 91 SpècM 
LlQuldotton, LtqukSotton, Echange 
Chei Sl-Leoftord Mwtow 374-4421 
MSSAN Sentro XE 92, out 4 portes 
LIqutdotton, Liquidotton, Echonge 
Clwi St-Léoftord Mtson 374-4421 

. 89 Sundonce, tott, 
mogs. METRO NISSAN. 943-0X3 
PLYMOUTH 90 Acckîlm 6 ou 4 cyl. 

METRO NISSAN. 943-0303 

PONTIAC Bonnevillî '94, SSEI, tout 
eoulpee, blor>ct»e Int. cuir, bol, de 
gor. GM, "Moon", 24 000 km, 
%pectot 26 900S Aufoplex, 581-5477. 

PONTIAC Bonnevilte 89, très pro­
pre. 5800 S, f^9-5342, 861-4136. 
PONTIAC Flero SE Spécial EdHion, 
out. 4 200 S, Lourln AutQ. 9O4-6660 
P O N T I A C Firefly convertible 9 1 , 
38 000 k m , 6995 S. 
Lemire Auto 377-2520  
PONTIAC Ffreflv 91,4 portes, mon. 
comme neuf, ochette ou louer o 
long terme, Believue 737-6548. 

; PONTIAC Fh-efty 9 1 , btandie, S vit., 
110 000 km, très propre. 
3900 S r>eg,. 590-9446 

P O N T I A C Firefly, 9l, 3 portes, très 
propre 4 900 S 

BARNABE CHEV OLDS 

V 744 6401 
PONTIAC Formuto ^3 comme oëïT' 
ve 36 OOOkm tout équipée, 971-5403 
PONTIAC Owi Am SE 93 tout 
eoulpee, cofTwrie neuve, gorontie, 
n 200 S. A.S.L. 735-433S  
PONTIAC Grond Am 89, 2 portes, 

Auto 899.8796 

SUNB«0 91. 38 900 km, olr, rodk), 
ocei ient etot, 856-2244.  

SUNBIRD 92, 4 portes, outo coss., 
Qir, 4? 000 km 8 400 5 665-2402. 
SUNDANCE 1990, 4 portes, 5 vit., 
otr, 113 000 km, impeccable. 3900i 
toxes Incl., Lvsonne: 943-J285 
SUNDANCE 89, out., équipée, oir, 
bot, gor., 4500 S. Sogor 447 0971 
SI*NOANCE 91, out., olr, A l , rouge, 
gor., 5995 S, 688 1822, 897-1495 
SUZUKI Forso Sprint 86, 5 vtt., à 
vendre 1175 S, 522-347S  
SUZUKI i ldek ick , jx 1990,conver-
Hbte^ très propre. 7 500 S. 

BARNABE CHEV OLDS 

744 6401 

TOYOTA 

TOYOTA 

TOYOTA 
Speclol de luin, nnohcenSént à\ 
5.5**-48 mois. Sur CorollO et 

I Comry 95. Le plus grand Inven-
toire de Tercel, Corolla et Comry 
neuves. Aucune offre roisonnoble [ 

! refusée. 

Blainville Toyota 
'435-3685 

'km*^rS^T7mTl'1^779 I WtUK l " W r " 6 f t 4 J 6 . lM4.bon 1 * i yi^^^^M c^^^ vo,ne^ 7 cosooes, i hobiH de 
A N S A M 1994, V-8, 13 000 km, I pjute, pontokrs et oont» de cuir. 

H O N D A e x 650 '83, 2 cyl., 33 000 
km. 1350 S. 844-3415. 896-6266. 
H O N D A Goldwing 
30 000 km. 

..V, interstote 85, 
sySTenw olorme. 

oue, bonne condition, w>lr 447-1190, 
VOILIER beou Nor*^'.»Tr 26' In-
bord, bon occostliloge, bonnes] 
vollei, 16 500$, (514) 2$8-3520. 

POrtoite condHlon, 6000 S. 445-5570: yflmpp rt^^^ à ̂  pi, 
H O N D A Ntotrthowk 650 04, , i^^a^ ^AJ.. « A * - . U 4 i 4 
15 OOOkm 2600 S, HONDA Nigf>- I W\9t\gtl POW prOpOTO 2 
tt»awk 550 8 1 21 006 km, 2100 $, u - t f * - fi1QJU%it(91 
KAWASAKI LTD 550, 10 000 km, | ^o^v^ O l ^ W I W l 
1950 S, 949-9104. 861-4011 ext 26^ 

H O N D A Shodow 600 de luxe 1994, 
3800 km, extra, 6300 S, 467-0982. 
KAWASAKI 7S0 LTD. 1981, 27 000 
km. occessoires de route, (voleur 
2 700 S) 1 600 S neg. 640-1923 

SCOOTER SOcc, Suzuki, A-1, rouge, 
1991, 900 S. W-4660, 862-3916 
SUZUKI GS 5S0 04, sport. 950 S. 
AAL Autos. 949-2000  
SUZUKI Sovoge, btanc perte, 1986, 
2 400 S. 473-6956. 

VRAIE ouboine, Grew 237. 1905,, 
2 Mercruiser 4 cyl 360 h, tout 
équipe, 20 000 S neg.. Devons! 
vendre, déport. 945-4594.  
WELLCRAFT Scorob 38 pl., 2 X 
454 Mercruiser, 50h, pieds TRS.l 
frais peint, 65 000 S avec remor-
que, 39S-2424. 

659 PLANCHES 
A VOILE 

SUZUKI Swift GA 9 1 5 vt t , 50 000 
km 8 pneus * moôs, bol. gor., 
onttrou II le, système d 'otorme. ro-
dK) cossette, 963-3979 . I ronsport Pontloc 95, oquo. • ne 
iUtUKI&wtft93 .4por»et,4cvl., r S 000 km. 21 OOOS, 472-049r l - ^ 

TRANS 
tout équipée, gorontie GM. venté 

[couse nxïiodie Ctoginor. 340-4016 
V A N Tronspoa Poniioc W. 

Denis. 446-5100 
Î973 

1500 S 
fMUnA^ Ttger~m 

AU VENT FOU ochot, vente, neuf 1 
et usoge. 640-3001; 1-800-336-21261 
VOILES 5 0 7.5m2. Goostro, BÏcJ 

79^6 i"Û8'?4?39 
Prvde. 341-0383 après 10 h 

5 vtt., 34 OOOkm 
gorontie, noQ S, S 

SUZUKI Swttt 93, 5 vtt, 25 000 km 
olieron. olorme, cossette, gor.. 
6 999 S, SB Auto, 952-9900 

SWTT 09 o -94. 2 . 4 portes, out., 
5 vtt. Ville-Marie Suxukl, 59Îf-0666 
TAURUS GL 92. 40 OOO km. 
Excellente condttion. Tout équipée. 
A neg 725-7131, après 17 h. 

note, très rare 

hl^'ÏSUJSl V Ô L K S possot • 9 T « H . . o k . ^ lïlpî̂  9M l f 52V i l 1 / g g l 
D. Auto 952-9908 | km. gorcnhe. condttion A l . 1o 4951.1 . V V I 

Ville Morte Suruk 

VOLKS Beotte 658 BATEAUX-MOTEUR. 
YACHTS. VOlUERS 

598-6666, 
. 73, rouge, mogt.| 

très bon etot, ptusleu-s pièces de 
rechonge 4#00 S nég. 474-3007 

I cS*^x«Kïhi7î'«S?ÏÎÏÏ7^1 ve»*T FOU, hobtts lso«>erml-
ICJ..excellertf etot 6 8 0 0 S . 6 4 6 - • ^ prl» locroyoble. 640-3001 

13i!^iS^.:!r.\^S::!^'lkyjktJIHi^ mot^-ur, ^OHP. 

MOTONEICES.! 
VEHICULES! 

TOUT TERRAIN 

YAMAHA Kodk* 94, 1100 km. | 
winch, 579$ I . Aulo Hovei 424^» 10. 

couse molodle, 
9500 s 941-2509 

5 vtt,btlOuî 7900S B. 

^ Ô N t l A d 
porte %, 

OroTKJ 
oèr, out., 

A M 1909. 4 
112 000 km. 

nr>oteur 1600 ce neuf, fretr>s, pneut. 
peinture, Int., tott: portait eto». 

iFout voir! 61(00 S- 729-8709. 

VOLKS Beette 65, bleut, original, 
excellent etot, 5»0S. 721-4014. 

DUMOULIN NiSSAN 326-0033 
MSSAN Senfro t ï T W XS 4 por 

HAMEL HONDA 491- 
MSSAN Sentro 1993. 4 portes 
LkMiklatlon. vente. Ilquidotton 

Clkri Sl-Lèenerd M M O B 374-4421 

MSSAN Sentro 91, 4 portes, mon, 
00 000 km. 5900 S. 505-3697. 

MSSAN Senlro 94. out., servos. 
79 000 km cossette, gor. 6 o m . , _ 
bliou, 10 9** l SD Autos. 952 9900. PONTIAC Lemon^ 92, 70 000 km. 

PONTIAC Grond Prix LE 1990, 
bkiTKhe, 4 portes, tout équipe, 
8900 S. 949-0201 
MtUht 6rond M > i£, m 4 . 4 
portes, bos km gorontie GM, hmt 
eoulpee PrU llquldatton 15 900 S 
Cloginor 348-4014 

PÔNtlAe 6fon<i M < ^ «3 êoul-
pee, gor , 12 200S A S L 735.4335 

TAURUS GL 
ertro propre, 
TAUeuS GL 94, 33 000 km, tout 
eou!.^, LASALLE FORO 363-3673 
TAU*US 93, tout équipé, ^ 006km, 
Soeckil' Auto de lo Rive 304-3708 1 1»" . 5500 S, 433-3155. 
tEMPÔ L oir, 4 porWs >0 WÔ X2!;!$i ̂  V','5S?ÎÎ*' 
km.out.gtr 64 9^,51001 278-4211. I P«cable. 6000 S. 326-0753 

T E M P O 1989. 4 portes, mon.. S v t t , 
oir, très propre, 320a S. 
R crtr 737-6541. 

TÉ«AA6 i^, ipor4es .ou l cllm^ 
tt\e, très bonne condttton, 433-6644 

V O L K S Beette 70, blonche. conver. 
tible. orlginole, tomoh connuThl-
ver .comme neuve. A voirl 9900 S, 
421-9604  

V O L K S Beetle, 70, 103 000 ml, | 
rouge. A l , 42» S 524-1776. 

M S U N Sentro 94 grond choix 
190 i por mots, 190 S Por mots 
O i e i Sl-LeenorJ Mt ton 374 4421 

MSSAN Senlro 94-95 ovec olr 
Povons le toioi pour echor>ge 

Chei St Lt«nerd M t ton 374-4421 

S. 659-43^  mon., 4000 
M M t l A d ^ 
km. o u i , otr. 9700 S 663-0449 
PÔNtUe Sunblrd M, out, oir, 
bos km, Impeccobie, gorontie 
disponible. Auto Folle: 971-4040 

km. h,» bonn. condmor, 3S00 V | v 6 U < i (t<»loM t o m t n U . o u i . 
bleu ocler, vrolment comn>e neuf,] 
echonge occepte, 99951. Aolo RT. 
476-6080 430-7151.  
VOLKS Cobrtolet Kormonn 92. 
53 000 km, verte forêt, 14 995 S. 
Lemire Auto 377-2520 

kAME, m 
neuf, 2500 S 655-2019  
BASS-BOAT Lumb Fury 16' mo-

! leurs Evinrude 70 hj). et 4 h j i , 
renrwque, 335-9717.  

I BATEAU 32 pl Thompson, 
St-Trqpei, 2 moteur 205 tup., 

[tout egulpé. comme neuf, avec 
[remorque 4 roues. 522-4441. 
I I A V U M E A - m o d è l e y)^. 19^5. 
moteur X . ^ , 5 heures, remorque, 

|profondlnr>elre, tous les grole-
s; 16 900 S, toxes comprises 

jneq , gor. irontferoble. 444-3318 
BEAU bdteou otu Princecroft, 15', 
moteur V<ercurv 40hp. tresbonrte 
condmon. 7300 S. neg. 671-1320. 

665 REMOROUES 

200 REMORQUES duttitte, toutes 
sortes. A bon prixl (Si4> 246-2051 

667 VÉHICULES 
RECREATIFS 

A LOUER motorise 20* ckate A.I 
porttcutier. 677-4757. 42S-1S43. 

LOUER rouloHe ftoier i f p l l 
440-5518 équipée. 250 l^em  

AUVENT, Attoche, Air clImotW", 
vente pré-tohoa Belco 521 1403 

Location Ventura 94f-S043 
TEMPO 91. 4 portes. oufrôP 00 000 km, ochelei ou'iouei o long 
tefme. Believue 342-7040. 

TEMPO 93, bitou, pw4oH * l ô r T 
vit., 7250 S. Svnnolt Auto. 450^445 

Ilter. 09 Vittt>le Mtr lno Gognon. | 71 500 ml., très proixe 37 obo i 
negocloble. Portkuller. 254-09091 
M ô t ô w i fHoHjn i o g . * n i r n n 
ctosse C 77-, 95 000 km. Ford 440. 
generotrlce, 77 OOO S. 621-in4 

CATAMARAN Nocro 5J , tout 
légulpe ovec remorque, 655-0916 
|to>ssez-n>estoge. 

[OOftAL '( Œ-o ivev, i«pt moteur 
iMercrutser 4.3 96 h, tout équipe. 

Hed neuf- 21 oOO S comme neuf^ 
• 14-344-7U0. 514-359-1000 

C< I K l • ! I I 

MÔTôèiià Êibe. Cloue L 
A - l , évokionon 23 0&> S • 

14 900 S ferme. 
71-. 
taxes. 

Les œ u v r e s d u 
C a r d i n a l L é g e r 

717 SERVICES 
SPÉCIAUSÉS 

MCORmEZ-VOUS vout-mème. 
Ktt con«let. R. Molo^ 331-OS51. 

801 AVtS LÉGAUX. 
APPELS D'OFFRES 

AvK est par les présentes donné, 
que. o to sutte du décès de Jean 
GERVAts, en son vivont résident 
ou 3571 Cortier. Montréol, Québec. 
H4K 4G1. survenu le 17/t7y94, un 
inventolre des biens du défunt o 
été fott por le Itquidoteur succes-
sord. Me Ginette Altard, notoire, 
le OI/OA^S, lequel inventolre peut 
être comutté 0 son étude ou 1601 
rue Rochel Est, Bureou 26, Monf-
reol, Québec. H2J 2K7. 

AVIS CONCERNANT LA LOI 
PPI QUEBEC M C 

PPl Québec inc. porte 0 l'otteotten 
du public que. 0 tttre de grossiste 
en ossuronce de personnes, dons 
le codre de ses octtvttés profes­
sionnelles, il constttue un dossier 
confidentiel sur chocun de ses 
clients, lequel peut contenir des 
renseigf>en>errts personnels le 
concernont. Si vous êtes l'une de 
ces personnes, PPl Québec inc. se 
fero un plolsir de vous confirmer 
l'exittencf dun dossier o votre 
suW et de vous permettre de le 
consutter grotuttement. o ses 
bureoux, snuès ou 4, Ploce du 
Comnf»erce, suite 210, Ile-des-
Soeurs, Québec. SI cerrolns ren-
seigrtements oui y sont contenus 
se révetoiefrt nexocts ou incom­
plets, vous pourre: les foire cor­
riger. Vous poorrer egoicmert 
foire supprimer un renselgr>ement 
qui n'est plus o tour et verser à 
votre dossier "es commentoiret 
que vous jugerez opproprlés. 

805 AVIS 
DIVERS 

URGENT! RECHERCHONS 
Personne connoissont les coordon­
nées de GERARD ou JENNE 
ARCHAMBAULT. S.V.P., contocter 
EorI Jones Corp., (514) 630-9011 
Fax (514) 694-97». 

ÊTES-VOUS OBSERVATEUR? 

R É P O N S E S 

1) Phar« d« la moto incomplet. 
2) Roposo^ied plus long. 
3) Bretello incomplèto au-dOMus 

du revolver. 
4 ) Fût du fusil long sous le canon. 
5) Route complétée derrière 

le pare-brise. 
6) Barre d'attelage plus courte. 
7) Serrure de la porte moins large. 
8) Un barreau en moins dans la fenêtre 

de droite. 

Glissez, 
mortels... 
A M D M E É T R U D E L L E 

• Il n'est pas toujours judicieux 
d'intervenir dans les enchères. 
Voyez Texemple suivant. Ouest a 
gagé 1 Pi dans un contrat de 6 Co. 
Le déclarant modifie alors son plan 
de jeu. 

Donneur: Sud 
Vulnérabilité: tous 

Nord 
• A R 6 
'^^DIOS? 
0 A R 7 3 2 
• V 

Ouest 
• D 1 0 9 7 2 
^ 5 2 
0 9 5 
• A D 1 0 4 

Sud 
• V 

Est 
4 8 
S?43 
OD V 1 0 6 
• 9 8 6 5 3 2 

5 4 3 
S?AR V 9 6 
0 8 4 
• R 7 

Les enctières: 
Sud 
I Co 
3Co 
4 C o 
5 K 
passe 

Ouest 
1 Pi 
passe 
passe 
passe 
passe 

Nord 
2 Pi 
4 K 
4 SA 
6 C o 

Est 
passe 
passe 
passe 
passe 

Entame: 9 de K 

Sans l'intervention d'Ouest, Sud 
aurait gagné Tentame de l*As de K, 
cueilli les atouts adverses et il aurait 
joué le Valet de Tr du mort qu'il au­
rait laissé filer vers la main d'Ouest. 
Si ce dernier avait été dans l'obliga­
tion de jouer l'As, le 6 de Pi du mort 
aurait été défaussé par la suite sur le 
Roi de T r . La stratégie aurait 
échoué et le déclarant aurait chuté, 
concédant un Tr et un Pi à la défen­
se. 

Ouest ayant montré des points. 
Sud a encaissé As et Roi de K, petit 
K coupé du Valet de Co, petit Co 
vers le 10 au mort et un autre K est 
coupé d'un gros atout. Petit Co vers 
la Dame au mort et sur le cinquiè­
me K, le déclarant jette son 7 de Tr. 
Retour Tr vers le Roi sec. Ouest ga­
gne. 11 n'a plus de retour. S'il joue 
Pi, Sud laisse filer vers son Valet. Si 
Ouest revient Tr, le mort défausse 
son 6 de Pi et Sud coupe. Moralité, 
quand vous n'avaez pas plus de 
points qu'Ouest en a ici, glissez, 
mortels, n'appuyez pas! 

P o u r l e don 

966-6S44. 

S \ l \ K l l I M S \ I I S 

Pour informctlom: (b14) 966-0333 

L'Espagne n'exigera 
plus de visas 
Preue Canadiennt 

OTTAWA 

• L'un des derniers désagréments de la 
guerre du flétan entre l'Espagne et le 
Canada disparaîtra jeudi, jour à partir 
duquel les Canadiens ne seront plus 
obligés d'obtenir un visa pour visiter la 
péninsule ibérîaue, a annoncé hier le 
ministère des Affaires étrangères. 

Il a été impossible d'obtenir de plus 
amples informations et aucun porte-pa­
role de l'ambassade d'Espagne n'a pu 
être joint. 

L*£spagne avait imposé un visa aux 
touristes canadiens, en mars, après que 
des vaisseaux canadiens eurent fait feu 
en direction d'un chalutier espagnol 
avant de le saisir. 

Ottawa affirmait alors oue les Espa­
gnols pratiquaient la siupèche du flétan 
noir au large de Terre-Neuve et utili­
saient des filets illégaux. 

PHOTO AP 

Paul Maddison (à gauche) et Mark Car-
diner ont remporté 22.5 millions de II* 
vres (36 millions de dollars US) â la lo* 
terie nationale britannique 

Le gros lot? 
Oui, mais non 
sans douleur... 
Associated Press 

LONDRES 

• L'argent ne fait pas toujours le bon­
heur, doit se dire Mark Gardiner, 33 
ans, gagnant d'un des plus gros lots de 
l'histoire de la loterie britannique. 
Ou'on en juge : gagnant de plus de 11 
millions de livres samedi ( environ 24 
millions canadiens ), ce petit entrepre­
neur du sud de l'/.ngleterre est en proie 
aux exigences de sa femme, dont il est 
presque divorcé, et aux invectives de sa 
mère adoptive. 

Mark Gardiner avait acheté avec son 
copain Paul Maddison un billet de loto 
à une livre ( 2,20 $ ) et les deux compè-

* res ont tiré les bons numéros. Total : 
22,5 millions de livres à se partager, 
soit plus de 11 millions chacun. 

« le veux la moitié de cet argent », a 
immédiatement clamé la troisième 
épouse de Gardiner, dont il est séparé 
et en instance de divorce. 

Cette dernière, Kim Cresswell. âgée 
de 33 ans, a tout de même précisé que 
le divorce n'était pas encore prononcé. 

La mère adoptive de Gardiner ne 
s'est pas montrée plus heureuse de la 
chance de son rejeton : 4c II a fait de no­
tre vie un enfer, a-t-elle confié. l'espère 
qu'il va se saouler jusqu'à la mort. » 

Sa petite amie du moment a volé à 
son secours : « C'est un type adorable. 
|e suis bien placée pour le savoir puis­
que je vis avec lui. » Flegmatique, Mark 
Gardiner a simplement estimé que 
« certaines des choses qui ont été écrites 
sur son compte sont très tristes ». 

Cette somme n'est pas montée à la 
tète des deux copains : «c Hier soir, on 
parlait de tout ce qu'on pouvait acheter 
et on n'est pas arrivés à un million », 
ont-ils confié aux tabloïds qui se sont 
jetés sur cette histoire. 

« On va sûrement acheter une nou­
velle camionnette pour notre petite af­
faire », a ajouté Gardiner, qui tient ime 
petite entreprise de vitrages. 

En décembre, un ouvrier indien vi­
vant dans le nord de l'Angleterre avait 
gagné 17,9 millions de livres. Son lot 
lui a apporté bien des tribulations : il 
s'est disputé avec ses frères, a été pris à 
partie par les chefs religieux musul­
mans parce que, de toute évidence, il 
jouait, est retourné en Inde mais n'a 
pas pu s'y installer. Finalement, il vit 
près de Londres. L'histoire ne dit pas 
s'il est plus heureux. 

Le feu consume 
35 000 hectares 
dans les T.N.O. 
• Les pompiers des Terri to ires du 
Nord-Ouest ont tenu tête hier à un feu 
de forêt vorace qui menaçait d'encer­
cler le village de Norman Wells, déjà 
évacué. 

Les travailleurs creusaient un coupe-
feu dans le sol de la forêt sèche comme 
de la poudre à canon et appliquaient 
un produit ignifuge, tandis qu'à 40 kilo­
mètres de là couvait l'insatiable brasier 
de 35 000 hectares. 

Le feu ne progressait pas, mais des 
vents imprévisibles et une forêt assé­
chée ont mis tout le monde sur tm pied 
d'alerte. 

« Dieu sait dans quel enfer nous al­
lons nous trouver ici », a déclaré le por­
te-parole du contrôle des incendies, 
Dennis Mahussier. «C'est assez ef­
frayant ». 

Le feu ne représentait toutefois pas 
un danger immédiat pour l'usine d'Im­
périal Oil, qui produit environ 35 000 
barils d'huile par an et emploie 60 per­
sonnes. 

Le nord de l'AIberta, de la Saskatche-
wan et du Manitoba offrent un specta­
cle comparable. 
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Élimine la plaque 
entre les deux oreilles 

Je pense donc je lis 

/ 

DECES, PRIERES, REMERCIEMENTS 
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Dr Hector 
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St-Vincent de Paul 

•SEEBOLD, 
Marguerite 
Montréal 

COTE, Paul-A. 
A l'hôpital Laval, le 

• 12 Juin 1995. à l'âge de 
86 ans. est décédé M. 
Paul-A. Côté. Ancienne-

FORTIN, Jean-Vincent 
À Lachine, le 12 juin 
1995, à làgc de 74 ans, 
est décédé M. |ean-Vin-

. cent Fortin, époux de 
ment de la Brasserie Mol- Marcelle Camden. Outre 
son; président de plu- | épouse, il laisse dans 
sieurs conseils d'adminis­
tration, dont ceux de 
l'hôpital Uval et l'OSQ; 
associé à de nombreux 
organismes de charité, 
dont le Club Rotary et le 
Rotary International. 
Epoux en premières no­
ces de feu Hermance 
Maltais et en secondes 
noces de feu Cécile Le-
mieux. I l demeurait à 
Québec. U famille rece­
vra les condoléances au 
funérarium 
Lépine-Cloutier Ltée 

975, Morguertte-ftourgeoi s 
Ste-Foy 

jeudi de 9 h à I0h30. U 

le deuil son frère Clément 
(Icanninc Tremblay), son 
beau-frère Eddy Camden 
(Sandra Thompson), sa 
belle-soeur Lillian Cam­
den s.s.a.. ainsi que plu­
sieurs neveux et nièces, 
parents et amis. Exposé 
au 

Complexe funéraire 
Urgel Bourg le Ltée 

1750 Notre-Dame 
Lachine 

Les funérailles auront 
lieu mercredi le 14 juin 
a 14 h en l'église des 
Saints-Anges et de là au 
cimetière Lachine. Pa­
rents et amis sont pries 

fgrjgW&fflW&l d'y assister sans autre lebré jeudi le 15 juin 1995 i n v i l a l i o n H c u r c s d c v | . 

m h em n \ & * C & s i t e s m a r d i 19 à 22 h. 
min Ste-Foy, et de là au 
crématorium Lépine-
Cloutier Ltée. Il laisse 
dans le deuil ses filles et 
gendres: Camille, Louise 
(Pierre Beaupré). Pauline. 

est décédé acciden 
tellement M. Francis son frère, ses soeurs, ses 

beaux-frères et belles-
soeurs: Wilfrid Côté (Ca-
by Rheault). Mme Camil­
le Côté. Lucille Mac Far-
land. Alice Vigneault, 
Mariette Côté (Cook Mac 
Ivcr). Pierre Lemieux 
(Marguerite Ranger). An­
drée Lemieux Dumas. Sr 
Louise Lemieux. ursuli-
ne. Pauline Lemieux 
(Paul Reny). ainsi que d 
nombreux neveux, niè­
ces, parents et amis. Tou­
te marque de sympathie 
peut se traduire par un 
don à la Fondation d 

Gendreau à l'âge de 33 
ans. Il laisse dans le deui 
sa mère Lucie Surprenan 
(Albert Normand), son 
père Pierre Gendreau 
(Louise Prud'Homme) 
ses frères Vincent et Eric 
sa demi-soeur Natasha 
ainsi que dc nombreux 
parents et amis. Exposé 
aux salons 

Urgel Bourgie Ltée 
3860 Décarie (angle 

Notre-Dame de Grâce 
Les funérailles auron 
lieu vendredi le 16 juin 

l'hôpital U v a l . 2725. « J 4 n f n l église Notre-
Chemin Ste-Foy. Ste-FoyJ D a m e d « C r * & « <?e là 
Québec. G I S 4G5. tél.! au cimetière Notre-Dame 
418 656-4638. 

Pour renseignements: 
I 800 463-5308 

des Neiges. Parents et 
amis sont priés d'y assis­
ter sans autre invitation 
Heures de visite: mercre­
di le 14 juin de 19 à 
22 h. jeudi de 14 à 17 h 
et de 19 a 22 h. puis 

LEFEBVRE BASTIEN 
Alldo 
A Uva l , le 12 juin 1995.1 
à làgc de 79 ans. est 
décédée Alida Bastien. 
épouse de feu Roland. 
LeTebvre.E.leUissedans ^J^^SSSS. 

SEEBOLD 
(née Pelletier) 
Marguerite 
A Montréal, le 10 juin 
1995. à l'âge de 78 ans. 
est décédée Mme Mar 

le deuil ses enfants: Loui-
(Carol Ufontaine), 

Pierre (Danielle Desmar­
chais), |ean (Suzanne 
Turcot), sept petits-en­
fants, ses soeurs et son 
frère: Yvonne, Simonne, 
Roland, ainsi que plu­
sieurs beaux-frères, bel­
les-soeurs, neveux, niè­
ces, parents et amis. 
Exposée au: 
Complexe Funéraire 
Régional Guay Inc. 
418, boul. Labclle 

(angle aut. 640) 
Rosemere 

Funérailles le mercredi 
14 juin, a I I heures, en 
l'église Stc-Françoise Ca-
brini de Rosemere et dc 
là retour en la chapelle 
du Complexe Funéraire 
Régional Guay inc. 
Heures des visites: mardi 
dc 14 à 17 heures et dc 
19 à 22 heures, mercredi 
des 9h30. 

rederick Scebold. 
Outre son époux, elle 
laisse dans le deuil son 
fils unique Duncan (Dia­
ne Phaneuf). sa soeur 
Bcrtha (feu Léo Carpen-
tler) et son frerc M i e n 
(Rollandc). ainsi que plu­
sieurs neveux et nièces, 
parents et amisXes). Elle 
sera exposée seulemeni 
mardi 13 juin 1995 a 
compter de 14 h au salon 

Alfred Dallolre Inc 
5805 Boileau 

Une réunion de prières 
aura lieu dans la même 
soirée a 21 h. Salon fermé 
de 17 à I9h. Au lieu de 
fleurs des dons a la Fon­
dation d'Alzhcimer et la 
Fondation des maladies 
du coeur seraient appré­
ciés. 

NECROLOGIE 

MARCIL , Guy 
De Uval , le 11 juin 1995. 
à l'âge de 61 ans. est 
décédé M. Guy Mardi , 
époux de Mme Isabelle 
Boisvert. Outre son épou­
se, il laisse dans le deuil 
son fils Richard (|osée 
Lamothe). ses deux peti­
tes-filles Alexandra et 
Geneviève, sa soeur Lise 
(Gaétan Ucombe). ainsi 
que ses beaux-frères, bel­
les-soeurs, neveux, niè­
ces, parents et amis. 
Exposé au 
Complexe Funéraire 
Alfred Dallaire inc. 

2159 boul. St-Martin Est 
Duvernay, Laval 

le mardi 13 juin. Les 
funérailles auront lieu 
mercredi le 14 juin à 
13 h en l'église St-Maurice 
de Duvernay et de la au 
cimetière Notre-Dame 
des Neiges. Au lieu de 

LEDUC, Eugène 
À l'hôpital Reine Elisa­
beth, le 10 juin 1995. u 
l'âge de 77 ans. est décède 
Fugene Leduc, époux de 
feu Annettc Corneau. I l 
laisse dans le deuil son 
fils Lionel (Denise Pi­

lleurs, des dons à la So- card). sa fille Lise (|os. 
ciété canadienne du can- R c , s > " laisse également 
cer seraient appréciés, ses petits-enfants. Sophie 
Heures de visite: mardi le <Sid Allen). Gabriel et 
13 juin de 14 à 17 h et I Simon-Pierre.et sesarric-
de 19 à 22 h. et mercredi 
des 11 h. 

re-petits-enfants lacob et 
Alexandre. U laisse aussi 
sa fidèle compagne de vie 
Lorraine Benson et ses 
enfants. Lui survivent sa 
soeur luliettc Ail.ml ainsi 

M E N A R D , Adélaïde I que deux belles-soeurs 
Au Centre d'accueil de Yvette Leduc et Anita 
Vaudreuil, le 11 juin I Uduc et un beau-frère 
1995. est décédée Mme Wilfrid Paquette de Huit. 
Adélaïde Ménard. à l'âge I et plusieurs neveux, niè-
dc 100 ans et 11 mois. I ces et amis. Exposé au 
épouse de feu Joseph-1 complexe 
Xavier Ménard. Elle était I Urgel Bourgie Ltée 
la fille de feu Aristide I 1750 Notre-Dame 
Chevrier et de feu Ernes-1 Lachine 
tine Lortie. Elle laisse I Les funérailles auront 
dans le deuil ses fils Dr 
Marcel Ménard (Evelyne 

lieu mercredi le 14 juin 
à 10 h en l'église des 

vendredi à 
compter de 

l'église 
13 h. 

DESMARAIS 
Rachel Perrin 
(pharmacienne) 
A l'aube de ses 67 ans est 
decédee à Montréal, le 9 
juin 1995. Rachel Desma­
rais, épouse de feu Ro­
land Perrin. Elle laisse 
dans le deuil son fils Jean 
(Isabelle Soares) et sa, 
soeur Claire. Selon ses GODIN (MORRIER) 
volontés elle ne sera pas Jacqueline 
exposée. La famille rece-1 À Montréal-Nord, le 

a 

Tellier) de Montebello et Saints Anges de Lachine. 
lean-lacques Menard (Li- Parents et amis sont pries 
na Ulonde) des Cèdres. I d'y assister sans autre 
une soeur Mlle Marie-1 invitation. Heures de vi-
loseph Chevrier du cen- site, lundi et mardi de 14 

vra les condoléances une 
heure avant les funérail­
les a la résidence 

Riopel Inc 
4 rue St-André 

Verchéres 
Les funérailles auront 

juin 1995. à lâge de 72 
ans. est décédée Mme 
lacqueline Morricr. épou­
se de feu Marcel Godin. 
Elle laisse dans le deuil 
ses trois enfants, ludith 
(André Champagne). 

lieu mercredi le 14 iuin Phillippc Nathalie U - " c r c o u . m c ™ * • ïïie i. i- c . V I n io r ro î R i c h a r d <l iw» Heures de visites 1995 en I église St-Fran- P ' e n > \ Kicnara (Lise . | 3 . . . . 
x.ivi.T Vnrrhi*r txî . l anceny). ses sept petits-1_ " l ' ^ y ._ . - 7. T cois Xavier, Verchéres, 

service à 14 h et inhuma­
tion des cendres au cime­
tière Verchéres. 

Direction funéraire 
Maurice Riopel 

Verchéres 

tre d'accueil de Vau­
dreuil , ses sept petits-
enfants et onze arrière-
petits-enfants de même 
que de nombreux neveux 
et nièces. Exposée à la 
résidence funéraire 

P. Bissonnette Inc 
1260 ch. du Fleuve 

Les Cèdres 
Les funérailles auront 
lieu auront lieu le mer­
credi 14 juin à 11 h en 
l'église paroissiale des 
Cèdres et de là au cime­
tière du même endroit. 

mardi 
à 22 h. 

mercredi le 14 juin dc 9 
à I I h. 

à 17 h et de 19 a 22 h. 

995 REMERCIEMENTS 

D U B U C , Dr Hector 
A l'Hôtel-Dicu de Mont­
réal, le 10 juin 1995. à 
l'âge de 91 ans. est décédé 
le Docteur Hector Dubuc. 
époux de feu Rita Elie. Il 
laisse dans le deuil sa fille 
locelyne. son fils Pierre 
(Andrée Desrochers), ain­
si que ses belles-soeurs et 
beaux-frères, parents et 
amis. Les funérailles au­
ront lieu le mercredi 14 
juin 1995 à 11 h en 
l'église St-Germain. 28 
Vincent d'Indy à Outre­
mont. U famille recevra 
les condoléances à l'église 
à 10 h. Des dons à la 
Fondation Hôtel-Dieu d 
Montréal pour la recher­
che en maladies cardio-
vasculaircs. 3840 rue St-| HOULE, P. Gérard, S.|. 
Urbain. Montréal. H 2 W | A Saint-jérôme. le 11 juin 
IT8 . seraient appréciés.) 1995. à l'âge de 86 ans. 

est décédé le P. Gérard 

rhy). ses sept peti 
enfants, lulie. Catherine. 
Emilie. Sophie. Mariane.l 
Simon et Eric, également 
son frère et ses soeurs, 
nombreux parents et 
amis. Selon ses volontés. I M O I N E A U , Gisèle 
elle ne sera pas exposée. A St-Vincent de Paul. 
Une messe commémora- Laval, le 11 juin 1995. à 
tive sera célébrée a l'Ha-l \&gC de 56 ans. est décé-
bitat St-Camille. 11025 d e c Mlle Gisèle Moineau. 
Alfred. Montréal-Nord, riIlo de feu Blanche Bis-
mardi le 13 juin à 19 h. s o n . Elle laisse dans le 
S.v.p. n'envoyez pas de deuil sa soeur Angeiine. 
Heurs. Des dons à I orga-| ses frères Denis et Albert, 
nismc dc votre choix 
seront appréciés. Parents 
et amis sont priés d'y 
assister sans autre invita­
tion. 

Maman, ta présence dans 

son beau-frère, ses belles-
soeurs, neveux et nièces, 
ainsi que plusieurs autres 
parents et amis. 

Complexe funéraire 
Urgel Bourgie Ltée 

nos coeurs sera toujours 1 8 5 6 b o u | < L a u r e n n d e s 
vivante. 

Direction: 
Magnus Poirier Inc. 

Vimont, Laval 
Les funérailles auront 
lieu mercredi le 14 juin 
à I I h en l'église St-
Vincent de Paul et de là 
au cimetière St-Vincent 
de. Parents et amis sont 
priés d'y assister sans 
autre invitation. Heures 
dc visite: mardi de 14 à 
17 h et de 19 à 22 h. 

FAUCHER, Anne-Marie] 
(née Baby) 
Accidentellement à| 
Montréal, le 1er juin 
1995. à làgc de 60 ans. 
est décédée Mme Anne-| 
Marie Baby. épouse de M. 
Guy Faucher. Outre sonl à la paroisse (1943-1976). 

Houle, lésuitc. Né le 16 MERCI MON DIEU 
août 1908 à Montréal. Il I Dites 9 fois le vous salue 
entrait chez les lesuites le I Marie par jour durant 9 
7 septembre 1928. Sa I jours. Faites trois sou-
formation terminée, il I haits. le premier conecr-
ent reprenait une longue I nant les affaires, les deux 
carrière comme biblio- I autres pour l'impossible, 
thécaire au Scolasticat de | Publiez cet article le 9iè-
l'I m maculée-Concept ion | me jour, vos souhaits se 
et comme aumônier scout I réaliseront même si vous 

n'y croyez pas. Merci 
En 1946. il était l'un des I mon Dieu. C'est incroya-
membres fondateurs dc I ble mais vrai. C.C. 

époux, elle laisse dans le 
deuil ses filles: Annick 
(Richard Théolis) et Na-| l'Association des Biblio-
thalte; ses frères et soeurs: | thécaire de Unguc Fran-
Antoine (Denise Faye).|çaisc (aujourd'hui "AS-
François (Lucille Tan-I TED"). 
guay). |ean (Monique! A la fermeture du Scolas-
Beaudoln). Jeanne (Mar tient jésuite, il continuait 
cel Ulande). Marie-Thé-1 son ministère à la Rési-
rese. René (lanync Collinl dence Daniel (1967-1984). 
Robert); ses tantes: lulict-l puis il venait à Saint-
tc Baby. Anne D'Hale-| Jérôme, où il fut surtout 
wyn. Yscult Décarie (Icanl confesseur dc 1986 
D'Halewyn). ainsi que de 1994. 
nombreux neveux, cou-l Son corps est expose à la 
sin et amis. U famille maison Notre-Damc-de-
recevra les condoléances! Montserrat. 175 (foui, des 
en présence des cendres! Hauteurs. Lafontaine.de- 
aux salons I puis mardi, le 13. à 14 h 

Urgel Bourgie Ltée | Funérailles au même en-
5650 Côte des Neiges I droit, mercredi, le 14. à 
Les funérailles auront 10b. Suivra l'inhumation 
lieu mercredi le 14 j u i n I au cimetière de la Com-
1995 à 11 h en l'église St-| munauté. Il laisse dans le 
Pascat-Baylon et de là auldeuil sa soeur Rose (Mme 
cimetière Notre-Damcf Di Falco). Invitation aux 
des Neiges. Parents et| parents et amis, 
amis sont priés d'y assis­
ter sans autre invitation. 
Hcurcs dc visite: mardi _ 

& !,4 iV| 1er ANNIVERSAIRE 
LEO BRETON 

Déjà un an depuis ton 
départ, lentement nous 
avons du apprendre à 
vivre sans toi. Ta présen­
ce ainsi que tes conseils 
si judicieux nous man­
quent beaucoup. Tu res-j 
tes dans nos coeurs et nos! 
pensées. Continue de 
veiller sur nous, luliettc.] 
François (Francinc 
Paschc). Louise. Luc (Syl­
vie Beaudin) ainsi que tes| 
petits-enfants. 

REMERCIEMENTS a l'Esprit Saint 
pour faveur obtenue. F.M. 
REMERCIEMENTS 6 la Ste-Vierge 
pour faveur obtenue. M.G. 
REMERCIEMENTS Ô 10 Vterçe 
Morie pour faveur obtenue. S.M. 
REMERCIEMENTS a Jésus pour 
faveur obtenue. J.GC.  
REMERCIEMENTS à JS5 POUT 
faveur obtenue J.GC 
REMERCIEMENTS G Jésus pour 
faveur obtenue. J.GC. 
REMERCIEMENTS Ou Soce-Coeur 
pour faveur obtenue.  

Lucien Dorion. 
REMERCIEMENTS ou Sacre-Coeur 
pour faveur obtenue A.M.L. 

AVIS LEGAUX 

AVIS est par le» présente* 
donne aue la compognie 
LES CONSTRUCTIONS 
OOEON LTEE • ODEON 
CONSTRUCTION LTD, 
constituée en corporation 
en vertu de la Loi des 
compagnies et avant son 
siège social dons la ville 
et district de Montréal, 
demandera a l'inspecteur 
gênerai des Institutions 
financier es de \o province 
de Québec, la permission 
de se dissoudre, confor­
mément ou* dispositions • 
de la Loi des compogniev 
DONNE a Montréal. Que-
bec, le 5 juin 1995. 
DRUKER. MARCOVITCH 
& LIGHT 
Les procureurs. 

PRENEZ avis Que Josée 
Imoeouft, en ma Qualité de 
m ère. domiciliée o 1344 
rue d'Aiencon, Biainviiie, 
présentera au directeur 
de l'état civil une deman­
de pour changer le nom 
de Korine et Micnoel 
McNeii en celui de Korine 
et Micnoel imbeouit. 
Josée imbeoult, Btainvlile, 
30 mol 1995. 

k h-

Association 
Canadienne 
de l'Alaxîe 

de Friedreich 
F O N D A T I O N CLAUDE ST-|EAN 

MERCI MON DIEU 
Dites 9 fols le vous salue] 
Marie par jour durant 9, 
jours. Faites trois sou­
haits, le premier concer­
nant les affaires, les deuxl 
autres pour l'impossible.i 
Publiez cet article le 9ie-
me jour, vos souhaits se| 
réaliseront même si voi 
n'y croyez, pas. Merci 
mon Dieu. C'est incroya­
ble mais vrai. L.O. 

C.P. 3725 SUCCURSALE B 
MONTRÉAL, QUEBEC 

H3B 3L7 

http://Lafontaine.de-
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ACTUAL ITÉS 

Tammy Homolka a été anesthésiée avant d'être violée 
ÏWL< Le procès 

W BERNARDO 

En bref 

Presse Canadienne 

TORONTO 

• Un puissant anesthésique ad­
minis t ré à Tammy Homolka 
pourrait avoir contribué à sa 
mort, a déclaré hier un anesthé-
siste dans le cadre du procès 
pour meurtre de Paul Bernardo. 

Le produit qu'ont soi-disant 
employé Paul Bernardo et son 
ex-femme, Karla Homolka pour 
endormir la soeur de 15 ans de 
cette dernière avant de la violer, 
pourrait l'avoir fait vomir dans 
son sommeil, et l'aurait rendue 
incapable d'éviter la suffoca­
tion, selon le Dr Ray Matthews. 

« Lorsqu'un patient est anes-
thésié ou partiellement anesthé-
sié, tout ses réflexes sont ralen­
tis. » 

« Lorsqu'i ls commencent à 
vomir, ils ne peuvent pas proté­
ger leurs voies respiratoires, et 
ils commencent à ( inhaler ) le 
contenu de leur estomac. » 

Le Dr Matthews a fait cette 
déclaration après avoir visionné 
une cassette qui, selon la Cou­
ronne, montre Paul Bernardo 
en train de violer Tammy Ho­
m o l k a a lo r s qu ' e l l e est in­
consciente et oblige Karla Ho­
molka à se livrer à des actes 
sexuels sur sa soeur. 

La cassette montrerait égale­
ment le couple administrant 
l'anesthésique Halothane avec 
un linge maintenu sur le visage 
de l'adolescente. 

Selon les experts, Tammy Ho­
molka est décédée après s'être 
é touf fée avec son vomi . La 

PHOTO CP 

Interrogé par l'avocat de la Couronne shawn Porter, le spécialiste en toxicologie David Hall a dé­
claré avoir trouvé des traces du somnifère Halcion dans les corps des trois victimes de Bernardo. 

mort, survenue la veille de Noèl 
1990, avait à l'époque été jugée 
accidentelle. 

Ray Matthews, anesthésiste 
dans deux hôpitaux de Kings­
ton, en Ontario, a déclaré que 
ce risque de vomir expliquait 
pourquoi les patients devaient 
avoir l 'estomac vide avant de 
recevoir un anesthésique com­
me l'Halothane. 

Lorsque Tammy Homolka a 
vomi, des morceaux de nourri­
ture non digérés ont été aspirés 
dans ses poumons, bloquant les 
entrées d'air, empêchant l'ali­

mentation de son coeur en oxy­
gène et déclenchant une « réac­
tion en chaîne » qui a de toute 
évidence conduit à un arrêt car­
diaque, a poursuivi le Dr Mat­
thews. 

Il n'a toutefois pas pu expli­
quer la présence d'une profonde 
marque rouge, semblable à une 
brûlure, qui couvrait la majeure 
partie du côté gauche du visage 
de la victime. 

Cette marque ne pourrait pas 
avoir été causée par le Halotha­
ne qui se serait répandu sur son 
visage, ou par son vomi, a-t-il 

dit. Il s'est lui-même versé un 
échanti l lon de l 'anesthésique 
sur les mains et s'en est mis sur 
le visage, pour démontrer que le 
produit n'attaquait pas la peau. 

Contre-interrogé par l'avocat 
de la défense John Rosen, le Dr 
Matthews a admis qu'il était 
possible qu'il y ait eu une autre 
substance sur le linge utilisé 
pour administrer l'anesthésique, 
et que cette substance inconnue 
aurait pu causer la brûlure. 

Paul Bernardo est accusé des 
meurtres au premier degré de 
Kristen French, 15 ans, et Leslie 

Mahaffy, 14 ans. Des éléments 
de preuve concernant la mort 
de Tammy Homolka sont pré­
sentés, a expliqué le juge Pa­
t r ick LeSage, afin d 'a ider à 
comprendre la relation entre 
Karla Holmolka et Paul Bernar­
do. 

La poursuite affirme que ce 
dern ie r a ut i l isé la mort de 
T a m m y Homolka pour con­
traindre sa femme à prendre 
part aux autres crimes. 

D'autres témoignages 
Par ailleurs, la journée d'hier 

a donné lieu à d'autres témoi­
gnages. Un spécialiste en toxico­
logie a déclaré avoir trouvé des 
traces du somnifère Halcion 
dans les corps des trois victimes. 
L'anthropologue Stephen Sy-
mes, de l'université du Tennes­
see, a déclaré qu'une scie circu­
laire avait probablement é té 
utilisée pour découper le corps 
de Leslie Mahaffy en dix mor­
ceaux. 

Pendant ce temps, l'avocat de 
l'accusé, John Rosen, demandait 
à la Cour suprême de rejeter la 
demande des familles des victi­
mes d'en appeler d'une décision 
du juge LeSage, autorisant les 
jurés, les avocats et le personnel 
de la cour — mais pas les spec­
tateurs — à visionner les vidéo­
cassettes des crimes. Les famil­
les souhaiteraient que seule la 
bande sonore soit disponible. 

Dans des documents déposés 
hier devant la haute cour, Me 
Rosen affirme qu'un tel interdit 
pourrait retarder le procès et 
nuire à la cause qu'il souhaite 
présenter. 

Le témoin-clef de la Couron­
ne, Karla Homolka, doit enta­
mer son témoignage dans une 
semaine. 

REQU&TE CONTRE 
LA SOCIÉTÉ ABESTONS 
• Le Comité pour un traitement 
égal des actionnaires 
minoritaires de la Société 
Asbestos a déposé une requête 
en Cour supérieure contre la 
Société Asbestos Ltée ( S AL ) et 
la société d'exploration minière 
Mazarin. Dans sa requête, le 
comité demande au tribunal de 
redresser « les nombreuses 
oppressions dont les actionnaires 
minoritaires de la SAL ont été 
victimes, de manière chronique, 
depuis 1981 », alors que le 
gouvernement péquiste prenait 
le contrôle de la Société 
Asbestos, et ce jusqu'à 
aujourd'hui. En 1991, le 
gouvernement libéral décidait de 
se départir de la société qui était 
alors acquise par Mazarin. La 
requête, prise en vertu de la Loi 
canadienne sur les sociétés par 
actions, est présentable le 26 
juin en Cour supérieure. Si les 
actionnaires minoritaires avaient 
gain de cause, Mazarin pourrait 
perdre environ 35 millions $. 

INITIATIONS RÉGLEMENTÉES 
• La direction de l'Université de 
Sherbrooke vient d'établir des 
principes directeurs pour régir 
les initiations étudiantes. Le 
premier de ces principes est de 
respecter la personne sur le plan 
physique, moral et 
psychologique. De plus, la 
participation à une initiation 
doit être volontaire et sans 
discrimination. Les responsables 
des comités d'initiations devront 
d'ailleurs se présenter au Service 
aux étudiants pour y soumettre 
leurs projets. 

Le Comité canadien du sang 
a empêché la Croix-Rouge 
d'informer la population 
sur les dons autologues 
Presse Canadienne 
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• La Croix-Rouge a été empê­
chée d'informer les Canadiens 
du fait qu'ils pouvaient déposer 
leur propre sang afin de s'en ser­
vir en cas d'intervention chirur­
gicale alors qu'un virus poten­
t iel lement létal était en train 
d'envahir les réserves sanguines. 

Le Comité canadien du sang a 
muselé la Croix-Rouge, lui or­
donnant de ne pas promouvoir 
le programme pendant trois ans 
parce que l'organisme avait des 
préoccupations d'ordre pécuniai­
re et aussi parce qu'il craignait 
que la population ne perde con­
fiance dans le système sanguin, 
a-t-on appris au cours de l'en­
quête fédérale sur le sang conta­
miné. 

La p lupar t des Canad iens 
n'avaient pas la moindre idée 
qu'il était possible de constituer 
des réserves personnelles en pro­
cédant à des dons autologues de 
sang avant de subir une opéra­
tion élective entre 1987 et 1990. 

S'ils avaient été au courant, 
des milliers auraient sauté sur 
l'occasion et n'auraient pas été 
infectés avec le virus de l'hépati­
te C, a soutenu David Pollock, 
directeur exécutif de la Société 
des survivants de l'hépatite C. 

'< Cela aurait dramatiquement 
réduit la souffrance humaine qui 
existe aujourd'hui », a déclaré 
M. Pollock au cours d'une inter­
view. 

Avant 1990, le sang n'a pas 
fait l'objet de tests visant à dé­
couvrir s'il était contaminé par 
le virus de l'hépatite C. Le virus 
s'attaque au foie et est suscepti­
ble d'entraîner la mort. 

Des milliers de Canadiens au­
raient été infectés par le virus 
par le biais de sang contaminé. 

L'enquête tente d'établir la 
raison pour laquelle des milliers 
de Canadiens ont été infectés 
avec les virus de l'hépatite C et 
du sida au cours des années 
1980. 

Les deux responsables du sang 
à la Croix-Rouge dans les années 
1980, Roger Perrault et Martin 
Davey, ont déclaré durant leur 
témoignage qu'ils étaient déçus 
que le Comité canadien du sang 
leur eut dit de mettre fin à un 
projet pilote de dons autologues 
en 1987. 

Les centres de sang de Toron­
to et Ottawa offraient le service 
à titre d'essai cette année-là. 

Le c o m i t é r e m e t t a i t à la 
Croix-Rouge de l 'argent qu' i l 
avait reçu des gouvernements 
provinciaux. 

Mais la directrice executive du 
comité, Denise Leclerc-Cheva-
lier, s'est prononcée contre l'ex­
pansion du programme en mai 
1987 parce que cela «laisserait 
entendre que les réserves sangui­
nes canadiennes n'étaient pas 
sûres », a-t-elle dit dans une let­
tre adressée à la Croix-Rouge. 

« À notre connaissance, il n'y 
a pas de raisons médicales justi­
fiant l'expansion », a-t-elle ajou­
té. 

Cela a surpris M. Davey. 
« Nous nous sommes interro­

gés sur le sens de la déclaration 
selon laquelle il n'existait pas, à 
notre connaissance, de raisons 
justifiant l'expansion... ( puis­
que ) cela a fourni un élément 
additionnel de sécurité », a-t-il 
dit au cours de son témoignage. 

Plus tard en 1987, Mme Le-
clerc-Chevalier a écrit à M. Per­
rault en lui disant qu'en cas 
d'expansion du programme, la 
Croix-Rouge ne pouvait pas en 
faire la promotion auprès des 
patients ou obtenir des fonds 
supplémentaires pour financer le 
programme. 

En 1988, tous les centres de 
sang de la Croix-Rouge offraient 
le service, mais ils n'étaient pas 
autorisés à en informer les pa­
tients. 

Les patients ne risquaient pas 
d'apprendre qu'ils pouvaient uti­
liser leur propre sang à moins 
que leur docteur ne le leur dise, 
a déclaré au cours d'une inter­
view Earl Cherniak, un avocat 
de la Croix-Rouge. 

En 1990, le comité a fait sa­
voir à la Croix-Rouge qu'il levait 
l ' interdiction de publiciser le 
service, mais qu'il valait mieux 
que cela ne coûte pas plus cher 
au provinces, font ressortir des 
documents. 

Le p rogramme aurai t fait 
grimper les coûts administratifs 
parce que le sang emmagasiné 
pour une opération spécifique 
aurait dû faire l'objet de soins 
particuliers, a dit M. Perrault. 

Le juge Horace Krever, qui 
préside l'enquête, a indiqué dans 
son rapport intérimaire l'année 
dernière que tout Canadien de­
vait être en mesure d'entreposer 
son propre sang avant de subir 
une intervention chirurgicale 
élective. 

de rabais 
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L a r c o l l e c t i o n m o d e 

Le consortium Donjon 
McAHister obtient le contrat 
pour renflouer virving Whale 

f! 

Tee-shirts 
Nos prix après lancement 
19,99$ à 23.99$. 
Solde 14,99$ à 17,99$ ch. 

Minitee-shirts 
Pour femme. Notre prix après 
lancement 19,99 $. 
Solde 14,99 $ ch. 

Casquettes 
Notre prix après lancement 
19,99$. Solde 14,99$ ch. 

Camisoles 
Notre prix après lancement 
17.99$. Solde 13,49$ ch. 

Shorts boxeur 
Notre prix après lancement 
17.99$. Solde 13,49$ ch. 

Hauts à encolure 
Henley 
Notre prix après lancement 
29.99 $. Solde 22,49 $ ch. 

Blousons en cuir 
et melton 
Notre prix après lancement 
349.99 $. Solde 262,49 $ ch. 
Boutique thématique, rayon 711. 
6/ousons en cuir et metton offerts à la Ba't 
rue Sante-Cathenne Ouest. Centre Rockhnd. 
Promenades Saint-bnjno, Fairview Pointe-Caire 
et Galènes de la Capitale seulement 
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• Le consortium américano-ca­
nadien Donjon McAHister a ob­
tenu le contrat du renflouement 
de la b a r g e Irving Whale, 
échouée au large des Iles-de-Ia-
Madeleine. 

La valeur du contrat est de 
12,1 milions $. 

En fait. Donjon McAHister a 
été la seule entreprise à avoir 
soumis une proposition techni­
que à Transport Canada pour ce 
projet. L'unique autre soumis­

sionnaire, le néerlandais Smit-
Tak, n'avait déposé qu'une pro­
position de coût. 

L'opération de renflouage de­
vrait se faire en moins de 42 
jours. 

La pétrolière Irving participe­
ra au programme d'intervention 
environnementale en cas de dé­
versement lors de l'opération de 
renflouement, participation éva­
luée à un million $. La pétroliè­
re assumera par la suite le pom­
page et le nettoyage de la barge 
qui sera remorquée au port de 
Halifax, en Nouvel le-Ecosse. 

L ' A V A N T A G E D E S M E I L L E U R S 

Solde en vigueur du mercredi 
M juin au mercredi 21 juin. 
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